
3 Néphi 1-7 

Jusqu'au bord de la destruction 39 

Introduction 
Les guerriers de Giddianhi se rassemblèrent, 

rang après rang. Les hommes portaient l'uniforme 
des voleurs, étaient bien armés et cuirassés, cha­
cun imprégné de cupidité, de haine et assOiffé de 
sang. Ceint d'une peau d'agneau téintée de sang, 
la tête rasée, «l'apparence des armées dé Gi~- ;, 
dianhi était grande et terrible» (3 Néphi 4:7). leUr 
chef, arrogant, imbu de lui-rilêmè,plefrtd'assu­
rance, avait fait un serment contre les Néphites : 
«Je ne vous épargnerai pu, mais je vous frappe­
rai ... jusqu'à votre extinction» (voir 3 Néphi 3:8). 
Et cette grande armée, il le savait, était absolu­
ment qtpable de réaliser ce serment sanguinaire. 
Le sixième mois de l'an 19 après Jésus-Christ, 
cette armée s'avança avec une majesté terrible, «et 
voici, grand et terrible fut le jour où ils montèrent 
au combat» (3 Néphi 4:7). 

Cependant malgré toute sa puissance, cette 
armée ne détruisit pas, ne put détruire la civilisa­
tion néphite; ce fut sa propre culture au contraire 
qui fut détruite. Pourquoi? Qu' est~e qui produisit 
ce retournement spectaculaire? Et pourquoi, onze 
ans plus tard seulement, et sans armée pour 
s'opposer à elle, la structure sociale néphite 
s' effondra-t-elle totalement? Quelle force avait 
une capacité de destruction si grande qu'elle 
accomplit à sa manière ce que l'armée extraordi­
naire et terrible de Giddianhi n'avait pu faire? La 
réponse se trouve dans les passages que vous 
avez à lire pour ce chapitre. 

Avant de continuer 
1. Usez la section Notes et commentaires tandis 

que vous lisez et étudiez soigneusement 3 
Néphi 1-7. 

2. Usez la sections Points à méditer suivant les 
directives de votre instructeur (les étudiants 
qui font l' étude individuelle doivent lire toute 
cette section). 

NOTES ET COMMENTAIRE 
SUR 3 NEPHI 1~7 

(39-1) 3 Néphi 1:1-3. Quel événement similaire la 
disparition de Néphi, fils d'Hélaman, nous 
rappelle-t-elle? 

Néphi, dont le livre d'Hélaman nous parle telle­
ment, remit les annales sacrées à son fils Néphi et 
«quitta ensuite le pays, et personne ne sait où il est . 
allé» (verset 3). (Voir aussi 3 Néphi 2:9.) Cette dispari-

tion rapide et inexpliquée nous rappelle la disparition, 
soixante-treize ans plus tÔt, d'Almale Jeune, arrière~ 
grand-père de Néphi (voir Alma 45:18). Certains ont 
pensé que, comme Moïse, Almafufenlevé; Néphi le 
fut peut-être aussi. Nous ne le savons pas. 

(39-2) 3 Néphi 1:4-9. Qu'est-ce qu'un signe et quél 
est son but fondamental q~dDieu l'utilise? 

«Les dons de l'Esprit que le Seigneur confère à ceux 
qui croient en l'Evangile du Christ et Y obéissent sont 
appelés signes; C' est-à-direque leur réception consti­
tue la preuve ou le signe de la présence de cette foi qui 
provient de ce que l'on croiten la vérité. Les signes 
sont des prodiges et des miracles; ils se manifestent 
toujours et invariablement aux saints fidèles et parmi 
euX. 

«Dans toutes les dispensations de l'Evangile, les 
saints ont eu la promesse : <Et ces signes suivront ceux 
qui croient - en mon nom, ils chasseront des démons; 
ils parleront de nouvelles langues, ils saisiront des ser­
pents; et s'ils boivent unech()se mortelle, elle' ne leur; 
nuira point; ils imposerontles mains aux malades, et 
ils seront guéris; et quiconque croira en mon nom, 
n'ayant aucun doute, je lui confirmerai toutes mes 
paroles, même jusqu'aux bouts de la terre> (Mormon 
9:24,25)>> (Bruce R. McConkie, Mormon Doctrine,p. 
713). . 

«Qu' est~e que l'action déOdée par les incroyants au 
cas où le signe promis n'apparaîtrait pas dans un cer­
tain temps spéOfié par eux révèle à pr.opos des , 
incroyants en général? Quelle est la leçon que les 
croyants doivent apprendre concernant les signes et le 
salut? (Voir D&A 63:8-12). 

Les signes découlent de la foi et en sont en fait le 
produit. Ils fortifient les fidèles mais ne suscitent la foi 
que chez ,ceux qui réagissent spirituellement. C'est 
pourquoi leur but principal n'est pas de. produire la 
foi,~ de la récompenser (D&A 68:9-11). n n'est 
pas rare de voir.dans les Ecritures que ceux qui n'ont 
pas la foi ignorent ou expliquent par les arguments de 
la raisOn les manifestations et les signes les plus mer­
veilleux de la puissance de Dieu. 

(39-3) 3 Néphi 1:10-14. Lors de sa conversation avec 
Néphi, quelles affirmations importantes Jésus fait-il 
la veille de sa naissance? 

n fournit deux informations importantes: (1) que le 
moment de sa naissance est arrivé, que cette nuit . 
même le signe sera donné; (2) que Jésus vient faire la 
volonté «du Père et du Fils - du Père à cause de moi, 
et du Fils à cause de ma chair» (verset 14). Cette décla­
ration semble apparentée à la doctrine qu'Abinadi 
enseigna aux Néphites (Mosiah 15:1-8). Jésus est 
d'une manière très réelle le Père (grâce à lui nous 
devenons les fils de Dieu, par conséquent il devient le 
Père de notre nouvelle naissance spirituelle). n est 
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aussi le Fils (il vint au monde en tant que Fils de Dieu). 
Ces deux aspects de la nature et de la mission de Jésus 
- l'aspect Père et l'aspect Fils - sont expliqués dans la 
lecture 20-17. On ne peut comprendre la déclaration 
que le Sauveur fit à Néphi la nuit précédant sa nais­
sance sans comprendre ce double aspect de sa nature. 

(39-4) 3 Néphi 1:15-29. Et ceux qui disaient 
que la loi de Moise était accomplie 
par la naissance de Jésus? 

Quel effet l'apparition du signe eut-elle sur les 
incroyants (voir verset 22)? Ceux qui commencèrent à 
enseigner que depuis que le Christ était né la loi de 
Moïse était accomplie se.trompaient parce que cette loi 
n'avait pas encore été accomplie «en tout» (verset 25). 
Mais lorsqu'il fut ressuscité et qu'il apparut aux 
Néphites, Jésus dit: «En moi, la loi de Moïse est 
accomplie» (3 Néphi 9:17). Plus tard il dit: «En vérité, 
je vous le dis : pas un seul iota, pas un seUl trait de let­
tre n'est passé de la loi; mais en moi, elle a été toute 
accomplie» (3 Néphi 12:18). Ceux qui prétendaient 
qu'elle avait été accomplie par la naissance de Jésus 
plutÔt que par sa mort et sa résurrection «erraient en 
cela, n'ayant pas compris les Ecritures» (3 Néphi 1:24). 

Notez aussi qu'il est prophétisé que le signe donné 
aux Néphites à la naissance de Jésus sera répété avant 
sa seconde venue (voir Zacharie 14:7). 

(39-5) 3 Néphi 2:1-4. Pourquoi les Néphites 
corrompus reçurent-ils des signes? 

II est arrivé que le Seigneur donne des signes à.un 
peuple corrompu et pervers. I:étude des éléments 
communs à chàcun de ces rares cas est instructive. De 
ces éléments communs décoUle ce qui suit: 

1. Les gens cherchent généralement des signes non 
parce que cela les amènerait à croire, mais parce 
qu'ils ne veUlent pas croire. Us provoquent les 
envoyés du Seigneur, exigeant un signe comme 
preuve de leur autorité (on trouvera des exemples 
d'utilisation de cette tactique contre le Sauveur 
dans Jean 2:18; 6:~). Cela rappelle les cinq hom­
mes qui allèrent vérifier si le meurtre du grand­
jugej prophétisé par Néphi, fils d'Hélaman, s' était 
bien produit:Usy allèrerlt, mais pas parce qu'ils 
croyaient ou même parce qu'ils voUlaient croire, 
car le texte nous dit: «lls n'avaient pas cru aux 
paroles que Néphi avait dites» (Hélaman 9:4). En 
d'autres termes, ils voulaient prouver qu'il était 
dans l'erreur. Quand ils constatèrent que sa pro­
phétie s' était réalisée à tous les égards, ils en reçu­
rent un tel choc qu'ils en perdirent conscience, 
étant littéralement frappés de stupeur. 

2. Les gens sont adUltères. Le Sauveur dit: «Une 
génération méchante et adUltère demande un 
miracle» (Matthieu 12:39). Ceci paraît êtreuniver­
sellement le cas. Bruce R. McConkie l'a expliqué 
ainsi: 
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«ll y a des péchés que l'on ne peut pas séparer, ils 
sont inséparablement liés entre eux. II n'y a jamais 
eu de chercheur de signes qui ne rot adultère, tout 
comme il n'y a jamais eu d'adultère qui ne rot éga­
lement menteur. Une fois que Lucifer a une bonne 
emprise sur une seule faiblesse humaine, il appli-

que aussi son pouvoir aux faiblesses apparentées. 
«Quand je prêchais à Philadelphie, -dit le pro­
phète, un quaker voUlut un signe. Je lui dis de se 
taire. Après le sermon, il voUlut un signe. Je dis à 
l'assemblée que c'était un adUltère, qu'une géné­
ration méchante et adUltère demande un miracle, 
et que le Seigneur m'avait dit dans une révélation 
que quiconque voUlait un signe était un adUltère. 
cC'est vrai, dit quelqu'un, car je l'ai pris sur le 
faib, chose que l'homme confessa plus tard quand 
il fut baptisé (Enseignements, p. 224)>> (Doctrinlll 
New Testament Commentary, 1:277-78). 

3. Quand des' signes sont donnés dans de telles con­
ditions, ils sont utilisés pour confirmer la parole 
des prophètes. Le livre de Mormon en donne un 
bon exemple. Abinadi prophétisa contre le peuple 
de Noé, lui disant ce qui lui arriverait à cause de 
ses iniquités. Lorsque ces signes se produisirent, 
le peuple fut obligé de reconnaître qu'il avai~ rai­
son (voir Mosiah 20:21). Le signe donné à Néphi, 
fils d'Hélaman, concernant la mort du grand-juge 
lui donna raison. Et ainsi de suite. 

4. Les signes laissent les méchants à la fois sans 
excuse parce qu'ils n'ont pas cru et totalement res­
ponsables de ce qui arrive par la suite. Le Sei­
gneur a dit: «Celui qui cherche des signes verra 
des signes, mais pas pour le salut» (D&A 63:7). Et 
encore: «ll ne montre aucun signe, si ce n'est dans 
sa colère pour leur condamnation» (D&A 63:11; 
voir aussi Alma 32:17,18). 

(39-6) 3 Néphi 2:5-8. Combien de systèmes 
de calendrier les Néphites utilisèrent-ils? 

Les Néphites utilisèrent trois systèmes pour le calcUl 
du temps. 
1. La première méthode consistait à déterminer le 

nombre d'années écoUlées depuis le départ de 
Léhi de Jérusalem; ce système fut utilisé de 600 
av. J .-C. à 92 av. J .-c. (Mosiah 29:44-47; Alma 
1:1). 

2. La seconde méthode fut de calcUler le nombre 
d'années à partir du début du règne des juges; ce 
système fut utilisé pendant environ un siècle, de 
92 av. J.-c. à 9 ap. J.-C. (3 Néphi 2:5-7). 

3. La dernière méthode fut de «compter leur temps 
de cette période où le signe avait été donné, ou de 
la venue du Christ» (3 Néphi 2:8); ce système fut 
utilisé pour tout le reste de leurs annales. 

(39-7) 3 Néphi 2:9-19 

Mormon introduit ici deux points historiques impor­
tants: (1) les disciples convertis à Jésus-Christ durent 
se grouper pour leur~séçurité personnelle (verset 12) et 
(2) les Lamanites convertis se virent Ôter la «malédic­
tion» de Dieu (verset 15). Deux spécialistes du livre de 
Mormon ont écrit: 

«Les Néphites et les Lamanites, les chrétiens des 
deux peuples, s'unirent pour leUr bien-être commun, 
pour protéger leurs familles, leur liberté et leur Eglise, 
qui était l'Eglise de Dieu. L'unité dans le mal est de la 
conspiration, le milieu dans lequel les Gadiantons 
naquirent. L'unité sans objectif permanent est simple­
ment une coalition, mais l'unité durable et réelle doit 



être soutenue par la justice et l'inspiration du cœur, et 
non la discipline qui liait entre eux les voleurs destruc­
teurs d'âmes (Hélaman 6:22-30) ... cette manifesta­
tion d'unité chrétienne annonçait le début de cette 
époque grandiose de paix et de prospérité qui unit 
comme un seul homme tous les habitants du pays qui 
aimaient le Seigneur, qui aimaient la vérité et qui 
s'aimaient les uns les autres» (George Reynolds and 
Janne M. Sjodahl, Commentary on the Book of Mormon, 
7:55-56). < 

(39-8) 3 Néphi 3:1-10 

Cette lettre de Giddianhi révèle plusieurs choses sur 
cet homme: (1) il est capable de flatter beaucoup (ver­
set 2); (3) c'est un vantard (versets 3,4); (3) il prétend 
être plein de sympathie et de sollicitude pour les 
Néphites, mais ses autres paroles démentent cela (ver­
sets 5,6); (4) il propose aux Néphites une association 
s'ils cèdent à ses exigences (verset 7). 

De toute évidence il veut que les Néphites abandon­
nent tout sans combat, mais sa promesse d'association 
à part entière, s'ils se rendent, .est tout à fait creuse. 
Les voleurs de Gadianton étaient des parasites. Ds 
vivaient des efforts des autres par le vol et le pillage. 
Si les Néphites avaient eu la naïveté de se soUïnettre, 
les autres les auraient certainement réduits en escla­
vage malgré l'assurance formelle de Giddianhi 
(verset 7). 

(39-9) 3 Néphi 3:11-26 

Une fois de plus, Mormon nous fournit une percep­
tion historique importante qui a de la valeur pour nous 
aujourd'hui. D montre bien que le secret de la déli­
vrance des Néphites était la justite personnelle et le 
courage des chefs politiques et militaires (versets 
12,19). 

Remarquez aussi que Gidgiddoni n' envoya pas ses 
armées attaquer les Gadiantons, mais resta «dans le 
centre» (verset 21) des pays néphites et fortifia la 
région contre les attaques. «Nous n'irons point contre 
eux, mais nous attendrons qu'ils marchent contre 
nous» (verset 21). Remarquez comme cela se conforme 
à la loi que Dieu a répétée à notre propre époque: 

«<Et de plus, c'est là la loi que j'ai donnée à mes ser­
viteurs autrefois; à savoir de n'aller à la bataille contre 
une nation, famille, langue ou peuple quelconque que 
si moi, le Seigneur, je le leur commandais> [D&A 
98:33]. 

«Voilà énoncée une loi qui est d'une importance 
capitale pour les habitants de la terre aussi bien que 
pour nous en tant que peuple. C'est la loi qui devrait 
gouverner les habitants de la terre et nous, en particu­
lier, en tant que saints des derniers jours, nous devons 
comprendre cette loi et nous laisser gouverner par elle 
et ne pas nous laisser aller, comme on nous l'a dit à 
cette conférence, à des manifestations guerrières ou à 
exprimer une mentalité sanguinaire. Nous devons être 
un peuple paisible, recherchant la paix et nous effor­
çant d'échapper à toutes les horreurs de la guerre et 
de les écarter des pays de la terre et en particulier de 
notre pays» (George Q. Cannon dans CR, avril 1898, 
p.85). 

Bruce R. McConkie, parlant de notre obligation de 
proclamer la paix, a dit: 

Réplique d'une œuvre d'art 

«Une des regrettables hérésies de notre époque est 
de penser que ce sont les diplomates harassés qui 
obtiendront la paix en faisant des compromis dans des 
traités ou que le millénium arrivera parce que les hom­
mes auront appris à vivre en paix et à garder les com­
mandements ou que les fléaux prédits et les désola­
tions promises pour les derniers jours peuvent être 
évités d'une façon ou d'une autre. 

«Nous devons faire tout ce que nous pouvons pour 
proclamer la paix, pour éviter la guerre, pour guérir 
les maladies, pour nous préparer pour les désastres 
naturels, mais malgré tout cela ce qui doit être sera» 
(<<Stand Independent Above AU Other Creatures», 
Ensign, mai 1979, p. 93). 

(39-10) 3 Néphi 4:1-32. Quels sont les éléments 
essentiels d'une conspiration à la Gadianton? 

Encore une fois nous voyons clairement les éléments 
fondamentaux des combinaisons secrètes et pourquoi 
elles réussissent ou échouent. Notez la situation 
désespérée dans laquelle se trouvent les voleurs 
quand il ne reste plus rien à voler. Hugh Nibley a 
divisé son analyse des Gadiantons (et des sociétés du 
même genre) en quatre parties, comme suit: 

«Objectifs 
«1) <Le pouvoir et le gain>, les deux agissant l'un sur 

l'autre: le pouvoir permet d'obtenir du gain et le gain 
permet d'obtenir du pouvoir pour celui qui a l'un des 
deux. 2) Dominer ou renverser le gouvernement; utili­
ser les fonctions politiques <pour gouverner et faire 
toutes leurs volontés, dans le but de s'enrichir et de 
jouir de la gloire ... > (Hélaman 7:5). 
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«Méthodes 
«1) Des arrangements secrets entre personnes et 

groupes. Les Gadiantons sont essentiellement un 
mouvement clandestin; 2) L'assassinat. Ces deux cho­
ses, <les combinaisons secrètes> et <que les hommes 
versent le sang>, ont été interdites par Dieu <en toutes 
choses depuis le commencement de l'homme> (Ether 
8: 19). 3) La corruption: <les fils d'Akish lui offrirent de 
l'argent ... > (Ether 9:11);<~ .. laissant aller les coupa­
bles et les méchants impunis, à cause de leur argenb 
(Hélaman 7:5). 4) Une propagande et des relations 
publiques habiles: < ... des paroles flatteuses ... > 5) La 
campagne de haine: un déversement constant de 
reproches, d'accusations et de meurtres à la manière 
d'AInalickiah: accuser, toujours accuser. <L'empresse­
ment à accuser vient du diable> (Brigham Young), 6) 
L'intimidation: <proférant de nombreuses mena-
ces ... >,agissant <dans le secreb, portant des déguise­
ments effrayants (3 Néphi 4:7). 7) La mise en scène, 
par exemple les uniformes pittoresques et l'attrait 
romantique pour les jeunes (3Néphi 1:29).8) Le con­
trôle étroit des membres: la peine de mort en cas de 
trahison (Ether 8:14, Hélaman 1:11). 

«Attitude 
a«l) Les Gadiantons étaient totalement partisans, les 

lois et les intérêts de la combinaison ayant priorité sur 
toutes les autres lois et tous les autres intérêts~ 2) Tous 
étaient ambitieux, par conséquent leurs· efforts visaient 
à acquérir la puissance et le gain: Caïn est le type et le 
modèle. 3) Les combinaisons se faisaient une vive con­
currence, se battant férocement entre elles. 4) Elles 
cherchaient à donner une impression de noblesse, par­
lant beaucoup de raisons et de torts, de grand courage 
et de droiture de caractère (la lettre à Lachonéus). 5) Us 
professaient la piété et la religion, faisant leurs ser­
ments interdits non par les démons mais par le Dieu 
du ciel. .. > (Ether 8:14), < ... par leur Créateur éter­
nel. .. > (Hélaman 1:11). 6) fis étaient paranoïdes, attri­
buant toujours leurs ennuis à la méchanceté des 
autres; jamais les agresseurs, ils cherchent constam­
ment à venger les torts qu'on leur a faits. La ven~ 
geance est leur mot d'ordre. 

«Ecologie 
1) fis s'épanouissent surtout dans un milieu écono­

mique prospère et s'étiolent dans les temps de pau­
vreté. 2) Us se cristallisent autour des gens ambitieux. 
3) Us font facilement coalition avec les hommes-du-roi, 
la prétendue noblesse, les grandes familles, les fonc­
tionnaires locaux ambitieux et les souverains lamanites 
rapaces, c'est-à-dire avec tous ceux qui s'opposent au 
gouvernement du peuple parmi les Néphites. 4) Us 
ont détruit toutes les civilisations du Nouveau Monde 
dans lesquelles ils ont pu prospérer. 5) Us ne peuvent 
pas prospérer ni même survivre sans que la société en 
général l' accepte et l'encourage. Etant prédateurs et 
improductifs, c'est-à-dire des parasites, ils doivent 
avoir une société complaisante pour les abriter et les 
entretenir. Ce genre de société est celle qui considère 
comme désirables les buts de Gadianton, le pouvoir et 
le gain» (Since Cumorah: The Book of Monnon in the 
Modern World, pp. 407-8). 

368 

(39-11) 3 Néphi 5:1-12 

La façon des Néphites d'aborder les membres captu­
rés de la bande de Gadianton est remarquable au vu 
des nombreuses tendances de notre société actuelle. 
Les sociétés modernes dépensent des milliards à 
essayer de psychanalyser et de .réinsérer dans la 
société des délinquants et cependant refusent de leur 
prêcher l'Evangile de peur qu'il y ait des accusations 
de la part de groupes civiques disant que l'on viole la 
séparation de l'Eglise et de l'Etat. 

Remarquez la double approche des Néphites qui se 
rendaient compte que la conspiration des Gadiantons 
constituait une menace réelle tant pour le gouverne­
ment que pour l'Eglise. Tout d'abord ils prêchèrent 
l'Evangile aux voleurs pour voir si on pouvait les con­
vertir. Quand ils se convertissaient ils étaient libérés 
(ce qui est en soi un exemple remarquable de jurispru­
dence)! Deuxièmement s'ils refusaient de se repentir 
et de changer, ils étaient «condamnés et punis selon la 
loi» (verset 5). 

(39-12) 3 Néphi 5:13-26 

Mormon se considère comme «disciple de Jésus­
Christ, le Fils de Dieu» (verset 13). Qu'est-ce qui vous 
montre dans ces versets que Mormon disait la vérité 1 
Que dit-il à propos des alliances de Dieu avec toute la 
maison de Jacob (Israël) (versets 21,23-25)1 De qui 
Mormon nous dit-il descendre (verset 20) 1 

(39-13) 3 Néphi 6:1-9 

Comme la société néphite grandissait, il se révéla 
nécessaire de créer.un système de routes non seule­
ment pour la facilité des gens qui souhaitaient voyager 
de lieu en lieu, mais élussi pour le commerce et le 
transport des marchandises. fi y avait deux catégories 
générales de routes. L'une était un système de gran­
des routes qui furent «posées» (verset 8) ou construites 
en posant une véritable structure routière. Les autres 
furent appelées chemins. 

(39-14) 3 Néphi 6:10-16 

Quand les Néphites commencèrent à prospérer, 
quel péché se glissa parmi eux (versets 12,13) 1 Qu'est­
ce que cette inégalité eut comme effet sur l'Eglise (ver­
set 14) 1 Quel est, selon Mormon, la cause réelle de 
cette iniquité (verset 15) 1 Qu'arrlve-t:'il en général 
quand les gens commençent à croire qu'ils sont meil­
leurs que les autres 1 Comment cette partie de l'bis­
toire du livre de Mormon confirme-t-elle Proverbes 
16:181 

(39-15) 3 Néphi 6:17-30 

Quand les Néphites commencèrent à se rebeller 
«volon~ement contre Dieu» (verset 18), des prophè­
tes du SeIgneur furent envoyés témoigner hardiment 
«des péchés et, des iniquités du peuple» (verset 20) et 
parler du Christ. Comment certaines personnes 
réagirent-elles alors (verset 21) 1 Comment les 
méchants agirent-ils à l'égard de ces saints hommes 
(verset 23) 1 Quand des plaintes furent déposées 
auprès du gouverneur ou grand-juge de Zarahemla, 



comment ces hommes pervers contournèrent-ils la loi 
(versets 27-30). Robert L. Simpson a dit: 

«Les temps n'ont pas changé. n y a moins de deux 
ans la plupart d'entre vous ont lu cet article inquiétant 
dans nos journaux concernant un groupe de person­
nes qui ont créé une église dite satanique dans l'uni­
que but de se livrer aux seules activités du royaume du 
mal et des ténèbres. Elles défient ouvertement et 
s'opposent diamétralement à tous ses desseins sacrés 
qui nous rassemblent à cette grande conférence. S'il 
n'y avait pas un bon nombre d'hommes craignant 
Dieu qui sont engagés dans la cause de la vérité, ces 
sociétés du mal pourraient prendre le pouvoir dans 
notre société. 

«Le seul instrument qui ait de l'efficacité contre le 
mal et les ténèbres est la vérité et la lumière, en parti­
culier la vérité et la lumière tenues entre les mains de 
ceux qui détiennent la Sainte Prêtrise de Dieu: des 
hommes dignes et dévoués comme ceux que je vois ici 
aujourd'hui devant moi. 

«Un homme ou un garçon qui a accepté l'engage­
ment dela prêtrise ne peut rester là à ne rien faire, car 
si nous ne restons pas dans cette alliance avec le Sei­
gneur, si nous faisons moins que travailler avec zèle à 
faire quelque chose pour changer cela, il dit: < ... vous 
n'êtes pas dignes de moi> (D&A 98:15)>> (CR, avril 
1967, p. 69). ; 

(39-16) 3 Néphi 7:1-3 

«Quand le gouvernement central fut détruit, le peu­
ple se divisa <en tribus, chaque homme avec sa famille, 

ses parents et ses amis, (3 Néphi 7:2). Les puissants 
liens familiaux indiqués ici rappellent l'importance que 
les anciens Hébreux accordaient à la famille.· Après 
l'apparition de Jésus-Christ ressuscité à ces gens, on 
les retrouve avec un puissant gouvernement central 
pendant plus de trois cents ans. Mais après ce temps­
là, le gouvernement commence à se désintégrer, et à la 
fin du Livre de Mormon on trouve une anarchie pres­
que complète. Apparemment après 400 ap. J .-c. le 
peuple se divise à nouveau en tnbus, car c'est le 
système du gouvernement qui existait quand les 
blancs arrivèrent presque 1 ()()() ans plus tard» (Daniel 
H. Ludlow, A Companion to Your Study of the Book of 
Mormon, p. 258). 

(39-17) 3 Néphi 7:4-8 

Encore une fois Mormon commente la rapidité avec 
laquelle les Néphites étaient retournés au péché. n uti­
lise des figures de style très parlantes - dés métapho­
res pour être exact - et compare ce qui a été fait à un 
chien qui retourne «à ce qu'il a vomi» ou à une truie 
qui «se vautre dans la fangé» (verset 8). L'image du 
chien est utilisée dans l'Ancien Testament (Proverbes· 
26:11), que Mormon a pu lire sur les plaques d'airain. 
Mais Pierre cite aussi le même proverbe (2 Pierre 2:22), 
qui utilise à la fois le chien et la truie. Cela veut peut­
être dire qu'à l'origine le proverbe cité dans l'Ancien 
Testament était plus complet qu'il n'apparait actuelle­
ment ou que Pierre et Mormon avaient tous les deux 
accès à une autre source qui nous est maintenant 
perdue. 



(39-18) 3 Néphl7:9-14. Qu'esl-ce qui n'allait pas 
dans la paix et l'unité qui existaient à ce moment-là 
parmi les Néphltes? 

•• Bien que les gens constituant les diverses tribus f1:ts­
sent un amalgame hétéroclite qui ne servait pas parti­
culièrement le Seigneur, <ils étaient cependant unis 
dans la haine de ceux qui avaient fait l'alliance de 
détruire le gouvernement>. Nous remarquons qu'il n'y 
avait pas grand-chose d' autre po~ l~s unir qu~ leur 
crainte des partisans de Jacob qUI étaxent en faxt les 
voleurs de Gadianton. Cela semble avoir suscité une 
coalition à des fins défensives. Ds acceptèrent de vivre 
en paix entre eux et d'établir des lois pour empêcher 
qu'une tribu n'empiétât sur les droits des autres. Le 
résultat fut une multiplicité de lois, chaque tribu adap­
tant les mesures que ses dirigeants considéraient 
devoir être bénéfiques pour elle . 

•• Néanmoins et malgré leurs nombreuses lois pour 
assurer ce qu'ils prenaient pour une concorde 
mutuelle, une paix malaisée planait sur eux. Ds vou­
laient la paix. C'était la raison pour laquelle ils 
s'étaient séparés en tribus: pour se débarrasser de l~ 
tyrannie du petit nombre. D y a une et une seule pélIX 
réelle et durable, c'est la paix de la justice. Ds ne con­
naissaient pas grand-chose de cette paix-là. Toute paix 
opposée à la justice ~'est que 'Paï;" Paix! ... et il ~'y a 
point de paix, Oérémxe 6:14) .• D n y a pomt de pélIX 
pour les méchants, dit mon Die~, (Esaïe 5~:21). . 
.L'œuvre de la justice sera la pélIX, et le frUIt de la JUs­
tice le repos et la sécurité pour toujours, (idem 32:17). 
Nous imaginons que pour eux la paix était ce qu'elle 
est pour nous: une façon de vivre. Nous voulons la 
paix comme eux, mais pas n'importe quelle paix. 
Nous ne voulons pas la paix qui est faite de traités 
dans les capitales lointaines du monde, ni la paix que 
l'on achète sur le champ de bataille. Nous ne voulons 
pas la paix qui se fait dans les salles de commission, ni 
la paix de pure convention; mais ce que nous voulons 
c'est la paix basée sur la vérité, soutenue et affermie 
par la justice des enfants de Dieu de partout. 
Souvenons-nous toujours: .D y a beaucoup de paix 
pour ceux qui aiment ta loi. .. , (psaumes 119:165); et 
en ce jour-là où tout Israël sera rassemblé dans sa ber­
gerie et où il n'y aura plus de méchanceté, alors les 
paroles du serviteur de Die~ s' accompliro~t: ' ... et 
tous tes enfants seront enselgnés par le Seigneur; et 
grande sera la paix de tes enfants) (Esaïe 54:1~, tel que 
Jésus-Christ le cite dans un sermon aux Néphites, 3 
Néphi 22:13», (Reynolds and Sjodahl, Commentary, 
7:91-92). 

(39-19) 3 Néphl 7:15-26. Même des miracles 
et des signes d'une grande puissance 
ne convertissent pas au Seigneur 

Que fit Néphi pour ramener son peuple au Seigneur 
(versets 15-17)? Comment le peuple réagit-il (versets 
18-20)? 

•• Le prophète Néphi qui vécut en 32 ap. J.-c. environ 
était si juste et avait une si grande foi que <les anges le 
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servaient chaque jour> (3 Néphi 7:18). Bien que Néphi 
ait utilisé ce pouvoir pour essayer de faire du bien à 
son peuple (il ressuscita même son frère d'entre les 
morts), le peuple corrompu .s'irrita contre lui à cause 
de son pouvoir> (3 Néphl7:20). Ainsi en dépit des 
grands signes et des grands miracles qui avaient été 
accomplis pour le peuple, celui-ci continuait à ne pas 
croire. Une fois de plus cela montre que les signes ne 
convertissent pas, à moins que la conversion de la foi 
ne suive» (Ludlow, Companion, p. 258). 

Mais le petit nombre qui furent convertis •• se conver­
tirent au Seigneur» et ils •• témoignèrent en toute vérité 
au peuple qu'ils avaient été visités par le pouvoir et 
l'Esprit de Dieu» (verset 21). 

POINTS A MEDITER 

(39-20) La maladie mortelle des Néphltes 
était celle de l'orgueil 

•• Ce dont Mormon nous parle est la maladie néphite, 
et nous en sommes atteints! ... Nous pouvons donc 
être extrêmement reconnaissants, quelque malades 
que soient les autres, que Dieu, dans le Livre de Mor­
mon, ait diagnostiqué notre maladie pour notre profit 
et nous en ait prescrit le remède ... D est clair qu'il 
nous est destiné, comme il nous le rappelle si souvent; 
c'est l'histoire de ce qui arriva aux Néphites, et nous 
sommes les Néphites: ' ... il faut nécessairement qu'il 
m'appartienne de donner les richesses de la terre; 
mais prenez garde à l'orgueil, de peur de devenir 
comme les Néphites de jadis, (D&A 38:39). Tout est là: 
c'est le sort des Néphites, pas celui des Lamanites, des 
Grecs ou des Chinois qui nous préoccupe; et cette 
issue fatale leur fut causée par l'orgueil qui, de son 
côté, fut engendré par les richesses de la terre» 
(Nibley, Since Cumorah, pp. 390-91). 

Tout au long du Livre de Mormon, nous voyons 
agir cette force insidieuse. Depuis le spacieux édi­
fice qui symbolisait .<les vaines imaginations et 
l'orgueil des enfants des hommes» que Léhi vit 
dans sa vision (1 Néphi 12:18) jusqu'à ceux qui 
suscitèrent l'effondrement de la société de Sion 
après la visite du Sauveur, le pouvoir corrosif de 
l'acide de l'orgueil est clairement démontré. 
L'avertissement est net. Le comprenez-vous? 
Pouvez-vous voir que l'orgueil, c'est mettre sa 
confiance •• dans le bras de la chair» (D&A 1:19)? 
C'est une sorte d'idée fixe dans laquelle on 
s'ancre qui déclare que l'homme n'a pas besoin de 
Dieu, qu'il peut résoudre ses problèmes par son 
érudition, son industrie ou le gouvernement. D 
suffit de regarder l'histoire de la société pour voir 
le résultat de cet orgueil tant dans l'individu que 
dans la nation. 



3 Néphi8-10 

Un modèle de la Seconde Venue 40 
1 

Introduction 
«La langue de l'homme se paralyse et la plume 

tombe de la main de l'écrivain tandis que l'esprit 
est ravi dans la contemplation de la majesté sub­
lime et terrible de sa venue pour se venger. des 
impies et pour régner comme roi dé toute la terre. 

«Il vient! La terre tremble et les haùtes monta­
gnes sont secouées; le grand abîme remonte vers 
le nord comme avec crainte et les cieux déchirés 
brillent comme de l'airain fondu. Il vient! Les 
saints décédés jaillissent de leurs tombes, et ceux 
qui sont vivants et qui sont restés sont enlevés 
avec eux à sa rencontre. Les impies se précipitent 
pour se cacher loin de sa présence et invoquent les 
roches frissonnantes pour qu'elles les recouvrent. 
Il vient! Avec toutes les armées des justes glori­
fiés. Le souffle de ses lèvres frappe de mort les 
méchants. Sa gloire est un feu dévorant. Les 
orgueilleux et les rebelles sont comme du chaume; 
ils sont br6lés et cil ne leur reste ni racine, ni 
rameau>. Il balaye la terre comme <avec le balai de 
la destructiOn>. Il fait déferler sur la terre le déluge 
enflammé de sa colère, et l'impureté et les abomi­
nations du monde sont consumées. Satan et ses 
armées de ténèbres sont pris et liés, le Prince de la 
puissance de l'air a perdu sa domination, car celui 
dont c'est le droit de régner est venu et <les royau­
mes de ce monde sont devenus les royaumes de 
notre Seigneur et de son Chrisb»(Charles W. Pen­
rose, «The Second Advent», Millennial Star, 10 
septembre 1859, p. 538). 

Comment pouvons-nous être préparés pour ce 
jour de gloire où le Christ viendra régner sur la 
terre? Le livre de Mormon pourrait répondre à 

cette question, car les prophètes néphites ne 
cherchèrent-ils pas à préparer leur peuple pour la 
venue du Seigneur? Lorsqu'il vint chez eux sa 
venue nefut-elle pas accompagnée de vastes des­
tructions? Ceux qui se virent épargnés n'étaient­
ils pas parmi les plus justes d'entre le peuple? 
Entrez maintenant dans une période de l'histoire 
néphite qui pourrait très bien être mise en paral­
lèle avec pas mal de choses qui se sont produites 
et beaucoup de choses qui attendent encore de 
s'accomplir de· nos jours. 

Avant de continuer 
1. Lisez la section Notes et commentaires ci­

dessous tandis que vous lisez et étudiez soi-
gneusement 3 Néphi 8-10. . 

2. Lisez la section Points à méditer suivant les 
directives de votre instructeur (les étudiants 
qui font l'étude individuèlle doivent lire toute 
cette section). 

NOTES ET COMMENTAIRE 
SUR 3 NEPHI 8-10 

(40-1) 3 Néphi 8:1. Un «homme juste» 
tint les annales néphites 

3 Néphi 23:7,12 dit que cet homme juste était Néphi, 
petit-fils d'Hélaman. Le tableau ci-dessous vous aidera 
à comprendre où il s'insère dans la généalogie 
néphite. 

AIma l'Ancien 
1 

i 
Shiblon 

AIma le Jeune 

,,/ 
Timothée 

(le frère que Néphi ressuscita) 

1 
HélamanI 
(fils ainé) 

1 
Hélamann 

1 
NéphiI 

1 

1 
Corianton 

(le deuxième Néphi à avoir tenu les annales néphites, 

le premier était Néphi, le fils de Léhi 

Néphi n le troisième Néphi à avoir tenu les annales néphites) 
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(40-2) 3 Néphi 8:1 Quelle est la condition préalable 
reqùise pour tous les mirades? 

«Mes frères et sœurs, il faut que ceux qui officient 
dans une imposition des mains soient dignes; il faut 
que celui qui demande la bénédiction soit digne et ait 
la foi. 

«On a dit à propos de Néphi qui vivait à l'époque où 
le Sauveur vint parmi les Néphites: ( ... car il fit vrai­
ment beaucoup de miracles au nom de Jésus; et il n'est 
pas d'homme qui pourrait faire un miracle a.u nom de 
Jésus, s'il n'est entièrement purifié de son iniquité> (3 
Néphi 8:1). Par conséquent ceux qui exercent l'autorité 
de la prêtrise doivent non seulement le faire avedoi 
mais avec dignité, ayant éliminé toute iniquité de leur 
âme. Joseph Smith a enseigné que da puissance, la 
gloire et les bénédictions de la prêtrise ne pourraient 
continuer chez ceux qui ont reçu l'ordination que si 
leur justice continue>. Par conséquent pour être effi­
cace, la prêtrise ne peut être exercée que dans lajus­
tice et la foi. Les hommes dignes dotés de la Sainte 
Prêtrise, faisant l'imposition des mains à ceux qui ont 
la foi, reçoivent de Dieu le pouvoir de guérir les mala­
des» (Delbert L. Stapley, The Power of Faith, Brigham 
Young University Speeches of the Year, 4 février 1958, 
p. 9; voir aussi D&A U1:34-37). 

(40-3) 3 Néphi 8:2,3 

Après avoir lu le verset 2, certains se demanderont 
peut-être qui écrit ce récit. A l'origine c'est Néphi qui 
écrivit cette partie des annales, mais le prophète Mor­
mon abrégea la majorité des annales du livre de Mor­
mon. fi avait les annales tenues par Néphi et le com­
mentaire au verset 2 est de Mormon (voyez encore 3 
Néphi 29,30). 

Notez aussi que dans 3 Néphi 8:2, Mormon parle de 
la façon dont les Néphites calculaient le temps. Dans 3 
Néphi 2:8 nous apprenons qu'ils comptèrent les 
années à partir du moment où le signe de la naissance 
du Christ fut donné. Ainsi donc la trente-troisième 
année était trente-trois ans après la naissance du 
Christ .. 

3 Néphi 8:3 montre que les Néphites savaient quand 
le Christ serait crucifié. Nous ne savons pas exacte­
ment comment ils connaissaient l'année de la cruci­
fixion, mais nous pouvons supposer qu'ils l'apprirent 
d'un de leurs prophètes ou avaient d'autres rensei­
gnements dans les plaques d'airain que ce que nous 
avons actuellement dans l'Ancien Testament. 

(40-4) 3 Néphi 8:4-18. Dieu est maitre des éléments 

Une tempête, comme celle dont il est question au 
verset 6, est un vent intense et violent. Ce phénomène 
naturel s'accompagne souvent de pluie, de grêle ou de 
neige et cause souvent des destructions sur une 
grande étendue. .. . 

Les ouvrages canoniques et les prophètes modernes 
ont témoigné que Dieu est maître des éléments. Bruce 
R. McConkie a écrit à propos de la maîtrise du Sei­
gneur sur les tremblements de terre: 

«Depuis que la terre est dans son état déchu ou 
téleste actuel, elle est sujette aux tremblements de terre. 
Ceux-ci font partie du plan du Seigneur; ils se produi­
sent par sa puissance et accomplissent ses desseins. 
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C'est par eux qu'il délivre ses serviteurs des périls, 
détruit les méchants et laisse le signe qu'il intervient 
dàns les événements transcendants (Hélaman 
U:7-17). 

«Ce sont des tremblements de terre qui accompagnè­
rent la libération de prison de Paul et de Silas dans 
l'Ancien Monde, de Léhi et de Néphi dans le Nouveau 
(Actes 16:25,26; Hélaman 5:27). La crucifixion et la 
résurrection de notre Seigneur furent attestées par des 
tremblements de terre (Mt 27:54; 28:2). Parmi les . 
Néphites, les tremblements et les destructions à l'épo­
que de la crucifixion furent si étendus que toute la sur­
face du pays fut changée et que les méchants et les 
rebelles furent: détruits (3 Néphi 8; 9:1-14; 10:9,10). 

«Les tremblements de terre sont donnés comme un 
des signes des temps; ils annoncent la seconde venue 
(Mt 24:7; Marc 13:8; Luc 21:11; D&A 45:33; 87:6). C'est 
par eux que le témoignage de la puissance du Sei­
gneur est porté aux habitants de la terre (D&A 43:25; 
88:89), et quand la seconde venue en gloire arrivera, il 
y aura <un grand tremblement de terre, tel qu'il n'y 
avait jamais eu depuis que l'homme est sur la terre un 
aussi grand tremblement> (Ap 16:18-20; 6:U-17; 8:5; 
11:U-15,19; Zacharie 14:4,5; D&A 133:22-25)>> (Mor­
mon Doctrine, pp. 211-U). 

(40-5) 3 Néphi 8:19. Les tremblements 
de terre.modernes témoignent des dommages 
et de la destruction qui peuvent se produire 
en très peu de temps 

Les tempêtes et les tremblements de terre rapportés 
dans 3 Néphi durèrent trois heures. C'est un temps 
considérable compte tenu particulièrement du fait que 
dans le passé récent des séismes ne durant que quel­
ques minutes ont dévasté des villes. Les deux récits 
qui suivent démontrent l'immense force qu'ont les 
tremblements de terre de causer des destructions et 
des incendies. 

«Alaska (1964) - Le vendredi-saint, 27 mars 1964, un 
grand tremblement de terre d'une intensité de 8,5 sur 
l'échelle de Richter se produisit dans le centre de 
l'Alaska. fi libéra au moins deux fois plus d'énergie 
que le tremblement de terre de San Francisco de 1906 
et fut ressenti sur terre sur une surface de 1 300 000 
kilomètres carrés. On ne déplore que 114 victimes 
grâce à la faible densité de la population de l'Etat. Les 
dommages matériels s'élevèrent à environ 500 millions 
de dollars. Le tremblement de terre fit basculer une 
surface d'au moins 135 000 kilomètres carrés. A l'est 
d'une ligne s' étendant vers le nord-est de l'ile de 
Kodiak en traversant l'ouest du Prince William Sound, 
des masses terrestres furent soulevées localement 
jusqu'à une hauteur de 15 mètres. A l'ouest, le terrain 
s'enfonça jusqu'à une profondeur de 2,5 mètres. Les 
régions cÔtières subirent des dommages considérables 
suite aux glissements de terrain sous-marins et à des 
tsunamis [raz de marée] destructeurs. Les tsunamis 
causèrent des dommages jusqu'à Crescent City en 
Californie [située à environ 2 700 kilomètres de là]. Les 
dizaines de milliers de secousses secondaires montrè­
rent que la faille s'étend sur une longueur de 1000 
kilomètres. 

«Pérou (1970); Le tremblement de terre qui se pr0-
duisit le 31 mai 1970 au Pérou - avec une intensité de 
7,7 sur l'échelle de Richter, fut le séisme le plus des-



Ruines trouvées lors de fouilles, Palenque (Mexique) 

tructeur enregistré en Amérique du Sud. Son épicen­
tre se trouvait à environ 30 kilomètres au large de la 
côté de Chimbote. On pense que 50000 personnes 
environ moururent et que plus de 100000 maisons 
furent détruites. Les chiffres exacts resteronttoujours 
incertains. Le chiffre élevé des pertes fut dd à l'effon­
drement de logements en briques de terre et d'énor­
mes avalanches de débris. Une avalanche venue du 
mont Huascaran ensevelitles villes de Ramrahirca et 
de Yungay et coQta probablement la vie à 20000 per~ 
sonnes. Environ 6O'millions de mètres cubes de glace 
et rochers déferlèrent dans une vallée au bas du mont 
Huascaran à une vitesse qui atteignit jusqu'à 300 
kilomètres-heure. Les dommages furent estimés à 
environ 230 millions de dollars» (Encyclopedia Britan­
nica, édition 1972, sous la rubrique «earthquake»). 

(40-6) 3 Néphi 8:20-23 

Les ténèbres terribles que connurent les Néphites 
étaient certainement un cadre bien adapté à la tragédie 
qui se produisit sur le Calvaire. n est intéressant de 
remarquer qu'un manteau de ténèbres tomba aussi à 
ce moment-là sur Jérusalem et que «la terre trembla, 
les rochers se fendirent» (Matthieu 27:51). Le même 
genre de ténèbres épaisses régna en Egypte pendant 
les fléaux provoqués par Moïse (voir Exode 10:21-23). 

(40-7) 3 Néphi 8:24,25. Les ades ont 
un effet dired sur les éléments 

Les Ecritures nous apprennent que la transgression 
d'Adam fut à l'origine d'un état de déchéance non 
seulement pour l'homme, mais également pour la 
terre. Dans cet événement crucial et dans de nom­
breux autres où s'affirme l'intervention directe de 
l'action divine, on constate que la nature est en rela­
tion intime avec l'homme, 

«Ainsi les péchés de l'humanité peuvent produire 
des calamités sous forme de phénomènes destructeurs 
que nous pouvons à juste titre qualifier de naturel 
parce que mérités, et la justice humaine peut susciter ' 
la collaboration paisible et bienfaisante des éléments. 

«<Le sol sera maudit à cause de tOD, a dit Dieu au 
premier homme. Par contraste, notez l'assurance don­
née à Israël que par la fidélité les saisons seront ren­
dues propices, que les pluies nourrissantes viendront, 
apportant des récoltes telles que le peuple n'aura pas 

assez de "place pour entreposer 'ses produits (voir 
Malachie3:S42). 

«Un abandon honteuXdesloisde Dieu à l'époque de 
NoésuScifa le déluge où <toutes les sources du grand 
abtine jaillirent, et les écluses, des cieux s'ouvrirent>. 

«Enoch; qui vivait avant Noé, fut envoyé proclamer 
le repentir à la race dégénérée, et si grands furent la 
puissance et l'autorité dont il était investi, qu'il <dit la 
parole du Seigneur et la terre trembla, les montagnes 
s'enfuirent à son commandement et les rivières d'eaux 
furent détournées de leurs cours). n annonça la venue 
du déluge de Noé et les événements de l'histoire, y 
compris le ministère du Sauveur jusqu'au moment de 
la seconde venue du Seigneur lorsque <les cieux seront 
obscurcis, et un voile de ténèbres couvrira la terre; les 
cieux trembleront et la terre ausssD (Moïse 7:13,61). 

«Cadre digne de la tragédie du Calvaire, un manteau 
de ténèbres tomba sur les lieux et quand le Seigneur 
crucifié expira, da terre trembla, les rochers se 
fendirent> (Mt 27:51). 

«Sur le continent américain, d'immenses bouleverse­
ments signalèrent la mort du Sauveur; et la destruc­
tion s'abattit sur les gens corrompus qui s'étaient 
moqués des avertissements des prophètes et des invi­
tations inspirées au repentir. Beaucoup de Néphites 
avaient oublié les signes et les miracles grâce auxquels 
la naissance du Seigneur avaient été révélée et étaient 
tombés dans une perversité abominable. Alors, au 
moment de la crucifixion, des tempêtes grandes et ter­
nbles éclatèrent sur le pays avec des tonnerres, des 
éclairs et des soulèvements et des effondrements de la 
croOte terrestre, de sorte que des montagnes furent 
détachées et beaucoup de villes détruites par les trem­
blements de terre, les incendies et l'afflux de la mer. 
L'holocauste sans précédent se prolongea pendant 
trois heures puis tombèrent des ténébres épaisses 
dans lesquelles il était impossible d'allumer du feu. 
L'hornble obscurité était semblable à celle de l'Egypte 
en ce que l'on pouvait sentir ses vapeurs épaisses. 
Cette situation dura jusqu' au troisième jour de sorte 
qu'une nuit, un jour et une nuit furent comme une 
nuit ininterrompue; et des ténèbres impénétrables" 
furent rendues d'autant plus ternbles par les lamenta­
tions du peuple dont le refrain déchirant était partout 
le même: <0, si nous nous étions repentis avant ce 
grand et terrible jour!> puis, perçant les ténèbres, une 
voix se fit entendre, proclamant que la destruction 
s'était abattue sur le peuple à cause de sa méchanceté 
et que ceux qui avaient survécu pour l'entendre 
étaient parmi les plus justes des habitants à qui l'espé­
rance était offerte à condition de se repentir et de se 
réformer d'une manière plus approfondie (3 Néphi, 
chapitre 8)>> (James E. Talmage dans CR, octobre 1923, 
pp. 50,51). 

En outre cette influence sur la nature ne se limite pas 
au passé. A la conférence d'avril 1977, le président 
Spencer W. Kimballiut de nombreuses Ecritures de 
l'Ancien Testament montrant comment le Seigneur 
discipline les désobéissants en utilisant les forces de la 
nature. 

«Le Seigneur utilise parfois le temps pour discipliner 
son peuple parce qu'il enfreint ses lois. n a dit aux 
enfants d'Israël: 

«<Si vous suivez mes lois, si vous gardez mes com­
mandements et les mettez en pratique, je vous enver­
rai des pluies en leur saison,la terre donnera ses pro-
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duits et les arbres des champs donneront leurs fruits. 
A peine aurez-vous battu le blé que vous toucherez à 
la vendange, et la vendange atteindra les semailles; 
vous mangerez votre pain à satiété, et vous habiterez 
en sécurité dans votre pays. Je mettrai la paix dans le 
pays, et personne ne troublera votre sommeil ... Et 
l'épée ne passera point par votre pays) (Lévitique 
26:3-6). 

«Le jour est peut-être venu où nous devons nous 
évaluer et voir si nous sommes dignes de demander 
ou si nous avons enfreint les commandements, nous 
rendant indignes de recevoir les bénédictions» (Spen­
cer W. Kimball, «Le Seigneur attend de ses saints 
qu'ils suivent les commandements», L'Etoile, octobre 
19'77, p. 2). 

(40-8) 3 Néphi 9:1-18. Jésus est 
le créateur de notre terre 

«Les Ecritures spécifient trois Personnages dans la 
Divinité: (1) Dieu, le Père éternel, (2) son Fils, Jésus­
Christ et (3) le Saint-Esprit. Ceci constitue la Sainte 
Trinité, comportant trois individus physiquement 
séparés et distincts, qui constituent à eux trois le con­
seil président des cieux. Du moins deux d'entre eux 
apparaissent comme participant directement à l'œuvre 
de la création; ce fait est démotltré par la pluralité 
exprimée dans la Genèse: <Puis Dieu dit: Faisons 
l'homme à notre image, selon notre ressemblance); et 
plus loin, au cours d'une consultation concernant la 
transgression d'Adam: (L'Eternel Dieu dit: Voici, 
l'homme est devenu comme l'un de nous) [Genèse 
1:26; 3:22]. Les paroles de Moïse, révélées de nouveau 
dans la dispensation actuelle, nous instruisent d'une 
manière plus complète sur les Dieux qui se sont occu­
pés activement de la création de cette terre: cEt moi, 
Dieu, je dis à mon Fils unique, qui était avec moi 
depuis le commencement: Faisons l'homme à notre 
image, selon notre ressemblance.) Puis, plus loin, à 
propos de l'état d'Adam après la chute: (Et moi, le 
Seigneur Dieu, je dis à mon Fils unique: Voici, 
l'homme est devenu comme l'un de nous) [Moïse 2:26; 
4:28]. Dans le récit de la création écrit par Adam, (les 
Diewo sont mentionnés de multiples fois. 

«Comme nous l'avons montré jusqu'ici.dans un 
autreQrdre d'idées, le Père a agi dans l'œuvre de la 
créatiqn par l'intermédiaire du Fils, q~ est devenu 
ainsi l'ex~tif par l'intermédiaire duquel la volonté, le 
commandement ou la parole du Père étaient mis en 
vigueur ... 

«Par ces citations des Ecritures anciennes, il convient 
tout particulièrement d'ajouter le témoignage person­
nel du Seigneur Jésus lorsqu'il fut devenu un Etre res­
suscité. Dans sa visitation aux Néphites, il se proclama 
de la manière suivante: Noici, je suis Jésus-Christ, le 
Fils de Dieu. J'ai créé les. cieux et la terre, et toutes les 
choses qu'ils contiennent. J'étais avec le Père dès le 
commencement. Je suis dans le Père et le Père est en 
moi; et en moi, le Père a glorifié son nom> [3 Néphi 
9:15]» ijames E. Talmage, Jésus le Christ, pp. 38-41). 

(40-9) 3 Néphi 9:19-22 

Au verset 19, le Seigneur dit au peuple que ses sacri­
fices sanglants devaient cesser. Mais abandonna-t-il 
totalement le sacrifice? Selon le verset 20, comment le 
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sacrifice devait-il continuer? Ce type de sacrifice est-il 
toujours en vigueur aujourd'hui? 

(40-10) 3 Néphi 10:1-8 

La comparaison entre une poule rassemblant ses 
poussins et le Seigneur rassemblant son peuple per­
met quelques déductions intéressantes. La poule aime 
ses poussins et sacrifierait sa vie pour les protéger. 
Quand le danger menace, elle les rassemble sous ses 
alles pour lès protéger. C'est aussi elle qui nourrit et 
entretient ses poussins pendant qu'ils sont jeunes. De 
la même manière le Seigneur aime son peuple, la mai­
son d'Israël. n a donné sa vie pour elle et a cherché à 
la rassembler pour pouvoir la protéger et la nourrir. 
Mais en bien des occasions Israël a préféré abandon­
ner le Seigneur. Remarquez qu'au verset 41e Seigneur 
dit aux survivants qu'il a souvent rassemblé la maison 
d'Israël. Puis au verset 5 il dit qu'il a essayé de ras­
sembler ses enfants en d'autres occasions, mais qu'ils 
l'ont rejeté. Au verset 6, que doit faire Israël, selon le 
Seigneur, pour être rassemblé? Selon le verset 7 
qu'arrivera-t-il à ceux de la maison d'Israël s'ils ne 
viennent pas au Christ? Alors pourquoi le peuple 
pleure-t-il comme le rapporte le verset 8? Se pourrait-il 
qu'il pleure ceux qui auraient pu être rassemblés et se 
voir ainsi épargnés, mais qui ont refusé de le faire? 
Quel rapport y a-t-il entre ce principe et ce que nous 
faisons aujourd'hui? Avons-nous été appelés à aider 
au rassemblement? Dans quel but? (Voir D&tA 115:6.) 

(40-11) 3 Néphi 10:9-17 

Selon le verset 11, les Néphites savaient que ce jour 
de destruction se produirait, car ils avaient été avertis 
par leurs prophètes (voir 1 Néphi 12:4,5; 19:10-12; 
Hélaman 14:20-29). 

Aux versets 14 et 15, qu'est-ce que Mormon dit qu'il 
tient particulièrement nous voir retirer de ce récit? 
Jusqu'au moment même où la terrible destruction 
commença, les incroyants étaient sOrs que les prophè­
tes s'étaient trompés. Ils avaient pensé que les pro­
phètes étaient négatifs, pessimistes et détachés de la 
réalité. Puis tout à coup, dans un seul grand désastre, 
ils comprirent à quel point les prophètes avaient été en 
contact avec la réalité. Malheureusement pour des 
dizaines de milliers de ceux qui avaient précédemment 
raillé, il n'y avait plus de temps pour réévaluer leur 
scepticisme. 

Est-ce tellement différent à notre propre époque? 
Nous avons été amplement mis en garde contre le 
jugement imminent qui sera à tous égards aussi terri­
ble et aussi dévastateur que celui qui se produisit en 34 
après Jésus-Christ (voir D&tA 29:14-21; 43:19-25; 
45:39-42; 88:87-91; 133:41-49). Et pourtant le monde 
en général ou bien ne veut rien savoir de ces avertisse­
ments ou considère avec condescendance les prophè­
tes comme des fanatiques religieux qui ne sont pas en 
contact avec le mondè de la réalité. Dans la préface des 
Doctrine et Alliances, le Seigneur donne un avertisse­
ment: «Et le joùt vient où ceux qui ne veulent pas 
écouter la voix du Seigneur ni celle de ses serviteurs et 
qui ne font pas attention aux paroles des prophètes et 
des apôtres seront retranchés du peuple» (D&tA 1:14). 
Remarquez aussi les paroles solennelles de Mormon: 
«Et maintenant, que celui qui lit comprenne» (3 Néphi 
10:14). 



(40-12) 3 Néphll0:18,19. Jésus apparut 
aux Néphltes peu après sa résurrection 

«Le livre de Mormon dit que <peu après l'ascension 
du Christ au ciel, il se manifesta vraiment aux 
Néphltes> (3 Néphl10:18; 11:12). De la manière dont 
les prophètes du livre de Mormon parlent de l'ascen­
sion (Mosiah 18:2; Alma 40:20), il semblerait qu'ils 
font allusion à l'ascension qui suivit immédiatement sa 
résurrection et non pas à l'ascension officielle quarante 
jours après, qui prit plus tard le nom d'ascension parmi 
les peuples chrétiens. Compte tenu des différences de 
temps entre l'Ancien et le Nouveau Monde, il n'y a 
aucune raison pour qu'il n'ait pas exercé un ministère 
comme Etre ressuscité parmi les Néphltes pendant ce 
même intervalle au cours duquel il continuait à fré­
quenter en tant qu'Etre ressuscité ses disciples de 
Jérusalem» (McConkie, Monnon Doctrine, pp. 54-55). 

Le détail disant que ce fut vers la fin de la trente­
quatrième année que le texte fut écrit peut, de prime 
abord, faire croire qu'un temps prolongé s'était écoulé 
entre la destruction et la visite du Christ. Le président 
Joseph Fielding Smith explique: 

«TI est vrai que beaucoup de membres de l'Eglise s'y 
sont trompés, mais si on lit soigneusement le récit, on 
découvre l'erreur. TI est vrai que l'examen hâtif laisse 
l'impression qu'il y eut un retard d'environ un an 
après la résurrection du Seigneur avant que celui-ci ne 
rendît visite aux Néphltes et aux Lamanites qui 

Ruines trouvées dans le sol, Mexico 

avaient été épargnés; mais si on fait davantage atten­
tion à ce qui est écrit, on constate que ce ne fut que 
très peu de temps après sa résurrection que le Sei­
gneur apparut au peuple assemblé près du temple 
d'Abondance ... 

«Dans 3 Néphi 8:5, nous découvrons que <dans la 
trente-quatrième année, le premier mois, le quatrième 
jour du mois, il s'éleva un grand orage, tel qu'on n'~n 
avait jamais connu dans tout le pays>. Et le verset sru­
vant donne beaucoup de détails sur la destruction qui 
s'ensuivit. Ceci se produisit évidemment au moment 
où Jésus était sur la croix. Le chapitre 9 poursuit cette 
histoire de destruction et, pendant cet orage, on 
entendit la voix de Jésus donnant les raisons de la 
grande destruction et il dit: [TI cite alors 3 Néphi 
9:13,15]. 

<<Tout ceci eut lieu pendant que les grandes ténèbres 
couvraient la terre, et Mormon commente ensuite 
dans les neuvième et dixième chapitres les terribles 
destructions qui s'étaient produites. Et il termine le 
dixième chapitre en ces termes: [TI cite 3 Néphi 
10:18,19]. 

«fi dit ici que ce fut peu après l'ascension du Sei­
gneur au ciel qu'il apparut aux Néphltes et aux Lama­
nites du continent américain. Et son ascension fut le 
jour de sa résurrection après qu'il fut apparu à Marie 
au tombeau et avant qu'il n'apparut aux disciples le 
même jour. 

«La raison pour laquelle Mormon interrompt ici ses 
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annales n'est pas donnée. il écrivait de toute évidence 
à l'époque du grand combat contre les Lamanites dont 
l'existence des Néphites était l'enjeu, et il est très pos­
sible qu'une urgence soudaine se soit produite et qu'il 
ait dQ arrêter temporairement ses annales. Mais il 
reprend son histoire là où il s'est arrêté et dit qu'une 
grande foule s'était rassemblée tout autour du temple 
d'Abondance. il paraît tout à fait clair que ce grand 
rassemblement eut lieu immédiatememt après la fin de 
la terrible période de ténèbres. Nous lisons que les 
gens <s'émerveillaient et s'étonnaient entre ewc> et <se 
montraient le grand et merveilleux changement qui 
s'était opéré, (3 Néphi 11:1) ... 

période de la plénitude de l'Evangile» (Answers to Gos­
pel Doctrines, 4:24-29). 

POINTS A MEDITER 

LA VENUE DU CHRIST PARMI LES NEPHITES 
EST UN MODELE DE SA SECONDE VENUE 

«Le rassemblement de la foule au temple et le fait 
que les gens se montraient les uns aux autres les 
grands changements qui s'étaient produits sont la 
preuve que cet événement suivait immédiatement la 
résurrection de notre Sauveur. Si cet événement 
s'était déroulé un an après, la foule se serait tout à fait 
habituée à ces grands changements, et ils ne l'auraient 
plus autant frappée de terreur. La foule s'était rassem­
blée parce qu'elle était très étonnée, et chacun mon­
trait à l'autre ce qui était arrivé. 

Le Livre de Mormon a été donné au monde 
comme faisant partie d'une grande œuvre pour 
préparer un peuple à la seconde venue de Jésus­
Christ. Le livre de 3 Néphi rapporte le récit de la 
visite du Christ au peuple du continent américain 
peu de temps après sa résurrection. Une étude 
attentive des événements précédant et suivant 
cette visite, bien qu'ils puissent ne pas être exacte­
ment parallèles, offrent une similitude frappante 
aux événements prophétisés pour sa seconde 
venue. 

Lisez la description ci-après de l'apparition du 
Christ aux Néphites. Recherchez chaque Ecriture 
qui indique un événement parallèle qui doit se 
produire avant ou au moment de la seconde 
venue. 

«En outre, il n'est pas raisotmable de penser que 
Jésus aurait fait attendre un an les Néphites et les 
Lamanites fidèles avant de se manifester et de leur 
donner des instructions sur la fin de la période 
d'application de la loi de Moïse et sur l'ouverture de la 

Références d'Ecritures 
de la venue du Christ chez 
les Néphites 

3 Néphi 2:14-16 
3 Néphi3;4 

3 Néphi3:22 
3 Néphi 6:17, 18; 7:7 

3 Néphi7:14 
3 Néphi8:4 

3 Néphi 8:6,10-19 

3 Néphi 8:20-23 
3 Néphi 8:24,25 

3 Néphi 11:8 
3 Néphi 9:1-13; 10:12 

3 Néphi 11:1-11 

3 Néphi 11:14 

3 Néphi 23:9-14 

3 Néphi 10:12 
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Evénemenu 

Les Lamanites deviennent justes 
il y a des guerres et des bruits de 
guerre 
Les justes se rassemblent 
La méchanceté s'accroit dans le 
peuple 
Les gens rejettent les prophètes 
il y a scepticisme accru concernant 
sa venue 
Des tremblements de terre et 
d'autres remous accompagnent sa 
venue 
Les ténèbres couvrent la terre 
Le Christ vient comme un voleur 
dans la nuit 
Le Christ descend du ciel en gloire 
Les méchants sont détruits à sa 
venue; les justes sont protégés 
Le Christ apparaît près de son 
temple 
Le Christ montre les plaies de son 
corps 
La venue du Christ commence la 
résurrection des justes 
Ceux qui sont préparés pour la 
venue du Christ sont ceux qui 
soutiennent les prophètes 

Références d'Ecritures à 
la venue future du Christ 

D&A49:24 
D&A45:26 

D&A 115:6 
Joseph Smith Matthieu 1:30 

D&Al:14 
D&A45:26 

D&A45:48 

D&A45:42 
2 Pierre 3:10 

D&A 29:11133:42-49 
D&A29:11 

Malachie 3 :1-5 

D&A 45:51, 52; Zacharie 13:6 

D&A88: 95-102 

D&A 45:32; 124:45,46 



Supposez un instant que vous soyez parmi le 
petit nombre de privilégiés qui ont survécu à la 
destruction décrite dans 3 Néphi. Vous avez 
perdu beaucoup de ceux qui vous sont chers au 
cours des événements traumatisants des dernières 
heures. Le chagrin, la peur et l'appréhension rem­
plissent votre esprit et votre cœur. Vous êtes bou­
leversé de ce qui est arrivé et vous êtes seul. L'air 
est lourd et un brouillard épais rend la lumière 
impossible et la respiration difficile. Vous êtes 
assis au milieu des décombres dans des ténèbres 
totales. La puanteur de la mort remplit l'air. Peu à 
peu vous prenez conscience des cris et des san­
glots de ceux qui se trouvent tout près. Vous ten­
dez l'oreille pour distinguer ce qu'ils disent. 

«0, si nous nous étions repentis avant ce grand 
et terrible jour, alors nos frères auraient été épar­
gnés et ils n'auraient point été brûlés dans cette 
grande ville de Zarahemla! 

«0, si nous nous étions repentis avant ce grand 
et terrible jour et n'avions pas tué et lapidé les 
prophètes et ne les avionss pas chassés, alors nos 
mères, nos belles filles et nos enfants auraient été 
épargnés et ils n'auraient pas été ensevelis dans 
cette grande ville de Moronihah.» (3 Néphi 
8:24,25). 

Est-ce là une préfiguration? Est-ce là un critère 
nous permettant de voir à quel point nous som­
mes préparés pour la seconde venue du Seigneur? 
Mais certains diront peut-être: «Je n'ai jamais 
lapidé ni tué les prophètes, par conséquent cela ne 
s'applique pas à moi!» Est-il possible de lapider 
mentalement les prophètes par nos pensées et 
notre attitude négative? Ne les chassons-nous pas 
de notre vie en ne lisant pas et en ne suivant pas 
leurs messages? 

(40-13) Il n'y a que ceux qui écoutent 
et qui obéissent qui peuvent être sauvés 
des cris d'angoisse de la détresse 

«TI y a quelques mois des millions de spectateurs et 
d'auditeurs dans le monde entier ont attendu en rete­
nant leur souffle et avec anxiété le vol précaire 
d'Appolo 13. Le monde entier, semblait-il, priait pour 
obtenir un seul résultat significatif: le retour sans 
encombre à la terre de trois hommes courageux. 

«Quand l'un deux annonça avec une anxieté conte­
nue l'information surprenante: ,Nous avons eu une 
explosion!>, le contrôle de mission à Houston mobilisa 
immédiatement tous les savants techniquement for­
més qui, au cours des années, avaient préu tous les 
détails imaginables relatifs à ce vol. 

«La sécurité de ces trois hommes dépendaient main­
tenant de deux qualifications vitales: la valeur des 
aptitudes et la connaissance des techniciens du centre 
de contrôle de mission à Houston et de l'obéissance 
implicite des hommes de l'Aquarius à toutes les ins­
tructions reçues des techniciens qui, parce qu'ils com­
prenaient les problèmes des astronautes, étaient 
mieux qualifiés pour trouver les solutions essentielles. 
Les décisions des techniciens devaient être parfaites, 
sinon l'Aquarius risquait de passer à des milliers de 
kilomètres de la terre. 

«Cet événement spectaculaire est assez analogue aux 
temps difficiles où nous vivons. Beaucoup sont 
effrayés lorsqu'ils voient et entendent parler d'événe­
ments incroyables dans le monde entier: intrigues 
politiques, guerres et conflits partout, frustrations des 
parents, efforts pour affronter des problèmes sociaux 
qui menacent de détruire la sainteté du foyer, frustra­
tions des enfants et des jeunes devant affronter les 
gageures qui se posent à leur foi et à leur moral. 

«Ce n'est que si vous, vous êtes disposé à écouter et 
à obéir que vous et votre foyer tout entier pouvez être 
conduits à une sécurité définitive à la manière du Sei­
gneur.» 

«TI y a, à notre époque troublée, des cris déchirants 
de détresse parmi les peuples de la terre. TI yale senti­
ment intense qu'il est nécessaire de découvrir le 
moyen d'obtenir la solution à des problèmes écrasants 
et de faire disparaître cette détresse de tout ce qui 
affecte l'humanité» (Harold B. Lee, CR, octobre 1970, 
pp. 113-14, L'Etoile, mai 1971, p. 134). 

(40-14) le seul chemin sûr a été marqué par les 
prophètes de Dieu 

«Un jour [Karl G. Maeser] faisait traverser les Alpes 
à un groupe de jeunes misssionnaires. Comme ils 
escaladaient lentement la côte escarpée, il se retourna 
et vit une rangée de piquets fichés dans la neige gla­
ciale pour délimiter le seul chemin sftr permettant de 
traverser les montagnes traîtresses. 

«Quelque chose dans ces piquets le frappa et, arrê­
tant le groupe de misssionnaires, il leur fit signe et dit: 
,Mes frères, vous avez là la prêtrise. Ce ne sont que 
des piquets ordinaires comme nous, certains parais­
sent peut-être même un peu tordus, mais la place 
qu'ils occupent est ce qui fait d'eux ce qu'ils sont. Si 
nous nous écartons du chemin qu'ils indiquent, nous 
sommes perdus.> 

«Je rends témoignage, mes frères et sœurs, amis étu­
diants, que dans notre Eglise, les hommes sont ce 
qu'ils doivent être: appelés de Dieu par prophétie. 
Puissions-nous apprendre cette leçon dans notre jeu­
nesse; elle nous permettra de traverser, en restant 
fidèles, toutes les difficultés de notre vie. Puissions­
nous apprendre à suivre les frères» (Boyd K. Packer, 
Follaw the Brethren, Brigham Young University Spee­
ches of the Year, 23 mars 1965, p. 9). 

Le message aujourd'hui est aussi clair que du 
temps de 3 Néphi: 

«Et c'était la partie la plus juste du peuple qui 
avait été sauvée; c'étaient ceux qui avaient reçu les 
prophètes et ne les avaient pas lapidés; et 
c'étaient ceux qui n'avaient pas versé le sang des 
saints, qui avaient été épargnés» (3 Néphi 10:12). 

Les prophètes de Dieu délimitent le chemin de 
la sécurité que les saints doivent suivre. Comment 
pourriez-vous recevoir plus complètement les pro­
phètes dans votre vie? J. Thomas Fyans a proposé 
la manière suivante. 

«A cinq mille kilomètres de cette chaire vit une 
famille qui va de nouveau faire quelque chose de 
très spécial après cette conférence. Lorsque 
L'Etoile arrivera chez elle, avec les discours de con-

379 



férence, la famille va immédiatement lire lesmes- de cette conférence vont signifier pour nous? 
sages, les enfants aînés dressant un rapport sur Qu'est-ce qu'elles signifieront pour nous en tant 
les discours qui leur ont. été assignés; que parents? En tant qu'officiers et instructeurs ? 

«Mais ils vont faire plus que lire. Lors des soi- En tant qu'instructeurs au foyer et instructrices 
rées familiales, ils vont choisir des buts personnels visiteuses? 
et familiaux basés sur les messages de la confé- «De par l'expérience que j'ai des conférences, je 
rence. Leurs buts sont pratiques: cNous souvenir témoigne que ce qui est dit sous l'influence du 
de grand-mère dans nos prières quotidiennes, Saint-Esprit est cEcriture>.et, comme le Seigneur 
apprendre par cœur un cantique de l'Eglise, l'a dit, <Sera la volonté du Seigneur, sera l'avis du 
réexaminer si notre famille est bien préparée, faire Seigneur, sera la parole du Seigneur, sera la voie 
la volonté du Seigneur à sa manière, et non pas la du Seigneur et le pouvoir de Dieu pour le salut> 
nôtre, amener un non-membre à l'Eglise.) fis dis- (D&A68:4). 
cuteront de leurs buts, . prieront à leur sujet et les «Je prie avec ferveur pour que dans cette confé-
passeront fréquemment en revue. Est-il étonnant rence nous choisissions des buts qui nous appor-
que le père dise: cNotre famille considère la confé- teront le salut, à nous et à notre famille, à nos voi-
rence générale comme la liste donnée par le Sei- sins, à nos paroisses et à nos branches, et je vous 
gneur des choses sur lesquelles nous devons nous rends mon témoignage que je sais de toutes les 
concentrer. Nous ne pourrions exprimer tout ce fibres de mon être que Dieu vit» (<<Faisons des con-
que cela signifie pour nous et pour nos enfants.) férences une plaque tournante dans notre vie», 

«Frères et sœurs, qu'est-ce que les instructions L'Etoile, juin 1975, pp. 33-34). 
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3 Néphi 11-14 

Principes qui mènent 41 
à la sanctification 

Introduction Avant de continuer 
C'était une scène que n'oublieraient jamais ceux 

qui étaient rassemblés autour du temple dans le 
pays d'Abondance. Des milliers et des milliers de 
personnes avaient été tuées lors des événements 
tumultueux récents. Leurs villes et leurs villages 
n'étaient plus que des amas de décombres enseve­
lis sous des tonnes d'eau, de terre et de débris. 
Les survivants conversaient sur les événements 
qui venaient de se passer. Soudain une voix se fit 
entendre du haut du ciel. fis tendirent l'oreille 
pour l'entendre. A trois reprises la voie parla. 
Finalement ils entendirent, leur cœur brilla. «Voici 
mon Fils bien-aimé ... Ecoutez-le.» ns levèrent les 
yeux et virent Jésus habillé d'une robe blanche 
descendre du ciel. ns furent accablés, ils n'osèrent 
pas parler. n prit la parole et la foule tomba à 
genoux. n lui dit de se lever et de venir toucher les 
blessures de ses mains, de ses pieds et de son 
côté. fis s'avancèrent un par un pour accomplir le 
commandement du Sauveur. Puis d'un seul 
accord ils s'écrièrent: «Hosanna! Béni soit le nom 
du Dieu très-haut!» De nouveau ils tombèrent à 
ses pieds. Jésus les instruisit. 

Nous avons ici non pas le ministère de 
quelqu'un qui allait souffrir les épreuves de la vie 
pour accomplir de nouveau l'expiation, mais le 
ministère d'un Dieu. Comment un Dieu 
exercerait-il un ministère auprès des gens? Com­
ment agirait-il? Que dirait-il? n n'est pas d'autres 
endroits des Ecritures où nous ayons un exemple 
aussi détaillé de ce qu'un Dieu fait quand il se 
mêle à ses enfants. 

Vue sur 14 jungle, prise des ruines de Chichen ItZJJ (Mexique) 

1. Lisez la section Notes et commentaires ci­
dessous tandis que vous lisez et étudiez soi­
gneusement 3 Néphi 11-14. 

2. Lisez la section Points à méditer suivant les 
directives de votre instructeur (les étudiants 
qui font l'étude individuelle doivent lire toute 
cette section). 

NOTES ET COMMENTAIRE 
SUR 3 NE PHI 11-14 

(41-1) 3 Néphi 11:1-41; Traditions indiennes 
sur l'apparition du Christ 

«Beaucoup de tribus américaines ont pour tradition 
qu'un grand Dieu blanc apparut à leurs lointains ancê­
tres. Le nom ou titre souvent donné à ce Personnage, 
surtout par les tribus Quiche d'Amérique centrale est 
Quetzalcoatl, qui signifie littéralement ,oiseau-serpent> 
ou ,serpent aU'plumage précieux>. n est intéressant de 
penser que ce titre fut peut-être donné à Jésus-Chrit 
ressuscité parce qu'il avait été élevé sur une croix 
comme le serpent avait été élevé sur une perche par 
Moïse (Hélaman 8:13-16. Voir aussi Nombres 21:6-9 
et Jean 3:14). n leur apparut aussi en descendant du 
ciel comme un oiseau (3 Néphi 11:8). Cette théorie 
pourrait aussi expliquer pourquoi la toute première 
chose que le Sauveur fit après être apparu aux Néphi­
tes fut d'inviter les gens à toucher les empreintes des 
clous dans ses mains et dans ses pieds afin qu'ils sus­
sent que dl. était bien celui dont les prophètes avaient 
écrit et annoncé qu'il viendrait> (3 Néphi 11:14,15)>> 
(Daniel H. Ludlow, A Companion to YOUT Study of the 
Book of Mormon, p. 261). 

(41-2) 3 Néphi 11:11. En quoi Jésus est-il 
«la lumière et la vie du monde»? 

Bruce R. McConkie a montré comment notre Sei­
gneur est la lumière et la vie du monde. 

«Le Christ est la lumière Oean 1:7-9; 12:35-36,46), 
da lumière qui brille dans les ténèbres et les ténèbres 
ne la comprennent pas> (D&A 6:21; 10:58;,11:11; 34:2; 
39:2; 45:7; Jean 1:5), cune lumière qui ne peut être 
cachée dans les ténèbres> (D&A 14:9). 'Je serai à tou­
jours la lumière de celui qui écoute mes paroles> (2 
Néphi 10:14; Psaumes 27:1). n est la lumière du monde 
Oean 8:12; 9:5); ,la vie et la lumière du monde> (D&A 
10:70; 11:28; 12:9; 34:2; 39:2; 45:7; Mosiah 16:9; Alma 
38:9; 3 Néphi 9:18; 11:11); ,en lui étaient la vie et la 
lumière des hommes> (D&A 93:9). n était une ,lumière 
pour éclairer les nations> (Luc 2:32; Esaïe 42:6) et il fut 
prédit au sujet de ceux parmi qui il exercerait son 
ministère: ,Le peuple qui marchait dans les ténèbres 
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voit une grande lumière; sur ceux qui habitaient le 
pays de l'ombre de la mort, une lumière resplendib 
(Esaïe 9:1; 51:4, Osée 6:5). 

«Quand notre Seigneur dit: <Je suis la lumière, et la 
vie, et la vérité du monde) (Ether 4:12), il enseigne 
qu'il est la source de la vie, de la lumière et de la vérité 
et qu'il donne l'exemple parfait de leur utilisation; et 
que tous les hommes doivent se tourner vers lui pour 
obtenir ces choses (Mormon Doctrine, pp. 447-48). 

(41-3) 3 Néphi 11:16-21. 
Le mot Hosanna a un sens spécial 

«Au moment où Jésus-Christ ressuscité apparut aux 
Néphites, la foule s'avança, toucha le corps ressuscité 
du Sauveur et témoigna <qu'il était bien celui dont les 
prophètes avaient écrit et annoncé qu'il viendraib et 
puis s'écria <d'un seul accord: Hosanna!> (3 Néphi 
11:15,16). Le mot Hosanna est la translitération d'un 
mot hébreu de supplication qui signifie en gros <ü 
accorde le salub. De toute évidence le peuple deman­
dait au Sauveur de lui enseigner le chemin du salut; il 
n'est donc pas surprenant qu'il leur ait immédiate­
ment enseigné les principes et les ordonnances de 
bans de l'Evangile» (Ludlow, Companion, pp. 261-62). 

(41-4) 3 Néphi 11:14-17. Pourquoi le Sauveur 
coruJerVa-t-ll les plaies dans ses mains et dans ses 
pieds même après la résurrection? 

«Lorsque, comme le rapportent les Doctrine et 
Alliances 45:51-53, le Sauveur ira aux Juifs à l'heure 
de leur détresse, il leur montrera les blessures de ses 
mains et de ses pieds. 

»<Alors les Juifs poseront les yeux sur moi et diront: 
Quelles sont ces plaies dans tes mains et dans tes 
pieds? Alors ils sauront que je suis le Seigneur, car je 
leur dirai: Ces plaies sont celles qui m'ont été infligées 
dans la maison de mes amis. Je suis celui qui a été 
élevé. Je suis Jésus qui a été crucifié. Je suis le Fils de 
Dieu .. Alors ils pleureront à cause de leurs iniquités; 
alors ils se lamenteront parce qu'ils ont persécuté leur 
Roi.) , 

«Le prophète Zacharie a également prophétisé le 
second avènement du Sauveur et son apparition aux 
Juifs, lorsqu'ils fuiront devant leurs ennemis et que le 
mont des Oliviers se fendra en deux créant une vallée 
où ils chercheront refuge. A ce moment précis, il appa­
raîtra et ils diront: <D'où viennent ces blessures que tu 
as aux mains? TI répondra: c'est dans la maison de 
ceux qui m'aimaient que je les ai reçues) [Zacharie 
13:6J. Alors ils se lamenteront, chaque famille de son 
côté, pour avoir rejeté leur Seigneur. 

«TI est vrai qu'il montra également ses blesssures aux 
Néphites lorsqu'il les visita dans la même intention 
afin de les convaincre de son identité et leur donn~ 
un témoignage de sa souffrance. On ne peut guère 
considérer comme un fait que ses blessures sont res­
tées dans ses mains, son cÔté et ses pieds tout au long 
des siècles depuis sa crucifixion et resteront jusqu'à 
son second avènement. Mais elles apparaîtront aux 
Juifs comme témoignage contre leurs pères et leur 
entêtement à suivre les enseignements de leurs pères. 
Lorsqu'ils auront pleuré et se seront lamentés ils 
seront purifiés» Goseph Fielding Smith, Doc:trines du 
salut, 2:270,71). 
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(41-5) 3 Néphi 11:18-22. Le baptême 
est pour l'entrée dans l'Eglise aussi bien 
que pour la rémission des péchés 

«TI n'y a rien d'étrange dans le fait que quand le Sei­
gneur alla auprès des Néphites, Néphi fut baptisé 
ainsi que tous les autres bien qu'ils eussent déjà été 
baptisés. 

«L'Eglise parmi les Néphites d'avant la venue du 
Christ n'était pas dans sa plénitude et était sous la loi 
de Moïse. Le Sauveur rendit la plénitude et leur donna 
toutes les ordonnances et toutes les bénédictions de 
l'Evangile. C'est pourquoi elle devint en fait une nou­
velle organisation, et ils entrèrent par le baptême. 

«Nous avons une situation semblable dans notre dis­
pensation. Le prophète Joseph Smith et Oliver Cow­
dery furent baptisés sur commandement de l'ange 
Jean-Baptiste. Plusieurs autres furent baptisés avant 
que l'Eglise ne fOt organisée. Mais le jour de l'organi­
sation de l'Eglise, tous ceux qui avaient précédem­
ment été baptisés furent de nouveau baptisés non 
.~ur.la rémission des péchés mais pour l'entrée dans 
1 Eglise. Dans chaque cas la raison était la même» 
Goseph Fielding Smith, Answers to Gospel Questions, 
3:205-6). 

(41-6) 3 Néphi 11:23-26. La façon de baptiser 
a un but précis 

«Comme pour les autres doctrines et ordonnances, 
on trouve tant parmi les païens que parmi les soi­
disant chrétiens des contrefaçons apostates de la 
vérité. Des formes perverties de baptême étaient cou­
rantes parmi les religions initiatiques de l'Ancien 
Monde (Milton R. Hunter, Gospel Through the Ages, 
pp. 192-226). Certaines des Eglises du christianisme 
moderne nient la nécessité du baptême et disent que le 
salut vient du simple fait que l'on confesse le Christ 
des lèvres. D'autres, ne comprenant pas la miséri­
corde du Christ et le pouvoir de son expiation, éten­
dent la doctrine de manière à y inclure les enfants qui 
ne sont pas arrivés à l'Age de responsabilité. 
. «Les ~~tables bapt~es d~ eau sont accomplis par 
d~s officiers détenant 1 autonté qui immergent le can­
did~t dans l' ~au. La représentation symbolique ainsi 
réillisée témOIgne de la mort, de l'ensevelissement et 
dela résurrection du Christ (Rm 6:1-12). Le baptême 
symbolise aussi une nouvelle naissance où se retrou­
vent les mêmes éléments, l'eau, le sang et l'esprit que 
l'on trouve lors de la première naissance (Moïse ' 
6:59,60). Ces éléments étaient également présents 
dans les circonstances dans lesquelles eut lieu le sacri­
fice expiat'?~ de notre Seigneur Gean 19:28-37; 1 Jean 
5:5-12). AinsI par cette ordonnance l'attention est éga­
Iement centrée sur cet événement, le plus transcen­
dant de tous. TI va sans dire que l'aspersion ou .. 
l'ondoiement en lieu et place du baptême, ne sont pas 
conformes à la loi du Seigneur» (McConkie, Mormon 
Doctrine, p. 72). 

(41-7) 3 Néphi 11:27-30. De quelles sources 
pouvons-nous nous attendre à voir venir les 
«disputes» et les fausses doctrines? 

«Parmi les saints des derniers jours, on peut s'atten­
dre à ce que de fausses doctrines déguisées en vérités 
de l'Evangile soient prêchées par des gens de deux 



catégories et pour ainsi dire par ceux-là seulement; ce 
sont: 

<<Premièrement: ceux qui sont indécrottablement 
ignorants, dont le manque d'intelligence est dft à leur 
indolence et à leur paresse, qui ne font que peu 
d'efforts, s'ils en font, pour s'améliorer dans la lecture 
et l'étude; ceux qui sont affligés d'une terrible maladie 
qui peut se transformer en affection incurable: la 
paresse. 

«Deuxièmement: les orgueilleux et les vantards qui 
lisent à la lumière de leur infatuation, qui interprètent 
selon les règles qu'ils ont inventées eux-mêmes, qui 
sont leur propre loi et se présentent comme juges uni­
ques de leurs actes. fis sont plus dangereusement 
ignorants que les premiers. 

«Prenez garde aux paresseux et aux orgueilleux, leur 
infection dans chaque cas est contagieuse; il vaut 
mieux pour eux et pour tous qu'on les oblige à brandir 
le drapeau jaune de la mise en garde afin que ceux qui 
sont purs et non-contaminés soient protégés» Ooseph 
F. Smith, Gospel Doctrine, p. 373). 

(41-8) 3 Néphi 12-14. Pourquoi le Sauveur 
répéta-t-ll le sermon sur la montagne aux Néphites, 
et pourquoi ressemble-t-ll tellement 
à la version du roi Jacques de la Bible? 

Le sermon sur la montagne est le plan de perfection 
du Seigneur. Harold B. Lee a dit à propos de ce 
sermon: 

«Le Christ n'est pas seulement venu dans le monde 
pour expier les péchés de l'humanité, mais pour don­
ner au monde l'exemple du niveau de perfection exigé 
par la loi de Dieu et de l'obéissance au Père. Dans son 
sermon sur la montagne, le Maitre nous a donné une 
espèce de révélation de sa personnalité, qui était par­
faite, ou ce que l'on pourrait appeler <une autobiogra­
phie, dont il avait écrit chaque syllabe dans des actes), 
et ce faisant, nous a donné un modèle pour notre vie» 
(Decisions for Suecessful Living, pp. 55-56). 

En outre, il y a dans le Livre de Mormon plusieurs 
ajoutes ou changements qui jettent beaucoup de 
lumière et de connaissance sur les enseignements qui 
s'y trouvent (voir Lecture 41-10). Une question sou­
vent posée par les critiques du Livre de Mormon est: 
«Si Joseph Smith a traduit le Livre de Mormon à partir 
de plaques d'or vieilles de milliers d'années, comment 
se fait-il qu'elles utilisent le langage de la version du 
roi Jacques qui fut écrite en 1611?» Hugh Nibley a 
répondu comme suit à cette question: 

«Pour ce qui est des passages extraits en bloc de la 
version du roi Jacques, nous demandons tout d'abord: 
Comment citer autrement une Ecriture que <en bloc)? 
Et pourquoi quelqu'un qui cite la Bible à des lecteurs 
américains de 1830 ne suivrait-il pas la seule version 
de la Bible qu'ils connaissent? 

«En réalité les passages bibliques cités dans le Livre 
de Mormon diffèrent souvent de la version du roiJac­
ques, mais quand cette dernière est correcte, il n'y a 
aucune raison de ne pas la suivre. Quand Jésus et les 
apôtres, et d'ailleurs l'ange Gabriel, citent les Ecritures 
dans le Nouveau Testament, récitent-ils les termes de 
quelque texte originel mystérieux? Citent-il les pr0-
phètes de l'antiquité dans le texte d'origine? Ou 
donnent-ils leur traduction inspirée? Non. fis citent la 
Septante, version grecque de l'Ancien Testament, 

composée au troisième siècle avant Jésus-Christ. Et 
pourquoi cela? Parce qu'il se fait que c'était la version 
officielle acceptée de la Bible reconnue par les lecteurs du 
Nouveau Testament grec. 

«Lorsque <de saints hommes de Dieu) citent les Ecri­
tures, c'est toujours la version officielle reconnue des 
gens auxquels ils s'adressent. 

«Nous ne prétendons pas que la version du roi Jac­
ques ou la version des Septante sont les Ecritures ori­
ginelles - en fait personne aujourd'hui sur terre ne sait 
où sont les Ecritures originelles ni ce qu'elles disent. 
A toutes les époques les hommes inspirés se sont con­
tentés d'accepter la version reconnue parmi ceux 
auprès desquels ils travaillaient, l'Esprit corrigeant là 
où les corrections étaient nécessaires. 

«Puisque le Livre de Mormon est une traduction, 
<avec tous ses défauts), en anglais, pour des anglopho­
nes dont les pères pendant des générations n'avaient 
connu d'autres Ecritures que la Bible anglaise offi­
cielle, il serait à la fois chose inutile et source de confu­
sion de leur présenter les Ecritures sous une autre 
forme dans la mesure où leurs enseignements étaient 
corrects» (<<Literary Style Used in Book of Mormon 
Insured Accurate Translation» [Le style littéraire utilisé 
dans le Livre de Mormon assurait l'exactitude de la 
traduction],Church News, 1961, p. 10). 

(41-9) 3 Néphi 12:1,2. Ces deux versets 
expliquent à qui le sermon était destiné 

«Avant de prononcer le sermon sur la montagne en 
Terre Sainte et le même sermon aux Néphites, le Sau­
veur dit que ce qu'il était sur le point de dire concer­
nait ceux qui étaient disposés à croire en ses paroles, à 
s'abaisser <dans les profondeurs de l'humilité et [à 
être] baptisés) de manière à pouvoir être <visités par le 
feu et par le Saint-Esprit> et à recevoir <la rémission de 
leurs péchés) (3 Néphi 12:2). (Voir aussi Matthieu 5:3,4 
de la Version inspirée.) 

«Malheureusement, ce passage introductif n'appa­
raît ni dans la version du roi Jacques ni dans la version 
catholique de la Bible. C'est ainsi que la plupart des 
chrétiens se méprennent surie sens du sermon sur la 
montagne. Ds pensent que ce sermon était destiné soit 
au monde entier, soit uniquement aux disciples élus. 
Toutefois le Livre de Mormon et la Version inspirée de 
la Bible montrent que les principales parties de ce ser­
mon étaient destinées à tous ceux qui étaient disposés 
à accepter le Christ et à garder ses commandements» 
(Ludlow, Companion, p. 264). 

(41-10) 3 Néphi 12-14. Le Livre de Mormon 
rend le Nouveau Testament plus clair .' 
et lui donne plus de sens 

«On peut sans doute dire sans risquer de se tromper 
que le sermon sur la montagne est le plus cité et le 
moins compris de tous les enseignements de Jésus. La 
traduction de ce sermon tel que Matthieu le rapporte 
dans notre Nouveau Testament actuel (Matthieu 5-7) 
a amené beaucoup de personnes à émettre des doutes 
quant à l'authenticité du sermon. Elles posent des 
questions telles que celles-ci: Pourquoi le Sauveur .a-t­
il enseigné qu'il valait mieux que les gens soient pau­
vres en esprit que ne pas être pauvres en esprit, ou 
qu'ils étaient plus heureux d'être affligés que de ne 
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pas être affligés? Quand il dit: (Heureux ceux qui ont 
faim et soif de la justice, car ils seront rassasiés), de 
quoi sont-ils rassasiés? De faim, de soif ou de justice? 
En outre pourquoi recommande-t-il aux gens: cNe 
vous inquiétez pas pour votre vie de ce que vous man­
gerez, ni pour votre corps de quoi vous serez vêtus)? 
Et si tout le monde suivait littéralement cette recom­
mandation, qui sèmerait et récolterait,. nourrirait les 
enfants, fabriquerait les vêtements, etc. ? 

«Lorsque Jésus-Christ ressuscité apparut aux Néphi­
tes, il leur fit le même sermon. En fait il dit expressé­
ment aux Néphites: <Voici, vous avez entendu les cho­
ses que j'ai enseignées avant d'être monté vers mon 
Père) (3 Néphi 15:1). Cependant le compte rendu de ce 
sermon dans le Livre de Mormon est beaucoup plus 
complet et a plus de sens que celui du Nouveau Testa­
ment. Par exemple dans le Livre de Mormon le Sau­
veur introduit son sermon en montrant que les ensei­
gnements qui allaient suivre ne s'appliquaient qu'à 
ceux qui (s'abaisseront dans les profondeurs de 
l'humilité et seront baptisés ... [et] seront visités par le 
feu et par le Saint-Esprit, et ... recevront la rémission 
de leurs péchés) (3 Néphi 12:2). Ensuite il rattache ces 
conditions préalables à chacune des Béatitudes qui sui­
vent: cOui, bénis sont les pauvres en esprit qui vien­
nent à moi, car le royaume des cieux est à eux. Et de 
plus, bénis sont tous ceux qui se lamentent, car ils 
seront consolés) (3 Néphi 12:3,4). Cette version plus 
complète du sermon change toute l'orientation des 
Béatitudes. Ici le Sauveur ne dit pas que vous êtes plus 
heureux si vous êtes affligés que si vous ne l'êtes pas, 
mais il dit: (Si vous êtes appelés à être affligés, alors 
vous êtes bénis si vous venez à moi, êtes baptisés, 
recevez le Saint-Esprit, etc.) Ainsi si vous avez réelle­
ment faim et soif de justice, vous serez remplis (du 
Saint-Esprib (3 Néphi 12:6). 

«Il est également intéressant de remarquer que cha­
cune des Béatitudes du Livre de Mormon commence 
par la conjonction de coordination (eh, qui sert à les 
rattacher à la phrase d'introduction» (Ludlow, Compa­
nion, pp. 263-64). 

On trouvera ci-après quelques exemples qui illus­
trent ces perceptions acquises grâce au Livre de 
Mormon: 

1. Le sel de hl terre (3 Néphi 12:13). La Bible dit: «Vous 
êtes le sel de la terre.» Le Livre de Mormon montre 
qu'être le sel de la terre est un but que les saints des 
derniers jours doivent s'efforcer d'atteindre. Dans le 
rite sacrificatoire mosaïque, le sel était le signe des 
alliances avec Dieu (voir Nombres 18:19; 2 Chroniques 
13:5). Dans un sens similaire, les saints doivent être 
des signes ou des symboles de la vie chrétienne. Les 
Doctrine et Alliances, section 101, versets 39,40, mon­
trent ce que l'on doit faire pour être considéré comme 
le «sel de la terre». 

2. «Que votre lumière luise» (3 Néphi12:16). Le 
Livre de Mormon explique ce qu'est la «lumière» que 
nous devons brandir devant le monde. 

3. «Si tu viens à moi» (3 Néphi 12:23). La Bible dit: 
«Si donc tu présentes ton offrande à l'autel», et le 
Livre de Mormon éclaircit cela en disant que nous ne 
pouvons pas venir au Christ et en même temps avoir 
des sentiments agressifs à l'égard de nos semblables. 

4. «Ne permettre à aucune de ces choses d'entrer dans 
votre CŒUr» (3 Néphi 12:29). Le récit du Livre de Mor­
mon laisse complètement tomber le commandement 
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biblique: «Si ton œil droit est pour toi une occasion de 
chute, arrache-le ... si ta main droite est pour toi une 
occasion de chute, coupe-la» (Matthieu 5:29,30). Ces 
versets du Nouveau Testament, qui sont manifeste­
ment les exhortations symboliques, ont suscité beau­
coup de questions chez les lecteurs de la Bible. Le récit 
du Livre de Mormon donne la signification véritable et 
voulue de la manière d'éviter la concupiscence: «Ne 
permettre à aucune de ces choses d'entrer dans votre 
cœur ... [refusez] ces choses» (3 Néphi 12:29,30). 

5. «Vous ne résisterez point au mal» (3 Néphi 12:39). Le 
Livre de Mormon apporte plus de clarté à ce que le 
Sauveur entendait par là en donnant des exemples de 
la façon dont un vrai saint accepte la persécution (voir 
3 Néphi 6:13; Hélaman 3:33-35). Par conséquent nous 
devons accepter patiemment et humblement les souf­
frances et la persécution. 

6. «Je voudrais que vous soyez parfaits» (3 Néphi 12:48). 
Joseph Fielding Smith a fait le commentaire suivant 
sur la façon de parvenir à cette perfection. 

«Ceux qui reçoivent l'exaltation dans ~e royaume céleste 
ont hl promesse d'en avoir hl plénitude. Œout est à eux, que 
ce soit hl vie ou hl mort, le présent ou l'avenir> [D&A 
76:591. Notre Père céleste est infini, il est parfait, il possède 
toute hl connaissance et toute hl sagesse. Cependant il 
n'est pas jaloux de sa sagesse et de sa perfection, mais 
trouve sa gloire dans le fait qu'il est possible à ses 
enfants de lui obéir en tout et de persévérer jusqu'à la 
fin pour devenir comme lui. 

«L'homme a en lui le pouvoir, que le Père lui a 
accordé, de se développer dans la vérité, la foi, la 
sagesse et toutes les vertus d'une manière telle que 
fina1ement il deviendra sembhlble au Père et au Fils; cette 
vertu, cette sagesse et cette connaissance de la part des 
fidèles ne dépouillent pas le Père et le Fils mais ajou­
tent à leur gloire et à leur domination. Ainsi il est 
prévu que ceux qui sont dignes de devenir ses fils et cohéri­
tiers de notre Rédempteur, seront héritiers du royaume du 
Père, possédant les mêmes attn'buts dans leur perfection que 
le Père et le Fils possèdent maintenant» (Doctrines du salut 
2:43). 

Remarquez que Matthieu 5:48 laisse entendre que 
seul le Père est parfait, mais 3 Néphi 12:48 ajoute la 
perfection du Christ à celle du Père. 

Quand Jésus se trouvait parmi le peuple dans 
l'Ancien Monde, il était complètement parfait dans sa 
personna1ité et ses qualités. Mais il n'avait pas encore 
reçu de corps immortel parfait et glorifié. Quand il 
apparut aux habitants du continent américain, il était 
ressuscité et glorifié comme le Père. 

7. «De vaines répétitions» (3 Néphi 13:7). La définition 
de vain dans le dictionnaire est «Vide, creux, trompeur, 
manquant d'authenticité». Les vaines répétitions dans 
la prière peuvent désigner des paroles ou des expres­
sions que l'on utilise sans y penser réellement, sans 
les sentir ou sans leur donner de signification. Elles 
peuvent aussi désigner les prières fixes que l'on répète 
constamment. Un exemple est la prière faite tour à 
tour par les Zoramites du haut de la tour Raméump­
ton, que l'on répétait chaque semaine sans penser à ce 
que l'on disait (Alma 31:14-22). Mais vous trouverez 
dans Alma 34:28 une étude critique sur ce qui consti­
tute les vaines prières. 

8. Le Notre Père (3 Néphi 13:9-13). La prière que 
Jésus fait ici abandonne l'expression «que ton règne 
arrive». La raison en est évidente: Jésus a établi son 
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USETIE: Mais, papa, le Seigneur attend-il de 
moi que je vive toute la loi de l'Evangile complet 
tout d'un coup? 

PERE: Non, Lisette, le Seigneur n'attend pas de 
nous que nous devenions instantanément par­
faits. La perfection est le but vers lequel nous 
devons tendre chaque jour de notre vie. Si nous 
faisons des efforts tout le long de la route qui con­
duit à la perfection, le Seigneur nous bénit et nous 
aide dans nos efforts. 

(41-14) Nouvelle naissance spirituelle, 
sanctification et perfection s'atteignent 
degré par degré, et nous sommes bénis 
en fonction de nos efforts et de nos désirs 

«Nous devons devenir parfaits pour être sauvés 
dans le royaume céleste. Mais personne ne devient 
parfait dans cette vie. Le Seigneur Jésus est le seul à 
avoir atteint cet état et il a bénéficié d'un avantage 
qu'aucun d'entre nous n'a eu. D est le Fils de Dieu, et 
il est venu ici-bas avec une capacité spirituelle, un 
talent et un héritage qui dépassent d'une manière 
incompréhensible ce avec quoi le reste d'entre nous 
est né. Nos révélations disent qu'il était semblable à 
Dieu dans la vie prémortelle et qu'il fut, sous la direc­
tion du Père, le Créateur de mondes innombrables. 
Cet Etre saint était jadis l'Ancien d'Israël et il fut le 
Sans Péché dans la mortalité. D a mené une vie par­
faite et il a donné un exemple idéal. Cela montre que 
nous pouvons nous efforcer d'aller de l'avant vers ce 
but, mais qu'aucun mortel, pas même le plus grand 
des prophètes, ni le plus puissant des apôtres, ni qui­
conque parmi les saints justes de tous les âges, n'a 
jamais été parfait, mais nous devons le devenir pour 
acquérir un héritage céleste. Devenir parfait en Christ 
est un processus, comme naître à nouveau et comme 
sanctifier notre âme. 

«Nous commençons à garder les commandements 
aujourd'hui, et nous en gardons davantage demain, 
et, de grâce en grâce, nous grimpons les échelons et 
ainsi, nous améliorons et nous perfectionnons notre 
âme. Nous pouvons atteindre la perfection dans de 
petites choses. Nous pouvons être parfait dans le paie­
ment de la dîme. Si nous versons un dixième de nos 
revenus par an sur le fonds de la dîme de l'Eglise, si 
nous le faisons d'une année sur l'autre et si nous dési­
rons le faire, si nous n'avons pas le désir de retenir cet 
argent, et si nous le faisons, quoi qu'il nous arrive 
dans cette vie, alors en cela nous sommes parfait. Et 
dans ce domaine et dans cette mesure, nous vivons la 
loi tout comme Moroni ou les anges du ciel pouvaient 
la vivre. Degré par degré et étape par étape, nous 
commençons sur la voie de la perfection avec l'objectif 
de devenir parfait comme Dieu notre Père céleste est 
parfait, au quel cas nous devenons héritier de la vie 
dans son royaume. 

«Comme membres de l'Eglise, si nous prenons le 
chemin qui mène à la vie éternelle, si nous commen­
çons le processus de la nouvelle naissance spirituelle 
et allons dans la bonne direction, si nous faisons le 
nécessaire pour sanctifier notre âme et si nous avan­
çons degré par degré dans cette direction et si nous 
prenons des dispositions pour devenir parfaits et per-
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fectionnons notre âme pas à pas, étape après étape, en 
vainquant le monde, alors il est absolument garanti -
cela ne fait absolument aucun doute - que nous 
obtiendrons la vie éternelle. Même si nous devons 
encore passer par la nouvelle naissance spirituelle, 
même si la perfection est encore à atteindre, même si 
la mesure complète de la sanctification est encore à 
obtenir, si nous prenons un chemin et le suivons du 
mieux que nous le pouvons dans cette vie, lorsque 
nous quitterons cette vie, nous continuerons exacte­
ment sur ce même chemin. Nous ne serons plus assu­
jettis aux passions et aux appétits de la chair. Nous 
aurons réussi les examens de notre épreuve mortelle 
et, en temps voulu, nous obtiendrons la plénitude du 
royaume de notre Père, et cela signifie la vie éternelle 
dans sa présence sans fin. 

«Le prophète nous a dit qu'il y a beaucoup de choses 
que les gens doivent faire, même après le tombeau, 
pour travailler à leur salut. Nous ne serons pas rendus 
parfaits dès l'instant où nous mourrons. Mais si nous 
avons prévu un chemin, si notre désir est juste, si nos 
appétits sont freinés et tenus en bride, et si nous 
croyons au Seigneur et faisons du mieux que nous 
pouvons ce que nous devons faire, nous arriverons au 
salut éternel qui est la plénitude de la récompense 
éternelle dans le royaume de notre Père. 

«Je pense que nous devrions avoir l'espérance, je 
pense que nous devrions nous réjouir. Nous pouvons 
parler des principes du salut et dire combien il y en a 
et comment les gens doivent vivre ces principes. Et de 
cette façon cela peut paraître dur et difficile et hors de 
portée des mortels. Mais il n'est pas nécessaire d'abor­
der les choses sous cet angle. Nous devons nous ren­
dre compte que nous avons les mêmes appétits et les 
mêmes passions que les saints et les justes des dispen­
sations qui nous ont précédés. Ds n'étaient pas diffé­
rents de nous. Ds ont vaincu la chain> (Bruce R. 
McConkie, «Jesus Christ and Him Crucified», Speeches 
of the YeaT, 1976, pp. 399-401). 

USETIE: C'est très réconfortant de savoir que 
je peux être acceptée par Dieu du moment que 
j'essaie de faire ce qui est bien. Mais il n'en reste 
pas moins que je dois devenir pure et sans tache, 
que je dois me libérer du péché. Comment faire? 

LE PERE: Lisette, le Seigneur promet une béné­
diction spéciale à ceux qui s'efforcent de l'aimer et 
de le servir de tout leur cœur. Cette bénédiction 
s'appelle la sanctification. 

(41-15) La sanctification est un état de sainteté 

«Etre sanctifié c'est devenir pur et sans tache, être 
libéré du sang et des péchés du monde, devenir un 
être nouveau du Saint-Esprit, quelqu'un dont le corps 
a été renouvelé par la nouvelle naissance de l'Esprit. 
La sanctification est un état de sainteté, un état auquel 
on ne parvient qu'en se conformant aux lois et aux 
ordonnances de l'Evangile. Le plan de salut est le 
système et le moyen fournis par lequel les hommes 
peuvent sanctifier leur âme et devenir ainsi dignes 
d'un héritage céleste» (McConkie, Monnon Doctrine, 
p.675). 



(41-16) La sanctification est donnée 
par le Saint-Esprit 

«Le processus de purification qui se réalise dans 
notre vie se produit parce que nous recevons le pou­
voir purificateur du Saint-Esprit. Le Saint-Esprit est un 
révélateur, le Saint-Esprit est sanctificateur. Le Saint­
Esprit révèle la vérité à toute âme humaine qui obéit à 
la loi. L'obéissance nous qualifie pour connaître la 
vérité. Alors le Saint-Esprit sanctifie l'âme humaine de 
sorte que nous devenons purs et sans tache et sommes 
finalement qualifiés pour aller là où Dieu et le Christ 
sont» (McConkie, «Jesus Christ and Him Crufified», 
p. (03). 

USETfE: Je vois! Dans nos efforts pour sur­
monter nos péchés personnels, nous pouvons être 
purifiés par la puissance du Saint-Esprit. 

LE PERE: Oui, être sanqifié signifie devenir 
pur. TI Y a dans la Perle de Grand Prix une Ecriture 
qui décrit en partie ce processus. A propos 
d'Adam, Moïse dit: «TI naquit de l'Esprit, et il fut 
vivifié dans l'homme intérieur» (Moïse 6:65), ce 
qui veut dire que l'esprit d'Adam avait été rendu 
pur et sans tache. La sanctification vise aussi bien 
le corps physique que l'esprit. Tu te souviendras 
que Léhi dit à son frère Jacob qu'il ne devait pas 
choisir «la mort éternelle, selon la volonté de la 
chair et du mal qui est en elle» (2 Néphi 2:29). Le 
mal qui est dans la chair et dont parle Léhi est le 
résultat de la chute et de la corruption qui peuvent 
entrer dans notre corps à la suite du péché. Les 
Doctrine et Alliances disent que les détenteurs 
fidèles de la prêtrise peuvent être «sanctifiés par 
l'Esprit et leur corps sera renouvelé» (D&A 84:33). 
Non seulement l'esprit peut être rendu pur, mais 
les éléments mêmes du corps physique peuvent 
également être renouvelés et rendus sains. La 
sanctification est la purification du corps et de 
l'esprit, de l'âme de l'homme. 

(41-17) Degré par degré, pas à pas, 
nous sanctifions notre âme 

«Nous disons qu'un homme doit naître de nouveau, 
ce qui signifie qu'il doit mourir quant aux choses injus­
tes du monde. Paul a dit: <Crucifiez le vieil homme du 
péché et relevez-vous en nouveauté de vie> (voir 
Romains 6:6). Nous naissons de nouveau quand nous 
mourons quant à l'injustice et quand nous vivons 
quant aux choses de l'esprit. Mais cela ne se produit 
pas en un instant, soudainement. C'est aussi un pro­
cessus. La nouvelle naissance est une chose graduelle 
sauf dans un petit nombre de cas isolés qui sont si 
miraculeux que les Ecritures trouvent nécessaire de les 
mentionner. Pour ce qui est de la généralité des mem­
bres de l'Eglise, ils naissent à nouveau par degrés, et 
nous naissons à nouveau à une lumière supplémen­
taire, à une connaissance supplémentaire et à un désir 
plus grand de justice quand nous gardons les com­
mandements. 

«TI en va de même de la sanctification. Ceux qui vont 
dans le royaume céleste doivent être sanctifiés, ce qui 
veut dire qu'ils doivent devenir purs et sans tache. 

Leur âme a été purifiée du mal, du péché et de l'ini­
quité, comme par un feu ainsi que l'exprime l'expres­
sion figurée <le baptême de feu>. Ici encore c'est un pr0-
cessus. Personne n'est sanctifié en un instant, soudai­
nement. Mais si nous gardons les commandements et 
allons de l'avant avec fermeté après le baptême, nous 
sanctifions degré par degré, pas à pas, notre âme 
jusqu'au jour merveilleux où nous sommes qualifiés 
pour aller là où sont Dieu et anges. 

«Ainsi en est-il du plan de salut» (McConkie, «Jesus 
Christ and Him Crucified», p. 399). 

LE PERE: La sanctification est la récompense 
que l'on reçoit pour sa justice personnelle. Cette 
récompense est rendue possible par le sacrifice 
expiatoire de notre Sauveur. A cause de sa grâce 
et de son amour, nous pouvons être sanctifiés si 
nous nous efforçons de garder les commande­
ments. 

USETfE: Mais par où commencer, papa? J'ai 
tant de faiblesses et de tentations qu'il faut sur­
monter. 

LE PERE: L'autre jour, j'ai lu un passage dans le 
livre du président Spencer W. Kimball, Le Miracle 
du pardon, qui répond peut-être à ta question. 
Tiens, laisse-moi te le lire. «La perfection vient en 
réalité par la victoire. Le Seigneur a révélé par 
l'intermédiaire de Jean: <Celui qui vaincra, je le 
ferai asseoir avec moi sur mon trône, comme moi 
j'ai vaincu et me suis assis avec mon Père sur son 
trône> (Ap 3:21). 

«TI semble que le mal soit toujours autour de 
nous. Un des Frères des débuts de l'Eglise a 
estimé qu'il y a des centaines d'esprits mauvais 
qui travaillent contre chacun de nous. Par consé­
quent, nous devons être constamment en alerte. 
Nous devons cataloguer nos faiblesses et nous y 
attaquer pour les vaincre. Le Christ devint parfait 
en remportant la victoire. Ce n'est qu'en vain­
quant que nous deviendrons parfaits et que nous 
nous avancerons vers la divinisation. Comme je 
l'ai déjà dit, le moment pour le faire, c'est mainte­
nant dans la mortalité. 

«On a dit: <Quelqu'un qui envisage de se corri­
ger a une étape de retard. TI devrait cesser d'envi­
sager et passer à l'action. C'est aujourd'hui qu'il 
faut s'y mettre.> TI est certain que la maîtrise de soi 
est un programme continu: un voyage, et pas 
simplement un pas en avant. Les hommes ne 
deviennent pas soudainement justes, pas plus 
qu'un minuscule gland ne devient soudain un 
chêne. La progression vers la perfection peut 
néanmoins être rapide si on avance résolument à 
grands pas vers le but» (pp. 196-97). 

USETfE: Que veut dire le président Kimball 
quand il parle de «cataloguer» nos faiblesses? 

LE PERE: Cataloguer signifie grouper, ranger ou 
classifier nos faiblesses. Le critère que nous utili­
sons est le Sauveur. A partir de ses enseigne­
ments, nous apprenons les vertus chrétiennes que 
nous devons posséder et ensuite nous classifions 
nos faiblesses en fonction de ce critère. Une fois 
que nous avons fait cela, nous pouvons, comme le 
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~;,! '~"~"~ ~~.>J, ·~>7·;"::.i' : .. ', ./; i '. ', .. ',;. .,>':; '."J " 

CHerclle àcomprendréJesautt~si n'a pas l'esprit . 
de ~uerelle(~;N~hi 11:~) , 
Crc:ut 'aut,~Mver~,33)·, v.: :J,i 'il ,f';fL:; " i 

S' efforc~de;~j,repenqr;(yersèt 38~i: 
A été baptisé; (véiset 38)/), ,l:4itf.;' 'iLi,)';"!] \ 

A;reçutledon c;iu:Sàint..Esprit ~verSet;3!); 
EcouteJeS:ip'a'fplesrtfes' dirigeants. choisis par Dieu, 
(3 Néphi12:J) .•. " ,i, ;CS:0;J' 
S'afflige:sllt:sea ~é$.persOnnels;(versèt"4)ti; 
A faim:etiSQjf:tli: .. jUstice:(.yerset;6)i >. .,f.;fjS; 

Est ~~ewciàtl~~gard.desdlùtœ!t(Ve11~ti~} N) 

A lei.cœur.ipùri,~Verset:&) i;;)Ul q,J;;;fit<.k> 3,: 6 j~;.t;ürfJ 
PrOCUtelaiP~fYèrlM!t~)l,'; ,":': "~1irf<.Ffi;,1> 
Supporte.patieJl'\Dl.ënt 1~~ti01lS"WJS0:> 
(versets: 16r~) Yi, :'UPl-hJ, 'J'Chris? ,,>1 , ".;iM ;i1.At {> 

Ne seI~~plJB"alletà ~,cQlère·(~er~ts;21 ..... ~ht 
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Garde ses pensées pures, n'est pas volüptueux:, 
(versets 27,:,,2?) . '. 
Est'lîôltilêl:ë,' a: ÛÎl.é' integrite aosolue 
(vetSefs '33:2:37)~J . '. ~ .'. !;' .: .l,. d f 

'. Cherch.èi flû:féi'd'U hièrt'à $èsennélhls efà les: 
'âirii& (veiseti'S9t.i.:4,5) " J,: ;,r>:",,;; ci 

"Faftdes dons:fmllhôefèsansdésÏier reioge~s 
homme'S (3'Néphil:g:1;';'~P "', Je' , 

',' Prie et je!bië en Seétèt tveriJets 5 -18) 
/tNê'j1fgëI'asd~4iènt Sès'sémolabl~s. . 
. (3~~~~f~~:t,~1~ [A);*, \':;tlii . ,.,:'i~ti! 

,(::1/;;', 
(41-18) Lorsque nous faisons notre l'art et que nou 
n(JùstoumonsversleSeigilëUt, 'notre vie pe1ltêtnr 

: changée~ç~~~! ~ctUt~ . , . 
\ «Jacqûéséi'donnéla fotmtile pour vaincre':'. . .... 
l <Soumettez-vQUs 'donclÎDieuj résistez àudiable,et'i1 
'fuira loinJdë\touS~(Jàcq~èS·4:7);iEn abandonnantle 
aW, . en transforJriailt la:vie/en' changemt:lapersonna-' 

. lité, en façonnant le êâtadèliè' ou'en ,Ietefaçôn.nàntt ',· 
; no~s à\tons~spfuidèl~ài4eâûSeign.eur~ et nouS' pôu­
,vons 'être!ÎlSsùtés-iplenous:l'âùrOilSisinoùS'faisoM ," 
• notfepart;:(;elÜiqui;S'appuiefottemenl,sur: lé' Sei-, 
• gnèùrdeviênt-ilwtre.a~;lw-même et peuhçeomplit' . 
: ~out"èêiqfi~ili~ViSâS:ë defâfte, que èe;soit de se prôcù-
• rer le'S"pla.qùèS d'aiiain,aècà~~;UÎ\bà~ea.u, de: 
: surmonter ü.i1.e.'hapitUdeoude·Sé'ti~barràsSer d~UÎ\è" . 
ttanSgre$Si~n ptof6ridémÉ!'ntenraciilée.Jd .' ..... 

, «Cèlw.quiià,:Uitèplûs'gtandè ,force que Lucifer; celui 
i qw:est:~t1tœJottétEtSSè'èt n()tre'fotcèlpeutrt'OùS:Sbüte; 
· nir danS'le:S'fe~p$idê grande t~tttâti~rSilë5ei8lîè~ : 
: rte sort'j~Tdêforce-qul!lqù';Ufidu'.pëCh~ où d.es 
.. 1n'as aùit~HÎt'éùr~ ,UexèKé"soIt'êspritP<)llt amenerle 
! . ..&<.'. 'k ',:L.· •.... ' ~.' l' ,1<: .. : ;.' '''"''''''','. '1.' ",;A ' ............. ·e".·".' t''''e'lw' 'qw" ·};èd· e à ; Y"''''''~C_;èl,i e·xau'e av.,.:' " <uUe'''''VUl .:J;:i ,"' '" . 

'la d6uee i.t\fliIèncëM1~UX:supp1iati0hS-dê\l';ESpritiéf; . 
,fait t6ûtce qfJÏ est en'son;pôûvoitpôùrJrester d.ansUhe 
attitude tepen.taIltè Sè'voit 'g~àhtir\llf ptQte'etiôï'l~ 'la,') i 

j puissan'Cer1âlibert~ef'1a' jàie»'~ba1l,LeMîtâdlêdü" 
. pardon, p. 165). .:,·hi".';: . :"' ... ', ,,:.,. i 



3 Néphl15-17 

Loi inférieure 
et loi supérieure 

Introduction 
Alma 29:1-8 nous donne une perception scrip­

turaire très révélatrice des plans du Père pour tous 
ses enfants dans cette vie. En fait l'idée exprimée 
ici est une des perceptions les plus révélatrices 
jamais mises par écrit concernant l'amour univer­
sel du Père et l'unité du genre humain. Une idée 
qu'exprime Alma est que le Seigneur s'arrange 
pour que des personnes d'une valeur particulière 
naissent dans tous les pays et toutes les cultures 
pour apporter toute la vérité et toute la loi que leur 
peuple est disposé à recevoir. Une autre idée dans 
le passage est que cela se fait par la sagesse de 
Dieu de sorte que personne ne se voit refuser son 
libre arbitre. Voyez-vous, les gens doivent être 
aussi libres de rejeter que d'accepter. 

Si vous réfléchissez à Alma 29:1-8 ainsi qu'à 
d'autres passages présentés, vous verrez que le 
Seigneur propose à ses enfants divers niveaux de 
loi ou de vérité. Vous verrez aussi qu'il y a une 
poussée vers le haut. C'est-à-dire que, générale­
ment parlant, quiconque est responsable de ses 
actes a l'occasion d'en savoir plus qu'il n'en con­
naît actuellement et d'être meilleur qu'il n'est 
actuellement. Presque toujours on dispose de plus 
de loi et de vérité que ce que les hommes sont dis­
posés à accepter. 

Pour cette raison il y a divers degrés de salut. 
On ne peut obtenir les niveaux supérieurs sans 
contracter des alliances avec le Seigneur. Et on ne 
peut contracter une alliance évangélique si le Sei­
gneur n'a pas pris des dispositions pour que cela 
soit possible en fournissant des serviteurs qui 
détiennent sa prêtrise. Ainsi donc quand un peu­
ple a atteint un niveau de justice suffisant pour 
être candidat à des degrés supérieurs de salut, le 
Seigneur apporte la prêtrise et avec elle une loi qui 
est du même niveau ou du même ordre que cette 
prêtrise. 

A l'époque de Moïse, les enfants d'Israël étaient 
obstinés et durs de cœur et perdirent donc la pos­
sibilité de se voir offrir le plus haut niveau du pou­
voir de la prêtrise (voir Mosiah 13:29-31). ils reçu­
rent au lieu de cela une loi inférieure sous la prési­
dence de la Prêtrise d'Aaron (voir D&A 84:18-27). 
Quand Jésus vint sur la terre et commença son 
ministère dans la mortalité, cette loi inférieure, loi 
basée sur la Moindre Prêtrise, s'accomplit en lui. 
Quand il se rendit auprès des Néphites après sa 
résurrection, il leur expliqua cet accomplissement 
de la loi mosaïque et institua l'organisation com­
plète de la Prêtrise de Melchisédek. 

Cette partie de votre étude du Livre de Mormon 
a principalement pour but de vous donner une 
idée des deux niveaux (supérieur et inférieur) de 
loi associés aux deux niveaux de la prêtrise. 
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Avant de continuer 
1. Lisez la section Notes et commentaires ci­

dessous tandis que vous lisez et étudiez soi­
gneusement 3 Néphi 15-17. 

2. Lisez la section Points à méditer suivant les 
directives de votre instructeur (les étudiants 
qui font l'étude individuelle doivent lire toute 
cette section). 

NOTES ET COMMENTAIRE 
SUR 3 NEPHI 15-17 

(42-1) 3 Néphi 15:1-10. Qu'est-ce qui fut accompli 
en Christ et qu'est-ce qui ne fut pas accompli ? 

Le premier point à comprendre dans ce passage, 
c'est ce qu'on entend par «anciennes choses» et «nou­
velles choses». Toutes «les anciennes choses sont 
finies» et «toutes choses sont devenues nouvelles» (3 
Néphi 15:3). Depuis le moment où la loi de Moïse fut 
introduite jusqu'à la résurrection du Rédempteur, tou­
tes les alliances furent contractées en vertu de l'auto­
rité de la loi de Moïse. Quand elle fut accomplie - en 
d'autres termes lorsque cet ordre général de choses 
eut régné pendant tout le temps qui lui avait précé- . 
demment été assigné - ceux qui étaient encore en Vie 
reçurent du Seigneur un nouvel arrangement sous 
forme d'une nouvelle alliance. Le but était le même 
que dans l'ancienne alliance, à savoir amener les gens 
au Christ, mais selon l'ancienne alliance, les gens 
n'avaient que l'Evangile préparatoire qui était admi­
nistré par la Prêtrise Inférieure (voirp&A 84:26,27): 
Quand le Christ vint, la nouvelle alliance, une pléru­
tude de la loi du Christ, fut introduite. Les «choses 
anciennes» étaient terminées; une «chose nouvelle», 
appelée l'Evangile, avait été introduite. 

La deuxième distinction qu'il faut faire dans ce pas­
sage c'est ce que Jésus entendait par les «prophètes». 
par opposition à la «loi». A l'époque de Jé.sus le~ ~cn­
tures juives (notre Ancien Testament) étalent ~VlS~es 
en trois grandes sections: (1) la Torah ou la LOI, qw . 
incluait les cinq livres de Moïse (Genèse, Ex~de, ~Vl­
tique, Nombres et Deutéronome), (2) les Ecnts, qw 
comprenaient les livres historiques (comme Josué, 
Juges, Samuel, Rois) et les Livres poétiques (tels que 
Psaumes et Proverbes) et (3) les Prophètes qui compre­
naient les écrits des divers prophètes (tels que Esaïe, 
Jérémie et Daniel). Les prophéties et les alliances qui 
avaient été données par l'intermédiaire des prophètes 
mais qui n'avaient pas été accomplies par l'expiation. 
et la résurrection de Jésus ne furent pas abrogées malS 
sont toujours en vigueur. Par exemple toutes les pro­
messes concernant le rassemblement final d'Israël, son 
retour dans les terres de promission et les événements 
concernant l'inauguration du millénium appartiennent 

393 



à la catégorie que Jésus appelait les prophètes. Certai­
nes de ces promesses remontent jusqu'à Adam. Enoch 
en annonça beaucoup. Elles font partie de l'alliance 
abrahamique. Moïse lui-même donna beaucoup de 
détails concernant ces promesses prophétiques. Et 
elles contiennent aussi des enseignements tels que les 
dix commandements qui ne sont jamais abrogés. Jésus 
en répéta quelques-uns de Malachie et dit aux Néphi­
tes de les écrire (3 Néphi 24,25). C'est ainsi que les 
saints des derniers jours savent que contrairement à ce 
que prétendent certaines Eglises, la loi de la dîme ne 
faisait pas partie de la loi de Moïse qui s'accomplit 
dans le Christ. 

La loi qui prit fin dans le Christ était les dispositions 
de la nouvelle alliance, l'Evangile préparatoire donné 
à la place de l'alliance de l'Evangile quand les Israéli­
tes se rebellèrent contre le Seigneur. Elle comprenait 
les cérémonies, les observances et les offrandes strictes 
qui caractérisaient la loi de Moïse. Jésus pouvait donc 
dire: «Car voici, l'alliance que j'ai faite avec mon peu­
ple n'est pas entièrement accomplie; mais la loi qui fut 
donnée à Moïse est finie en moi» (3 Néphi 15:8). 

Remarquez aussi par quelle autorité Jésus mit de 
côté la loi de Moïse et créa la nouvelle alliance. Etant le 
Jéhovah prémortel, il était le Dieu qui avait institué 
l'alliance mosaïque. C'est pourquoi il a pleinement le 
droit d'en décréter l'accomplissement comme il le juge 
bon (verset 5). 

(42-2) 3 Néphl15:11-13 

Le Sauveur dit aux douze Néphites qu'eux et leur 
peuple étaient «un reste de la maison de Joseph» (ver­
set 12) et «ce pays est la terre de votre héritage» (verset 
13). Chacune des douze tribus se vit affecter une terre 
d'héritage dans le pays de Canaan. Outre l'héritage 
qu'ils reçurent là-bas, les descendants de Joseph reçu­
rent aussi l'Amérique pour héritage. Elle devint pour 
eux une nouvelle terre promise (voir 1 Néphi 2:20). 

(42-3) 3 Néphl15:14-21. Que voulait dire Jésus par 
«d'autres brebis, qui ne sont pas de cette bergerie» ? 

Ces paroles, rapportées dans Jean 10:16, s'accompli­
rent quand Jésus visita les Néphites. 

<<S'adressant aux Douze, il affirma que le Père ne lui 
avait jamais commandé de mettre les Juifs au courant 
de l'existence des Néphites, si ce n'est indirectement 
en parlant d'autres brebis qui n'étaient pas de la ber­
gerie juive; et comme ils avaient été incapable de com­
prendre ce qu'il disait <à cause de leur obstination et 
de leur incrédulité>, le Père lui avait commandé de ne 
plus rien dire que ce fût au sujet des Néphites ou du 
troisième troupeau comprenant les <autres tribus de la 
maison d'Israël, que le Père a emmené hors du pays>. 
Jésus enseigna aux disciples néphites beaucoup 
d'autres sujets qui avaient été cachés des Juifs, les­
quels par leur incapacité de recevoir avaient été laissés 
dans l'ignorance» Oame E. Talmage, Jésus le Christ, 
p.889). 

(42-4) 3 Néphi 15:22-24. Jésus parlait-il des Gentils 
quand il dit qu'il avait d'autres brebis? 

«Même les apôtres juifs avaient cru à tort que 'ses 
autres brebis' étaient les nations païennes, ne se ren-
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dant pas compte que l'apport de l'Evangile aux Gen­
tils faisait partie de leur mission à eux et oubliant que 
le Christ ne se manifesterait jamais en personne à ceux 
qui n'étaient pas de la maison d'Israël» (Talmage, Jésus 
le Christ, p. 889). 

A ce propos Joseph Fielding Smith a dit: 
«D y en a qui pensent qu'il parlait des Gentils, mais 

il dit lui-même qu'il n'avait pas été envoyé aux Gen­
tils, mais aux brebis perdues de la maison d'Israël 
[Matthieu 10:5,6; 15:24]. D devait penser aux Israélites 
qui n'étaient pas en Palestine, et la visite devait être 
une visite qu'il ferait après sa résurrection. D n'est 
question d'aucune visite de ce genre dans aucun des 
quatre Evangiles, et la réflexion fut faite peu avant sa 
mort. Lorsque le Sauveur rendit visite aux Néphites, il 
leur dit clairement que lorsqu'il parlait d'autres brebis, 
c'est d'eux qu'il parlait; mais à cause de la dureté du 
cœur des disciples de Jérusalem, son Père lui avait 
commandé de ne pas parler davantage de la nation 
des Néphites tandis qu'il instruisait les Juifs» (Doctri­
nes du salut, 3:193). 

(42-5) 3 Néphl16:1-4. Qui sont les «autres brebis» 
à part les Néphltes de qui Jésus parlait? 

Dans les Ecritures Jésus-Christ est appelé le Bon Ber­
ger (D&A 50:44; Jean 10:7-18; Alma 5:38-60; 7:18). 
Les saints sont ses brebis et la bergerie est l'Eglise de 
Jésus-Christ. Les hommes et les femmes fidèles de 
toutes les tribus d'Israël attendent le jour où il y aura 
«un seul Dieu et un seul Berger sur toute la terre» 
(1 Néphi 13:41), un jour où le Seigneur «paîtra ses bre­
bis» et où ses brebis «trouveront un pâturage» (1 Néphi 
22:25). Les autres brebis dont il est parlé ici «qui ne 
sont pas de ce pays, ni du pays de Jérusalem, ni 
d'aucun pays aux alentours, où je suis allé exercé mon 
ministère» (verset 1) sont vraisemblablement des grou­
pes de peuples du Seigneur qui avaient précédem­
ment été dispersés par la guerre, la conquête ou 
d'autres moyens. L'allégorie des oliviers donnée par 
Zénos montre bien que le Seigneur avait dispersé son 
peuple sur toute la terre Oacob 5:13,14; Ether 1:33). 
Nous savons par exemple qu'une de ces dispersions 
toucha dix des tnbus lorsque le royaume du nord, le 
royaume d'Israël, fut emmené en captivité en 721 av. 
J .-c. par les Assyriens. D est certain que d'autres dis­
persions d'Israël se sont produites au cours des siè­
cles. On ne nous dit pas combien de ces groupes 
devaient être visités. Nous savons seulement que le 
Bon Berger veille sur tous ses troupeaux, prenant soin 
d'eux selon les besoins. 3 Néphi 17:4 montre que cette 
visite devait se produire immédiatement après la visite 
du Seigneur aux Néphites. 

(42-6) 3 Néphl16:5-15. Les Gentils 
peuvent-ils aussi recevoir les bénédictions 
réservées à la maison d'Israël? 

L'alliance que le Père a faite avec tous les membres 
de la maison d'Israël prévoyait les bénédictions de 
l'Evangile et de la prêtrise, qui «sont les bénédictions 
du salut, à savoir la vie éternelle» (Abraham 2:11). 
Mais les bénédictions n'étaient pas réservées à Israël 
seul; il n'était que le premier à les recevoir. Lorsque la 
maison d'Israël rejeta les dons offerts, l'Evangile et ses 
bénédictions lui furent enlevés et donnés au lieu de 



cela aux Gentils. Nous lisons ainsi qu'eux aussi rece­
vront la plénitude de l'Evangile (3 Néphi 16:6,7). 

Plus tard lorsque les Gentils rejettent l'Evangile, la 
parole du Seigneur est enlevée aux Gentils et rendue à 
la maison d'Israël (versets 11,12). Si les Gentils se 
repentent alors et reviennent au Seigneur «voici, ils 
seront comptés parmi mon peuple, ô maison d'Israël» 
(verset 13). Mais si les Gentils continuent à rejeter 
l'alliance, ils seront foulés aux pieds et exclus des 
bénédictions promises (verset 15). il faut cependant se 
souvenir que le Livre de Mormon utilise le titre Gentil 
d'une manière particulière (voir Lecture 4-13). 

(42-7) 3 Néphi 16:16-20 

Le Père a dit au Sauveur que l'Amérique appartient 
au peuple élu du Seigneur, à la postérité de Léhi. 
Celle-ci, dit Mormon, accomplit les paroles d'Esaïe qui 
se trouvent dans l'Ancien Testament (voir Esaïe 
52:8-10). Dieu montrera ainsi sa puissance devant 
tous les hommes. Cette puissance est symbolisée par 
une allusion au «bras saint» de Dieu «mis à nu ... aux 
yeux de toutes les nations» (verset 20). 

(42-8) 3 Néphi 17:1-3. «Retournez chez vous 
et méditez les choses que je vous ai dites» 

Parmi les personnes qui étudient l'Evangile, il y en a 
qui estiment qu'il suffit de lire les Ecritures ou d'écou­
ter les paroles des prophètes et d'en rester là. Le Sau­
veur commande ici aux Néphites de rentrer chez eux 
et de «[méditer] les choses» qu'ils ont entendues (ver­
set 3). Cela, dit-il, contribuera à préparer l'esprit du 
peuple «pour demain» lorsqu'il reviendra (verset 3). 
Cela concorde avec d'autres passages des Ecritures qui 
commandent de la même manière de méditer. Moroni 
y voit un des éléments essentiels qui permettent 
d'acquérir le témoignage du Livre de Mormon 
(Moroni 10:3). Néphi dit à ses lecteurs: «Les choses du 
Seigneur font la joie de mon âme, et mon cœur ne 
cesse de méditer sur ce que j'ai vu et entendu» (2 
Néphi 4:16). Le président MarionG. Romney a dit: 

«En lisant les Ecritures, j'ai été accroché par les mots 
méditer et réfléchir si fréquemment utilisés dans le Livre 
de Mormon. Le dictionnaire dit que ces mots (ils sont 
synonymes) signifient <soupeser mentalement, penser 
profondément> .... 

«Méditer est, à mon avis une forme de prière. Cela a 
été, au moins en bien des occasions, une manière 
d'aborder l'Esprit du Seigneur. Néphi nous parle 
d'une occasion de ce genre: 

«<Après avoir souhaité connaître les choses que mon 
Père avait vues>, écrivit-il, <et croyant que le Seigneur 
pouvait me les faire connaître, comme je méditais dans 
mon cœur, je fus ravi dans l'Esprit du Seigneur sur 
une très haute montagne ... > (1 Néphi 11:1). 

«Suit alors le récit de la grande vision que Néphi 
reçut de l'Esprit du Seigneur parce qu'il croyait aux 
paroles de son père prophète et avait un si grand désir 
d'en savoir davantage qu'il médita et pria à leur sujeb> 
(Marion G. Romney, «Magnifier son appel dans la prê­
trise», L'Etoile, décembre 1973, pp. 521-22). 

(42-9) 3 Néphi 17:4. Israël dispersé 
n'est pas perdu pour le Père 

Bien que l'homme ne sache plus où se trouvent les 
tribus dispersées d'Israël, elles ne sont pas perdues 
pour Dieu. il sait où elles sont, «car il sait où il les a 
emmenées». Le fait que le Sauveur allait leur rendre 
visite est intéressant parce que cela suggère que nous 
disposerons un jour d'un troisième récit des visites de 
Jésus à ses frères et à ses sœurs. 

«Au début du Livre de Mormon (2 Néphi 29:11-14), 
le Seigneur promet que la divinité du Christ serait éta­
blie dans la bouche de trois grands témoins scripturai­
res. il est intéressant de remarquer que, de toute évi­
dence, Jésus-Christ ressuscité apparut à tous les peu­
ples qui devaient écrire ces grands témoignages scrip­
turaires. II apparut ressuscité aux Juifs qui nous ont 
donné la Bible; il apparut ressuscité aux Néphites qui 
nous ont donné le Livre de Mormon et il promet qu'il 
apparaîtra ressuscité aux tribus perdues d'Israël qui 
nous donneront le troisième grand témoin scriptu­
raire» (Daniel H. Ludlow, A Companion to Your Study of 
the Book of Mormon, p. 271). 

(42-10) 3 Néphi 17:5-10 

Ces versets sont une belle preuve de l'immense 
compassion que Jésus éprouve pour ses frères et 
sœurs, particulièrement pour ceux qui ont des handi­
caps physiques. il demanda que l'on amenât les mala­
des, et lorsque la multitude eut obéi, Jésus les guérit 
tous. Que fit alors le peuple (voir verset 10)? La scène 
qui suit, où Jésus bénit les enfants, est une des plus 
touchantes et des plus merveilleuses de toutes les Ecri­
tures. Comme l'a recommandé le président Romney, 
réfléchissez un instant à cette scène. Quelle bénédic­
tion remarquable ce serait d'assister au déversement 
de son amour et au ministère d'anges. 

«Pouvons-nous imaginer quelque chose de plus 
beau, de plus touchant et de plus glorieux que cette 
scène? Pouvons-nous imaginer la joie qui a dû remplir 
le cœur de ces Néphites quand ils ont vu les anges du 
ciel descendre des régions de gloire pour instruire leurs 
petits? Quelle devait être l'intensité de leur amour 
pour le Sauveur qui leur avait apporté ces bénédic­
tions? A quel point leur foi en lui dut-elle se fortifier? 
Nous ne pouvons nous souvenir d'une circonstance 
dans l'histoire écrite qui rapproche plus que celle-ci la 
terre du ciel ou qui semble nouer aussi fortement les 
liens qui unissent les puissances de l'éternité aux enfants 
de la mortalité» (George M. Reynolds and Janne M. 
Sjodahl, A Commentary on the Book of Mormon, 7:175). 

POINTS A MEDITER 

LA LOI DE MOISE ETAIT UNE LOI INFERIEURE 
DE REMPLACEMENT 

Moïse voulait que les enfants d'Israël eussent la 
plénitude des bénédictions de l'Evangile, mais ils 
refusèrent d'accepter beaucoup de choses qu'ils 
auraient pu avoir. ils auraient même pu voir la 
face du Seigneur (voir D&A 84:23,24). Mais ils 
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étaient toujours esclaves d'esprit et d'âme, et ils 
s'enfuirent, terrorisés, devant les possibilités qui 
leur étaient offertes. Le Seigneur leur donna donc 
une loi inférieure. La prêtrise Y était toujours asso­
ciée, parce qu'il y avait des ordonnances salvatri­
ces auxquelles il fallait vaquer, et elles compor­
taient la promesse du salut final grâce à l' œuvre 
par procuration, mais c'était une loi rigoureuse et 
stricte. Certains des points du reste de ce chapitre 
vont en expliquer le pourquoi en plus grand 
détail. 

Nous arrive-t-il jamais d'être comme les enfants 
d'Israël? Fuyons~nousles possibilités qui nous 
soilt offertes? Nous contentons-nous d'avoir une 
plus petite partie de la loi, par exemple le baptême 
et pas le mariage au temple, ou l'ordination à la 
Prêtrise d'Aaron mais pas à la Prêtrise de Melchi­
sédek? N'est-ce pas la même chose qu'Israël dans 
le désert qui refusait de monter sur la montagne 
pour entrer en la présence du Seigneur? Qu'est-ce 
qui pourrait amener un saint des derniers jours à 
être satisfait de perdre les plus grandes bénédic­
tions? 

Vous pourriez appeler cela le «principe de la loi 
de Moïse». C'est le principe dont Alma parle dans 
Alma 29:1-8~ Le Seigneur nous permettra d'avoir 
tout ce que nous sommes disposés à recevoir, 
mais si nous rejetons la lumière qui nous est 
offerte,. «la plus petite part de la parole leur est 
donnée jusqu'à ce qu'ils ne sachent rien de ses 
mystères» (Alma 12:11). C'est l'idée qu'un don 
n'a de valeur que si le bénéficiaire le veut et y tient 
(voir D&A 88:33). 

(42-11) L'Evangile fut-il prêché à l'homme 
avant le premier avènement de Jésus? 

«L'Evangile de Jésus-Christ fut enseigné à Adam. 
C'est une doctrine tout à fait unique parmi les disci­
ples du Christ dans le monde. Cependant c'est. une 
des vérités de base que le Père éteJnel révéla al,l.pro­
phète Joseph Smith. 

«Cette connaissance explique le cours de l'histoire 
humaine. Dès le début l'Evangile fut enseigné à 
l'homme. Le Seigneur ne commença pas son œuvre 
sur la terre en laissant l'homme dans les ténèbres. 
Mais les hommes, cédant aux tentations du M~, 
s'éloignèrent de la vérité. Ainsi se pl'Qduisit'\me suc­
cession d'apostasies et de rétablisseinents. 

«C'est ainsi aussi qu'il arrive que les doctrines sim­
ples de l'Evangile de Jésus-Christ apparaissent, ou 
sont apparues ... dans les croyances religieuses de 
l'humanité. Des fragments de la véritéont été trans­
mis au cours des siècles. 

«Cette doctrine, amplement confirmée ... devient la 
preuve puissante de ce qu'il y a une source commune 
aux vérités religieuses et de ce que la connaissance de 
l'Evangile existait dès le début de l'histoire de la terre» 
(George F. Richards, cité dans Milton R. Hunter, The 
Gospel Trough the Ages, p. V). (Vous trouverez dans 
Mo~ 6:48-68; 2 N~phi 2; 9; 25 des informationsscrip­
turauessurlesense~ementsévangéliquesavant 
l'époque du Christ.) 
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(42-12) Pourquoi le Seigneur 
donna-t-il une loi inférieure à Israël? 

«Le Seigneur donna tout d'abord le Prêtrise Supé­
rieure à Moïse et lui révéla la plénitude de l'Evangile. 
Mais Israël se rebella et fit preuve d'une indignité si 
grossière que son Dieu lui enleva le pouvoir qui lui 
aurait permis de devenir un royaume de rois et de prê­
tres et lui donna au lieu de cela une loi inférieure, une 
loi de commandements charnels, un Evangile prépara­
toire, un pédagogue pour le conduire au Christ et à la 
plénitude de l'Evangile. fi lui donna au lieu de cela la 
loi de MoiSe (D&A 84:17-28; Ga 3; Hé 4:2; Version ins­
pirée, Ex 34:1,2)>> (Bruce R. McConkie, Mormon Doc­
trine, p. 434). 

(42-13) Quel effet la loi inférieure de Moise 
eut-elle sur le niveau de prêtrise 
que les Israélites pouvaient avoir? 

«Lorsque le Seigneur enleva Moïse d'Israël, il enleva 
aussi la prêtrise supérieure et laissa à Israël la prêtrise 
inférieure qui détient les clefs du salut temporel de 
l'humanité -l'Evangile temporel - celui qui traite en 
particulier du repentir et du baptême mais n'a rien à 
voir avec les ordonnances supérieures qui ont été 
révélées dans la dispensation où nous vivons. 

«C'est pourquoi, en Israël, les gens du commun, le 
peuple en général, n'exerçaient pas les fonctions de la 
prêtrise dans sa plénitude mais devaient se limiter 
essentiellement dans leurs travaux et leur mirlistère à 
la Prêtrise d'Aaron. La prêtrise supérieure fut enlevée 
à l'ensemble du peuple, mais le Seigneur laissa quand 
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même parmi eux des hommes détenant la Prêtrise de 
Melchisédek, qui avaient le pouvoir d'officier dans 
toutes ces ordonnances dans la mesure où il estimait 
que ces ordonnances devaient. être accordées au peu-· 
pIe. C'est pourquoi Samuel, Esaïe, Jérémie, Daniel, 
Ezéchiel, Elie et d'autres prophètes détenaient la Prê­
trise de Melchisédek, et leurs prophéties et leurs ins­
tructions au peuple étaient dirigées par l'Esprit du Sei­
gneur et recevaient de lui leur puissance en vertu de . 
cette prêtrise qui n'avait pas été manifestée d'une 
manière générale parmi le peuple d'Israël au cours de 
toutes ces années» (Smith, Doctrines du salut, 3:85). 

LE BUT DE LA LOI DE MOISE ETAIT 
D'AMENER LES GENS AU CHRIST 

. Où irait-on pour mieux comprendre la loi de 
Moïse? Si tout ce que vous voulez savoir ce sont 
les choses extérieures - les détails des observances 
et de son histoire -les érudits du christianisme et 
du judaïsme seraient probablement la meilleure 
source. Si vous voulez connaître la sigrtification et 
le sens réels de la loi de Moïse, le meilleur endroit 
serait le livre de Mormon; En outre, le Nouveau 
Testament, et particulièrement Paul, contribuent à 
expliquer la loi de Moïse. En d'autres termes, il .. 
faut s'adresser à quelqu'un qui comprend l'Evan­
gile pour mieux comprendre la loi de Moïse. Paul 
lui-même était Juif au sens national du terme 
(c'est-à-dire qu'il appartenait à la nation des Juifs; 
en réalité il était de la tribu de Benjamin). n était 
instruit, et il se peut qu'il ait fait partie des érudits 
du gouvernement, du Sanhédrin; et c'était un 
pharisien dévot. Les pharisiens étaient, de toutes 
les sectes des Juifs, les plus fondamentalistes, les 
plus attachés au littéralisme scripturaire et les plus 
instruits. En d'autres termes, quoique étant tin 
érudit spécialisé dans l'Ancien Testament, Paul ne 
comprit vraiment le but et le sens véritable de la 
loi de Moïse que quand il devint chrétien. Alors il 
se rendit compte que les Juifs, le seul reste connu 
d'Israël, avaient perdu le sens véritable de la loi 
de Moïse. n dit qu'ils avaient un voile sur l'esprit 
(2 Co 3:13-16) et qu'ils souffraient d'aveuglement 
partiel (Romains 11:25; Actes 28:17-27). Jacob, 
frère de Néphi, dit que cet aveuglement des Israé­
lites sous la loi de Moïse venait de ce que «ils 
regardaient au-delà du point marqué» Oacob 4:14). 
Jésus est, bien entendu, le point marqué. Ils ne 
voyaient pas en lui le Messie promis et ils rejetè­
rent la nouvelle alliance qu'il institua. Ce fut là 
leur tragédie, car le but tout entier de la loi de 
Moïse était d'amener Israël au Christ pour qu'il 
pQt le connattre et être sauvé par lui. 

(42-14) La loi de Moise contribua à centrer l'attention 
sur la mission future de Jésus-Christ 

(<Abinadi dit que la loi de Moïse fut donnée pour 
tourner l'attention du peuple vers le Christ à venir et 
que toutes les choses qu'elle contenait <étaient des 
figures de choses à venir>. Israël reçut, dit-il, <une loi 
très stricte ... car ils étaient un peuple obstiné, prompt 
à l'iniquité, mais lent à se rappeler le Seigneur son 

Dieu; c'est pourquoi une loi leur fut donnée, une loi 
de rites et d'ordonnances, une loi qu'ils devaient 
observer strictement, jour par jour, pour les obliger à 
se souvenir de leur Dieu et de leur devoir envers lui> 
(Mosiah13:27-32). Paul dit que (la loi a été comme un 
pédagogue pour nous conduire àChrisb (Galates 
3:24). C'était da. loi des commandements charnels> 
(D&A.84:27; Hébreux 7:16) parce qu'elle fut donnée 
pour enseigner à ceux qui appartenaient à la race élue 
à tenir leurs passions en·bride, à surmonter les convoi­
tises de la chair; à triompher sur les choses charnelles 
et à avancer jusqù' à l'endroit où l'Esprit du Seigneur 
pouvait se répandre dans leur cœur. 

«Le salut est dans le Christ et non dans la loi de 
Moïse. <Le salut ne vient pas de Ûlloi seule, explique Abi­
nadi, <et sans l'expiation que Dieu lui~même fera pour 
les péchés et les iniquités de son peuple, ce peuple 
périrait inévitablement, malgré la loi de Moïse> 
(Mosiah 13:27,28). Au contraire, comme l'enseigne 
Néphi, la loi fut donnée pour prouver au. peuple da 
vérité de l'avènement du Christ; c'est pourœÙl que Ùlloi 
de MoiSe a été donnée, et toutes les choses que l'homme a 
reçues de Dieu depuis le commencement du monde sont 
autant de figures du ChristI (2 Néphi 11:4)>> (McConkie, 
Mormon Doctrine, p. 435). 

(42-15) Les Néphites, quoique étant sous 
la loi de Moïse, avaient aussi la loi du Christ 

«A cette époque de l'Israël de l'Antiquité où la Prê­
trise de Melchisédek était en vigueur et où les gens 
recevaient ses bénédictions - malgré qu'ils continuas­
sent à conserver les formalités de la loi de Moïse - la 
loi elle-même devint morte pour eux. Les Néphites, 
par exemple, avant que notre Seigneur n'exerçât son 
ministère parmi euX, n'avaient que la Prêtrise de Mel­
chisédek, et pendant toute cette période de six cents 
ans ils gardèrent laloi de Moïse (2 Néphi 5:10; Jar 5; 
Mosiah 2:3). Us avaient, bien entendu, la plénitude de 
l'Evangile, et Néphi rapporte par conséquent: <C'est 
par la grâce que nous sommes sauvés, après tout ce 
que nous pouvons faire. Et malgré que nous croyons 
au Christ, nous gardons la loi de Moïse, et nous som­
mes fermes dans l'attente du Christ, jusqu'à ce que la 
loi soit accomplie. Car c'est à cette fin que la loi a été 
donnée; c'est pourquoi Ùlloi est devenue chose morte 
pour nous et nous sommes rendus vivants dIlns le Christ à 
cause de notre foi. Cependant, nous gardons Ùlloi a cause 
descommandementsl (2 Néphi 25:23-25)/1 (McCon1cie, 
Mormon Doctrine, p. 435). 

L'EVANGILE DU CHRIST 
EST UNE LOI SUPERIEURE 

Vous ne découvrirez pas le secret de la supério­
rité de l'Evangile sur la loi de Moise si vous pen­
sez que la loi de Moïse était plus difficile que 
l'Evangile. C'est l'inverse qui est vrai. Le passage 
qui suit vous permettra de voir pourquoi c'est le 
cas: 

«Une des ironies que l'on cultive, parfois inno­
cemment, dans l'Eglise, c'est le sentiment que 
nous avons que l'esprit de la loi est supérieur à la 
lettre de la loi parce que d'une certaine façon il 
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paraît plus laxiste ou moins susceptible d'offenser 
les autres. C'est l'inverse qui est vrai. L'esprit de 
la loi est supérieur parce qu'il exige plus de nous 
que la lettre de la loi. L'esprit de la loi insiste pour 
que nous fassions plus que simplement nous con­
former d'une manière superficielle. TI signifie 
aussi que nous devons prêter attention aux choses 
qui ont le plus d'importance sans laisser les autres 
de côté>, (Neal A. Maxwell, For the Power Is in Them, 
pp. 46-47). 

La différence importante qui explique la supé­
riorité de l'Evangile par rapport à la loi de Moïse 
se trouve dans le processus par lequel l'Evangile 
fait pénétrer la loi dans notre personnalité la plus 
intime et l'écrit sur notre cœur (voir Jérémie 
31:31-34; Alma 5:13,14). Ce processus s'appelle 
<<la sanctification par l'Esprit» (vous trouverez 
dans les Lectures 41-12 à 41-18) 

un commentaire sur la façon dont fonctionne ce 
processus) . 

(42-16) Obéir à la lettre et à l'esprit de la loi 
du Cluist, c'est adorer dans le sens 
le plus authentique du terme 

«Le culte vrai et parfait consiste à marcher sur les 
traces du Fils de Dieu; il consiste à garder les com­
mandements et à obéir à la volonté du Père au point 
que l'on avance de grâce en grâce jusqu'à être glorifié 
dans le Christ comme il l'est dans son Père. C'est bien 
plus que la prière, le sermon et le cantique. C'est 
vivre, agir et obéir. C'est imiter la vie du grand 
Modèle ... 

«Adorer le Seigneur, c'est le suivre, chercher sa face, 
croire en sa doctrine et entretenir ses pensées. 

«C'est suivre ses sentiers, être baptisé comme le fut 
le Christ, prêcher l'Evangile du royaume qui est sorti 
de ses lèvres, et guérir les malades et ressusciter les 
morts comme lui. 

«Adorer le Seigneur, c'est mettre au premier plan de 
notre vie les choses de son royaume, vivre selon toute 
parole qui sort de la bouche de Dieu, centrer tout 
notre cœur sur le Christ et le salut qui est donné grâce 
à lui. 

«C'est marcher dans la lumière comme il est dans la 
lumière, faire les choses qu'il veut voir faire, faire ce 
qu'il ferait dans les mêmes circonstances, être comme 
lui. 

«Adorer le Seigneur, c'est marcher dans l'Esprit, 
s'élever au-dessus des choses charnelles, tenir nos 
passions en bride et vaincre le monde. 

«C'est payer notre dîme et nos offrandes, agir 
comme intendant sage dans le soin que nous prenons 
des choses qui nous ont été confiées et utiliser nos 
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talents et nos moyens pour répandre la vérité et édifier 
son royaume. 

«Adorer le Seigneur, c'est se marier au temple, avoir 
des enfants, leur enseigner l'Evangile et les élever 
dans la lumière et la vérité. 

«C'est rendre parfaite la cellule familiale, honorer 
notre père et notre mère; c'est, en ce qui concerne 
l'homme, aimer sa femme de tout son cœur et s'atta­
cher à elle et à personne d'autre. 

«Adorer le Seigneur, c'est visiter les orphelins et les 
veuves dans leurs afflictions et nous préserver des 
souillures du monde. 

«C'est travailler à un projet d'entraide, faire l'impo­
sition des mains aux malades, aller en mission, faire 
de l'enseignement au foyer et tenir la soirée familiale. 

.. Adorer le Seigneur, c'est étudier l'Evangile, chérir 
la lumière et la vérité, réfléchir dans notre cœur aux 
choses de son royaume et les intégrer à notre vie. 

"C'est prier avec toute l'énergie de notre âme, prê­
cher par la puissance de l'Esprit, chanter des cantiques 
de louanges et d'actions de grâces. 

"Adorer, c'est travailler, être engagé avec zèle dans 
une bonne cause, nous occuper des affaires de notre 
Père, aimer et servir notre prochain. 

"C'est nourrir les affamés, vêtir les nus, consoler 
ceux qui sont affligés et relever les mains abattues et 
fortifier les genoux vacillants. 

.. Adorer le Seigneur, c'est se dresser vaillamment 
dans la cause de la vérité et de la justice, laisser notre 
influence bénéfique se faire sentir dans le domaine 
civique, culturel, éducatif et gouvernemental et soute­
nir les lois et les principes qui favorisent les intérêts du 
Seigneur sur la terre. 

"Adorer le Seigneur, c'est être de bonne humeur, 
être courageux, être vaillant, avoir le courage des con­
victions que Dieu nous a données et garder la foi. 

..C'est dix mille fois dix mille choses. C'est garder les 
commandements de Dieu. C'est vivre toute la loi de 
tout l'Evangile. 

"Adorer le Seigneur, c'est être comme le Christ 
jusqu'à ce que nous recevions de lui l'assurance 
bénie: Nous serez tel que je suis,. 

"Ce sont là des principes sains. Je suis certain que si 
nous les méditons dans notre cœur, nous saurons de 
plus en plus qu'ils sont vrais. 

"Le culte véritable et parfait est en fait le labeur et le 
dessein suprêmes de l'homme. Plaise à Dieu que nous 
écrivions dans notre âme avec une pointe de feu le 
commandement du Seigneur Jésus: <Tu adoreras le 
Seigneur, ton Dieu, et tu le serviras lui seul, (Luc 4:8); 
et puissions-nous dans les faits et dans la réalité 
vivante adorer le Père en esprit et en vérité, acquérant 
par là la paix dans cette vie et la vie éternelle dans le 
monde à venir» (Bruce R. McConkie dans CR, octobre 
1971, pp. 168-69). 



3 Néphi 18; 19; 20:1-9 

Si vous vous souvenez 
toujours de mol 
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Introduction " 
La Sainte-Cène n'avait Jamais vraiment eu beau­

coup de signüication pour moi jusqu'au dimanche 
où je fus ordonné diacre. Cet après-midi,-là je dis-

, tribuai la Sainte-Cène pour la première fèis~ Avant 
'la.réunion un des diacres m'avertit: «Aie l'œil sur 
frère Schmidt. Tu risques de devoir le ré\!,eiller!» 
Finalement vint le moment où je devais participer 
à la distribution de la Sainte-Cène. Je fis très bien 
les six premiers rangs.' Enfants et adultes prirent le 
pain sans attention ni problèmes visibles. Puis 
j'arrivai à la septième rangée, la rangée où frère 
Schmidt s'asseyait toujours. Mais je fus surpris. 
Au lieu d'être endormi, il était bien éveillé. Au 
contraire de beaucoup d'autres que j'avais servis, 
il prit le pain avec ce qui paraissait être beaucoup 
d'attention et de respect. 

Quelques minutes plus tard je m'approchais de 
nouveau de la septième rangée avec l'eau. Cette 
fois mon ami avait raison. Frère Schmidt était 
assis la tête inclinée et ses grands yeux fermés. n 
était manifestement profondément endormi. Que 
dire, que faire? Je regardai un instant son front 
ridé et usé après des années de dur travail et de 
difficultés. n était entré dans l'Eglise dans son 
adolescence et avait connu beaucoup de persécu­
tions. J'avais entendu bien des fois l'histoire à la 
réunion de témoignages. Je décidai finalement de 
le pousser légèrement à l'épaule dans l'espoir de 
le réveiller. Comme je tendais le bras pour le faire, 
sa tête se leva lentement. n y avait des larmes qui 
coulaient le long des joues et, en le regardant dans 
les yeux, je vis qu'il s'y trouvait de l'amour et de 
la joie. n tendit silencieusement la main et prit 
l'eau. Je n'a\!'ais que douze ans à ce momen!-~, 
mais je peux toujours me rappeler comme SI) Y 
étais le sentiment que j'éprouvai en voyant Ce vieil 
homme rude prendre la Sainte-Cène. Je sus sans 
l'ombre d'un doute qu'il éprouvait pour la Sainte,. 
Cène quelque chose que je n'avais'jamais ressenti. 
Je décidai alors que je voulais éprouver les mêmes 
sentiments. ' 

Avant de continuer 
1. Lisez la section Notes et commentaires ci­

dessous tandis que vous lisez et étudiez soi­
gneusement 3 Néphi 18; 19; 20:1-9. 

2. Lisez la section Points à méditer de ce chapitre 
suivant les directives de votre instructeur (les 
étudiants qui font l' étude individuelle doivent 
lire toute cette section). 

NOTES ET COMMENTAIRE 
SUR 3 NE PHI 18;19; 20:1~ 

(43-1) 3 Néphi 18,:1-14. La premlèreréwûon de 
Sainte-Cènenéphite ' , 

Imaginez le cache de ce:qui a1l~t se prod~e P~ 
les Néphites. Ce petit nombre de fidèles et d obéJS,., 
sants avaient survécu à 1lP:formidablecataclysme" " 
enduré trois jours terrifiants:de ténèbres, entendu ,une 
voix venue des cieux, vu le Christ ressuScité descendre 
des cieux, touché ses mainS et ses pieds, appris par 
eux-mêmes que ce n' était pas une visio~ mais un ~ 
réel et tangIble; ils s'étaient assis à ses pIeds et aVaIent 
entendu ses enseignements, l'avaient entendu pro­
noncer des choses qu'ils étaient incapables de répéter, 
vu de nombreuses personnes ayant des handicaps' 
physiques graves guéries à son contact et ,vu du feu et 
des anges descendre du ciel entourer leurs enfants. 
N'importe lequel de ces événements aurait été s~­
sant pour accabler spirituellement quelqu'un, maIS 

avec cela tout ensemble il est difficile d'imaginer à quel 
point on pouvait être ému,et touché. 

Ce fut avec ce genre de 'préparation spirituelle que 
les Néphitesreçurent l'ordonnance de la Sainte-Cène. 
Aux versets 4 et 9, on nous dit que quand les disciples 
eurent pris le pain et le vin, ils «furent rassasiés». Ras­
sasiés de quoi? Du pain et du~?Bien qu'on ne no~s 
le dise pas ici, le Seigneur aVaIt précédemment promIS 
que ceux qui «ont faim et soif de justice ... seront rem­
plis du Saint-Esprit» (3 Néphi 12:6). Le lendemain 
quand il revint, il dit: «Celui qui mange ce pain mange 
mon corps en son âme; et celui qui boit ce vin boit 
mon sang en son âme; et son âme n'aura jamais ni 
faim ni soif, mais elle sera rassasiée» (3 Néphi 20:8). 

Quel saint des derniers jours dévoué n'aspire pas à 
être rempli de l'Esprit? Quel diSciple du Christ ne 
serait pas rempli de, joie d~vant la possi~ilité ~e vo~ 
son âme rassasiée de manIère à ne plus JamaIS aVOIr 
faim et soif? Telest le message de ce chapitre du Livre 
de Mormon. Nous pouvons connaître ce que les ' 
Néphites connurent ce jour-là. Même si nous n' avons 
pas les mêmes événements remarquables pour nous 
préparer à naître de nouveau, nous pouvons à bien 
des égards nous préparer. Marion G. Ro~ey a dit. 
comment faire de la Sainte-Cène une expérience active 
et spirituelle. 

«Prendre la Sainte-Cène ne doit pas être une expé­
rience passive. Nous ne devons pas simple~ent nous 
souvenir des souffrances et de la mort du SeIgneur 
comme on se souviendrait d'un événement historique 
purement profane. Prendre la Sainte-:Cène est ~~nsé 
être une expérience vivante et empremte de spllltua-
lité. Le Sauveur a dità ce sujet: . . 

«c ... Et ce sera un témoignage au Père que vous 
vous souvenez toujours de moi> (3 Néphi 18:7). 

«Pour témoigner, il faut que notre espri~ fonctionn~ 
et il doit être concentré sur la chose dont il faut témOl-
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gner. Nous ne devons pas seulement prendre les 
emblèmes de la Sainte-Cène en souvenir du Rédemp­
teur, témoignant que nous nous souvenons toujours 
de lui, mais nous devons aussi témoigner par là au 
Père que nous sommes disposés à prendre sur nous le 
nom de son Fils et que nous garderons ses commande­
ments. Cela revient virtuellement à renouveler 
l'alliance du baptême, car vous vous souviendrez que 
les candidats au baptême doivent entre autre choses 

«< ... [témoigner] devant l'Eglise qu'ils ... sont dis­
posés à prendre sur eux le nom de Jésus, étant déter­
minés à servir jusqu'à la fin (D&A 20:37) >>> (Marion G. 
Romney, Improvement Era, May 1946, p. 315). 

Le président David O. Mckay a enseigné que quand 
on paie un prix spirituel, on peut être rempli de 
l'Esprit et en récolter les bénédictions. 

»fi n.'est pas d'ordonnance plus sacrée qui soit admi­
nistrée dans l'EgliSe du Christ que la Sainte-Cène ... 

«fi y a trois choses fondamentalement importantes 
qui accompagnent l'administration de la Sainte-Cène. 
La première est le discernement de soi. C'est l'intros­
pection. <Faites ceci en souvenir de mOÏ>, mais nous 
devons en prendre dignement, chacun s'examinant 
quant à sa dignité. 

«Deuxièmement, une alliance est contractée; une 
alliance bien plus qu'une promesse ... 

«Troisièmement, il y a d'autres bénédictions et c'est 
le sentiment de relations étroites avec le Seigneur. fi Y 
a là une occasion de communier avec soi-même et de 
communier avec le Seigneur ... 

«Mes frères, nous recommandons que l'on entoure 
cette ordonnance sacrée de plus de recueillement, 
d'un ordre parfait, que quiconque vient dans la Mai­
son de Dieu médite sur sa bonté et exprime dans le 
silence et la prière sa reconnaissance pour la bonté de 
Dieu. Que l'heure de la Sainte-Cène soit une grande 
expérience de la journée où l' adorateur essaie au 
moins de se rendre .compte en lui-même qu'il est pos­
sible de communier avec son Dieu. 

«De grands événements se sont produits dans notre 
Eglise grâce à une telle communion, grâce à la récepti­
vité de l'âme à l'égard de rinspiration du Tout­
Puissant. Je sais qùe c'est réel. .. 

«Mais la leçon que je soùhaite laisser ce soir c'est: 
faisons de cette heure de Sainte-Cène un des moyens 
les plus impressionnants d'entrer en contact avec 
l'Esprit de Dieu. Que le Saint-Esprit, auquel nous 
avons droit, nous conduise dans sa présence, et 
puissions-nous sentir cette proximité et faire dans 
notre cœur une prière qu'il entendra» (David O. 
Mckay dans CR, avril 1946, pp. lU, 114, 116). 

(43-2) 3 Néphi 18:7, 11. Comment pouvons-nous 
toujours avoir l'Esprit avec nous? 

Chaque semaine, les membres de l'Eglise reçoivent 
l'occasion de renouveler les alliances qu'ils ont faites 
lors du baptême. 

«En prenant la Sainte-Cène, les saints dignes renou­
vellent l'alliance qu'ils ont précédemment faite dans 
les eaux du baptême (Mosiah 18:7-10); les enfants 
baptisés, étant sans péchés, ont droit à la Sainte-Cène, 
et il est attendu d'eux qu'ils y participent pour préfi­
gurer l'alliance qu'ils prendront sur eux quand ils arri­
veront à l'âge de responsabilités. Les personnes qui 
prennent dignement la Sainte-Cène se mettent en har-

Vue de profil d'une façade avec ornements, KlIbah (Mexique) 

monie parfaite avec le Seigneur (3 Néphi 18). Comme 
le montre la déclaration de notre Seigneur, elles 
obtiennent da rémission de leurs péchés> (Version Inspi­
rée Matthieu 26:24). 

«Ceux qui prennent dignement le Sainte-Cène con­
tractent par là alliance avec le Seigneur (1.) de toujours 
se souvenir du corps brisé et du sang versé de celui 
qui fut crucifié pour les péchés du monde, (2) de pren­
dre sur eux le nom du Christ et de toujours se SOUve­
nir de lui et (3) de garder les commandements de 
Dieu, c'est-à-dire de vivre <par toute parole qui sort de 
la bouche de Dieu> (D&A 84:44). 

«Dans sa part du contrat, le Seigneur fait alliance (1) 
que les saints dignes auront son Esprit avec eux et (2) 
qu'en temps voulu ils hériteront de la vie éternelle 
(D&A 20:75-79; Moroni 4;5). <Celui qui mange ma 
chair et qui boit mon sang a la vie éternelle; et je le 
ressusciterai au dernier jour> (Jean 6:54). A la lumière 
de ces alliances, de ces promesses et de ces bénédic­
tions, faut-il s'étonner que le Seigneur ait commandé: 
<fi est nécessaire que [les membres de] l'EgliSe se réu­
nissent souvent pour prendre la pain et le vin en sou­
venir du Seigneur Jésus> (D&A 20:75; Doctrines du 
salut, vol. 2, pp. 315-326)>> (Bruce R. McConkie, Mor­
mon Doctrine, pp. 660-61). 

En d'autres termes, la Sainte-Cène est une formida­
ble occasion donnée aux saints d'augmenter leur puis­
sance spirituelle. Dans ce processus où des alliances 
sont contractées et gardées, nous avons en bénédic­
tion la présence du Saint-Esprit. Mais remarquez parti­
culièrement l'accent que le Sauveur met sur l'une de 
ces alliances. Comme frère McConkie l'a dit, on con­
tracte ici trois alliances. En prenant la Sainte-Cène, 
nous témoignons du fait que nous sommes disposés à 
(1) prendre sur nous le nom du Christ, (2) à toujours 
nous souvenir de lui et (3) à garder ses commande­
ments (D&A 20:77; Moroni 4). En prenant l'eau (qui 
remplace le vin dans notre dispensation, voir D&A 
27:1-3), nous rendons témoignage qu'effectivement 
nous nous souvenons toujours de lui (D&A 20:79; 
Moroni 5). Le Seigneur, lorsqu'il parle aux Néphites, 
insiste même très fortement sur la nécessité de se sou­
venir de lui (3 Néphi 18:7,11). Comment nous 
souvenons-nous de lui? Voici quelques-unes seule­
ment des manières possibles: 

1. Nous nous souvenons de la vie de Jésus et du 
modèle qu'il nous a donné par sa vie. 



2. Nous nous souvenons de son sacrifice expiatoire 
qu'il fit en notre faveur, par lequel il connut une 
honte et une douleur incompréhensibles pour 
payer le prix de nos péchés et réaliser la résurrec-
tion. .. 

3. Nous nous souvenons des alliances que nous 
avons contractées àvec lui et examinons à quel 
,point noùs gardons ces alliances. 

4. Nous nous souvenons de lui dans notre vie quoti­
dienne en nous demandant: «Que ferait Jésus 
dans cette situation?» ou «Comment réagirait~il à 
cette difficulté?» ou «Que dirait-il s'il étaitici 
maintenant? Nous l'utilisons comme critère cons­
tant par lequel nous mesurons t()utes nos pensées, 
toutes nos paroles et tous nos actes. 

Quand une personne s'efforce sincèrement de garder 
ce souvenir de Jésus, elle ressent une présence puis­
sante dans sa vie de tous les jours. Cela révolutionne 
sa façon de vivre. La Sainte-Cène est une des forces 
motivatrices les plus puissantes à nous rapprocher de 
l'Esprit. Comme il le dit si clairement aux Néphites: 
«Et si vous vous souvenez toujours de moi, vous aurez 
mon Esprit avec vous» (versets 7,11). 

Chaque semaine en prenant la Sainte-Cène nous . 
avons l'occasion de nous engager de nouveau à .attem­
dre ce but et de renouveler notre volonté d'y travailler 
pendant toute la semaine à venir. Quand nous agis­
sons ainsi, nous sommes édifiés sur le roc et nous 
pouvons résister à tout (versets 12,13). 

(43-3) 3 Néphi 18:15-21. La prière c'est le secret pour 
se souvenir du Sauveur et puiser dans sa force 

Immédiatement après avoir enseigné aux Néphites 
la façon de toujours avoir l'Esprit avec eux, le Sei­
gneur leur enseigna le secret pour toujours se souve­
nir de lui. Souvent lorsque nous retournons à la 
Sainte-Cène pour renouveler nos alliances, nous nous 
souvenons qu'en dépit de la sincérité avec laquelle 
nous avons promis la semaine précédente que nous 
nous souviendrions de lui, dans la bousculade des 
autres activités nous n'avons pas pleinement vécu 
selon notre résolution ou nous l'avons oubliée. Com­
ment nous en souvenir? La réponse, c'est la prière. 

Imaginez la force que nous obtiendrions dans notre 
vie si soir et matin nous suppliions le Seigneur de 
nous aider à nous souvenir du Mattre pendant toute la 
journée à venir. Imaginez la force que recevrait le 
jeune hOmIIi.e qui serait tenté d'être trop intime avec 
sa fiancée s'il suppliait chaque jour le SeigneÙl: «Si 
des tentations m'assaillent, ô Seigneur, aide-moi à me 
souvenir de ton Fils. Aide-moi à me souvenir de mes 
engagements vis-à-vis de lui. Rappelle-moi d'une 
manière frappante la réalité de sa présence quand je 
suis tenté de l'oublier.» Pensez quelle différence cela 
ferait pour le père ou la mère qui ne peut pas dominer 
l'irritation causée par la fatigue d'une journée contra- , 
riante si il ou elle s'agenouillait quotidiennement et 
importunait le Seigneur: «Aide-moi aujourd'hui, Père, 
à me souvenir de ton Fils. Quand je perds le contrôle 
de moi-même, me mets en colère et commence à crier 
sur mes enfants, aide-moi à penser à lui, à sa vie. 
Aide-moi à savoir ce qu'il ferait et dirait. Comment 
agirait-il avec un adolescent rebelle? Comment agirait­
il avec un enfant qui refuse de nettoyer sa chambre? 

Aide-moi à me souvenir de lui et à modeler ma vie sur 
la sienne.» 

C'est dans ces supplications ferventes que peuvent 
se réaliser les alliances contractées pendant la Sainte­
Cène. On peut commencer à s'en souvenir pendant 
toute la semaine et toujours avoir l'Esprit avec soi. Si 
nous «prions toujours», nous pouvons vaincre les ten­
tations de Satan qui est toujours là pour nous éloigner 
de l'Esprit et de la puissance de Dieu (voir verset 18). 

(43-4) 3 Néphi 18:22-32; Que signifie 
prendre indignement la S~te-Cène? 

La Sainte-Cène est une ordonnance très sacrée à 
laquelle on ne doit prendre part que lor~ue l'on . . 
s'efforce sincèrement d'en garder les alliances. MalS SI 

on attend d'être totalement exempt de péchés, on ne 
prendra jamais la Sainte-Cène. La Sainte-Cène est une 
source de force spirituelle. Lorsque quelqu'un ne la 
prend pas, il tranche le lien avec cette force spiri~elle 
et aggrave la difficulté de devenir plus digne. MalS les 
péchés de nature grave peuve~t nous. amener à .perdr~ 
le droit sacré de prendre la Samte-Cène par la disquali­
fication ou l'excommunication. Généralement, si un 
péché est'suffisammentgrave pour justifier qu~ l'on 
ne prenne pas la Sainte-Cène pendant un, Certam .'. 
temps, il est probablement suffisaDUl1entgra,:~ pour 
justifier une conversation sur cette transgresslOn avec 
les dirigeants dé la prêtrise. Comme l'a expliqué Del­
bert L. Stapley, il est possible de devell,Ï! digne de 
prendre de nouveau la Sainte-Cène, même en cas de 
transgression. ". .' 

«Vu l'accent que j'ai mis sur l'importance de la . 
dignité quan.d on prend la Sainte-Cène de notre Sei­
gneur, il y en a peut-être parmi vous, j'espère que 
non, qui ont le sentiment qu'ils l'ont prise indigne­
ment. Souvenez-vous que nous avons dans l'Eglise les 
principes du repentir et du pardon. n est certain que 
lorsque quelqu'un se repent vraiment de tout son 
cœur et [accomplit] les œuvres de la justice, il peut 
recevoir le pardon, et le Seigneur ne se souviendra 
plus de ses péchés. Cette personne peut remonter le 
courant [avec l'aide et les conseils des dirigeants de la 
prêtrise] et prendre dignement les emblèmes de.notre 
Seigneur» (Delbert L. Stapley, The Sacrament, .Bngham 
Young University Speeches of the Year, 8 m811956, 
p.9). 

n y a peut-être d'autres manières d'être indigne que 
celles que nous considérons normalement comme 
étant des péchés graves. Dans le sermon sur la monta­
gne Jésus a enseigné: 

«Si donc tu présentes ton offrande à l'autel, et que ~ 
tu te souviens que ton frère a quelque chose contre t01, 
laisse là ton offrande devant l'autel, et va d'abord te 
réconcilier avec ton frère; puis, viens te présenter ton 
offrande» (Matthieu 5:23,24). 

QUand il prononça ce sermon devant les Néphites, 
Jésus changea un peu cette exhortation en disant: ((Si 
tu viens à moi, ou si tu désires venir à moi, et que tu te 
souviennes que ton frère a quelque chose contre toi, -
va auprès de ton frère et réconcilie-toi d'abord avec 
ton frère et alors, viens à moi avec une ferme résolu­
tion, et je te recevrai» (3 Néphi 12:23,24). 

n y a de temps en temps dans l'Eglise des saints qui 
ont des sentiments de rancune ou d'hostilité à l'égard 
d'un autre membre de la paroisse pour une offense 
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réelle ou imaginaire. Comment peuvent-ils venir au 
Seigneur avec une ferme résolution lorsque intérieure­
ment ils sont bouillants d'inimitié? Ou la personne qui 
semaine après semaine prend machinalement la 
Sainte-Cène sans réfléchir sérieusement aux alliances 
qu'elle contracte?' 

Le Seigneur a dit que celui qui mange et boit indi­
gnement mange et boit «de la damnation pour son 
âme» (3 Néphi 18:29). La t4lm7Ultion est un terme scrip­
turaire qui signifie arrêt de la progression. Comme 
nous l'avons déjà remarqué, la Sainte-Cène peut four­
nir à l'humanité un des accès les plus directs à la force 
spirituelle. Prendre indignement ces emblèmes sacrés 
c'est bloquer cet accès. 

(43-5) 3 Néphi 18:35-39 

Le mot toucha utilisé dans ces versets paraît indiquer 
que Jésus posa les .mains sur ses disciples pour les 
ordonner. Vous trouverez de plus amples explications 
dans Moroni 2. 

(43-6) 3 Néphi 19:1-9 

Jésus enseigna à la inultitude quand il lui apparut 
pour la première fois que ceux qui croyaie~t en lui, se 
repentaient de leurs péchés et étaient baptisés,rece­
vraient le Sa.int-Esprit (voir 3 Néphi 11:31-36). n dit en 
outre qùe ceUx qui recevaient le Saint~Esprit rece­
vraient la rémiSSion de leurs péchés (voir 3 Néphi 
12:2). Noüsniavon$ paslerapport complet de ce que 
Jésus enSeigna au peuple, inais ces versets montrent 
clairement que les apôtres néphites enseignèrent à la 
foule ce dont elle avait besoin pour recevoir le don ,4u 
Saint-Esprit. Quand Jésus apparut à nouveau à la mul­
titude, il pria son Père et lui demanda de donner le 
Saint-Esprit à tous ceux qui croylrient en son nom (voir 
3 Néphi 19:20,21)~ . 

(43-7) 3 Néphi19:10-13~ Pourquoi 
ces gens furent-ils rebaptisés? 

«Quand le Christ apparut aux Néphites sur le conti­
nentaméricain, il leur commanda d'être baptisés bien 
qu'ils l'eussent déjà été pour la rémissio~ de leurs 
péchés ... le Sauveur commanda à Néphi et au peuple 
d'être de nouveau baptisés parce qu'il avait de nouveau 
organisé l'Eglise dans le aulre de l'Evangile [3 Néphi 
19:7-15] Avant cela elle avait été organisée dans le aulre de 
la loi [3 Néphi 9:15-22; 11:10-40; 12:18, 19; 15:4-10]. 

«Pour la même raison, Joseph Smith et ceux qui 
avaient été baptisés avant le 6 avril 1830 furent de nou­
veau baptisés le jour de l'organisation de l'Eglise» . 
(Joseph Fielding Smith, Doctrines du SIllut, 2:312-13). 

(43-8) 3 Néphi 19:14-24. Que signifie l'expression 
«ce qu'ils devaient demander leur était révélé» ? 

«Les prières parfaites sont celles qui sont inspirées, 
dans lesquelles l'Esprit révèle les paroles qui doivent 
être utilisées (3 Néphi 19:24). ,Et si vous êtes purifiés 
et lavés de tout péché, vous demanderez ce que vous 
voudrez au nom de Jésus et cela se fera. Mais sachez 
qu'il vous sera montré ce que vous devrez demander> 
(D&A 50:29,30)>> (McConkie, Mormon Doctrine, p. 586). 

Comparez ce passage à ce que Paul dit dans 
Romains 8:26. 
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(43-9) 3 Néphi 19:25-30 

Une des doctrines les plus perverties du christia­
nisme est celle de l'unicité des membres de la Divinité. 
Du fait que des passages d'Ecritures dans !e .N.ouveau 
Testament disent que les membres de la Divtruté sont 
un, certains spécialistes de la Bible en ont conclu qu'ils 
sont un en substance. Certains utilisent Jean 17:20-22 
pour confirmer cette croyance. c;e }?assage r~pporte 
que Jésus pria le Père pour ses disciples ~t dit.: . 

"Ce n'est pas pour eux seulement que Je pne, matS 

encore polU" ceux qui croiront en n.t0i par leur parole, . 
afin que tous soient un; comme tOi, Père, tu es en. mOl, 
et moi en toi, qu'eux aussi soient [un] en nous,.afin 
que le monde croie que tu m'as envoyé. . 

«Et moi je leur ai donné la gloire que tu m'as don­
née, afin qu'ils soient un comme nous sommes un» (Jean 
17:20-22). ' 

Le Livre de Mormon rend claire la signification de ce 
passage. Selon 3 Néphi 19:28,29 de quelle façon Jésus 
et son Père étaient-ils un? Comment les disciples 
devenaient-ils un avec eux? Quand nous nous effor­
çons de devenir purs, ne devenons-nous pas comme 
eux et ne sommes-nous donc pas un avec eux? Nous 
recevons alors en nous la gloire ou la puissance du 
Christ tout comme Jésus a reçu la gloire et la puissance 
de la part de son Père. 

(43-10) 3 Néphi 19:31-36 

Notez au verset 33 qu'ils comprirent dans leur cœur 
les paroles de la prière du Christ. Qu'est-ce que cela 
veut dire? 

Selon les versets 35 et 36, quelles sont les conditions 
dans lesquelles se font les grandes expériences spiri­
tuelles (cl Ether 12:6)? 

(43-11) 3 Néphi 20:1-9. 
L'importance de la Sainte-Cène 

Parce que nous avons la bénédiction de prendre cha­
que semaine la Sainte-Cène, elle risque de devenir 
ordinaire et de ne plus retenir l'attention. Le président 
David o. McKay a dit que «il n'y a pas d'ordonnance 
plus sacrée qui soit administrée dans l'Eglise du Christ 
que la Sainte-Cène» (CR, avril 1946, p. 112). Aussi 
sacrées que soient les autres ordonnances, il n'en est 
aucune qui soit plus sacrée qu'elle. James E. Talmage a 
expliqué sa fonction première: 



«TI est clair que la Sainte-Cène est administrée pour 
commémorer l'expiation du Seigneur Jésus, consom­
mée dans son agonie et sa mort; c'est un témoignage 
devant Dieu que nous nous souvenons toujours du 
sacrifice accompli par son Fils en notre faveur, que 
rious professons toujours le nom du Christ et que 
nous sommes déterminés à faire tous nos efforts pour 
garder ses commandements, dans l'espoir de toujours 
avoir son Esprit avec nous. Le fait de prendre la 
Sainte-Cène dignement peut donc être considéré 
comme le renouvellement de nos vœux devant le Sei­
gneur, une déclaration de fraternité avec les membres, 
et un témoignage solennel de notre profession de 
membre de l'Eglise de Jésus-Christ. La Sainte-Cène 
n'a pas été instituée comme moyen déterminé d'obte­
nir la rémission des péchés, ni priur auéUne autre 
bénédiction spéciale, si ce n'est celle du don perma­
nent du Saint-Esprit, ce qui, cependant, comprend 
toutes les bénédictions nécessaires. Si la Sainte-Cène 
avait été instituée spécialement pour la rémission des 
péchés, elle ne serait pas interdite à ceux qui ont le 
plus grand besoin de pardon. Cependant la participa­
tion à cette ordonnance est limitée à ceux dont la cons­
cience est nette de toute offense grave, à ceux qui, par 
conséquent, sont acceptables aux yeux du Seigneur, 
ceux qui, en vérité, ont aussi peu besoin d'une rémis­
sion spéciale que la nature humaine et mortelle le per­
met» (Articles de foi, p. 217). 

(43-12) 3 Néphi 20:6,7. Comment le Seigneur 
a-t-il fourni les emblèmes de la Sainte-Cène? 

Un miracle est par définition l'utilisation d'une loi 
naturelle d'une manière qui n'est pas pleinement com­
prise. Dans ce sens, on pourrait utiliser le terme mira­
cle pour décrire l'électricité, car aucun savant ne pro­
fesse comprendre toutes les lois sur lesquelles l'electri­
cité est basée. TI est certain que quand le Sauveur a 
fourni du pain et du vin pour la Sainte-cène, il a fait ce 
que l'on pourrait appeler un miracle. Le Sauveur ne 
contourna pas la loi naturelle; il utilisa plutôt la loi 
d'une manière que nous ne comprenons pas pleine­
ment. Beaucoup de personnes peuvent faire du pain 
en prenant du blé et en ajoutant d'autres ingrédients 
tels que la levure et le sucre; ce processus nécessite 
aussi la présence des ingrédients, plus la chaleur et du 
temps. Mais Jésus-Christ, Créateur des cieux et de la 
terre, fut à même d'appliquer ces lois naturelles pres­
que instantanément. C'est-à-dire que bien qu'il n'y 
eftt pas de pain présent, il fut à même de tendre les 
mains, de rassembler les éléments et de rompre du 
pain que l'on pouvait utiliser dans la Sainte-Cène» 
(Daniel H. Ludlow, A companion to YOUT Study of the 
Book of Mormon, p. 227). 

(43-13) 3 Néphi 20:8-9. Qu'arrive-t-il quand,on prend 
dignement la Sainte-Cène? (Voir aussi Mormon 9:29; 
1 Corinthiens 11:29; D&:A 46:4.) 

«Je pense qu'il est important que les membres de 
l'Eglise comprennent le caractère sacré du sacrement 
du repas du Seigneur. Nous prenons de la nourriture 
physique, c'est-à-dire que nous prenons du pain, de 
l'eau, etc. pour nourrir le corps physique. TI était aussi 
nécessaire de prendre les emblèmes du corps et du 
sang de notre Seigneur ressuscité pour augmenter 

notre force spirituelle» (George Albert Smith dans CR, 
avril 1908, p. 34). 

POINTS A MEDITER 

LA SAINTE-CENE EST UNE ORDONNANCE 
QUI NOUS MET EN ACCORD 
AVEC LA PUISSANCE DES CIEUX 

(43-14) Nous pouvons recevoir de grandes 
bénédictions en prenant dignement la Sainte-Cène 

«Récemment dans la salle haute du temple où la pré­
sidence et les Douze étaient rassemblés, le président 
McKay ... a eu une excellente parole concernant la 
Sainte-Cène et l'importance de l'alliance associée à 
cette sainte ordonnance de l'Evangile quand il a dit: 

«Quelle force il y aurait dans notre Eglise dimanche 
prochain si chaque membre qui prend la Sainte-Cène 
sentait l'importance de l'alliance contractée dans cette 
ordonnance. Chaque membre disposé à prendre sur 
lui le nom du Fils, vrai chrétien, fier de l'être, et à tou­
jours se souvenir de lui au foyer, dans les affaires dans 
la société. Toujours se souvenir de lui et garder les 
commandements qu'il lui a donnés. Cette bénédiction 
englobe tout et les alliances que nous faisons chaque 
jour de sabbat ont une grande portée! C'est un service 
magnifique> ( ... dit notre président bien-aimé») 
(Stapley, «The Sacramenb, p. 4). 

(43-15) Nous pouvons amener 
les puissances des cieux dans notre vie 

«Je suis témoin de ce qu'il y a un esprit qui accompa­
gne l'administration de la Sainte-Cène qui réchauffe 
l'âme de la tête aux pieds; vous sentez les blessures de 
l'esprit se guérir, le fardeau s'alléger. Le réconfort et le' 
bonheur entrent dans l'âme qui est digne et véritable­
ment désireuse de prendre de .cette nourriture spiri­
tuelle» (Bryant S. Hincldey, Sermons and Missionary 
Services of Melvin Joseph Ballard, p. 149). 

Plusieurs années s' étaient écoulées depuis que 
Jean avait eu l'expérience de distribuer pour la 
première fois la Sainte-Cène à frère Schmidt. 
Depuis ce temps-là il l'avait soigneusement sur­
veillé. TI continua à acquérir une appréciation sans 
cesse croissante pour sa foi et son amour du Sau­
veur. Dans deux semaines, Jean allait entrer dans 
le champ de la mission, mais ayant de partir il 
voulait faire quelque chose qu'il désirait depuis 
des années: avoir une conversation personnelle 
avec frère Schmidt. Le samedi soir il alla chez lui. 
Frère Schmidt vivait seul. Sa femme était décédée 
quelques années plus tôt. Quand il entra dans la 
maison, qui était petite mais soigneusement entre­
tenue, il sentit un esprit bien particulier. Des ima­
ges de temples étaient accrochées à un des murs. 
Sur un autre mur il y avait un tableau du Sauveur 
à genoux à Gethsémané. Jean commença: «Frère 
Schmidt, depuis que je vous ai passé pour la pre­
mière fois la Sainte-Cène, je sens qu'elle a un sens 
profond dans votre vie. Avant de partir en mis-
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sion, je voudrais savoir pourquoi cette ordon­
nance que certains semblent prendre tellement à 
la légère a tant d'importance pour vous.» Frère 
Schmidt ne répondit pas pendant quelques ins­
tants. Ses yeux semblaient se concentrer sur une 
image du Christ qui pendait au mur devant lui. 
Puis il dit: «Lorsque je suis entré dans l'Eglise en 
Allemagne, beaucoup de mes amis m'ont aban­
donné. Ma famille était également fâchée, et pen­
dant un certain temps je fus laissé presque totale­
ment seUl. J'avais absolument besoin d'une 
source où je pouvais trouver la force nécessaire 
pour m'aider à survivre aux difficUltés que je ren­
contrais. Un jour je lisais les Doctrine et Allian­
ces.» Frère Schmidt prit ces versets et dit: 

«C'est pourquoi, le pouvoir de la piété se mani­
feste dans ses ordonnances. 

«Et sans ses ordonnances et l'autorité de la prê­
trise, le pouvoir de la piété ne se manifeste pas 
aux hommes dans la chair. 

«Car sans cela, nUl ne peut voir la face de Dieu, 
à savoir le Père, et vivre» (D&A 84:20-22). 

«Lorsque je lus ces versets, poursuivit-il, je 
reçus la révélation que le pouvoir de la piété se 
manifeste réellement dans les ordonnances de 
l'Evangile. Je commençai à voir que les ordonnan­
ces sont véritablement des voies d'accès à la force. 
C'est-à-dire que grâce aux ordonnances nous pou­
vons littéralement participer à l'esprit et à la force 
qui émanent de Dieu. l'ai alors commencé une 
étude personnelle pour apprendre tout ce que je 
pouvais sur les ordonnances de l'Evangile. En étu­
diant j'ai compris que la Sainte-Cène est une des 
clefs les plus importantes de la croissance et de la 
force spirituelle. Je décidai dans ma jeunesse que 
quoi qu'il se produisit autour de moi, ma capacité 
de vivre l'Evangile et d'être personnellement en 
rapport avec le Christ serait considérablement ren­
forcée si je prenais dignement la Sainte-Cène. 
Dimanche après dimanche je suis allé au service 
de Sainte-Cène affamé - ayant faim d'absorber la 
force de Jésus-Christ dans ma vie. J'appris peu à 
peu que ceux qui ont faim et soif de justice peu­
vent être rassasiés du Saint-Esprit. Depuis lors 
j'essaie de faire de la Sainte-Cène un moment 
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d'adoration totale, un moment pour penser au 
Seigneur et à mon comportement pendant la 
semaine précédente, un moment pour me repentir 
et pour prendre des engagements. Maintenant 
chaque jour de la semaine, j'aspire à la Sainte­
Cène. Toujours me souvenir de mon Sauveur est 
un engagement pour tous les jours aussi bien que 
le dimanche.» 

John fut profondément impressionné par ce que 
frère Schmidt avait dit et demanda: «Mais n'êtes­
vous jamais distrait par les bruits pendant la dis­
tribution de la Sainte-Cène?» 

((Ce n'est pas toujours facile de faire de la 
Sainte-Cène un moment d'adoration totale. Par­
fois les influences extérieures et les pensées étran­
gères peuvent nous détourner de la raison pour 
laquelle nous sommes là. Mais j'ai découvert que 
si je vais à une réunion de Sainte-Cène avec un 
but et dans le désir de communiquer avec le Sei­
gneur, il est plus facile de vaincre cette distrac­
tion.» 

Tandis qu'il rentrait chez lui, John se souvint de 
nouveau de ce jour, sept ans plus tÔt où il avait 
observé frère Schmidt. Encore une fois les émo­
tions jaillirent au-dedans de lui. Avec une volonté 
renouvelée, il chuchota: «Je veux aussi éprouver 
ces sentiments.» 



3 Néphi 20:10-46; 21; 22; 30 

Ecoutez, Gentils, et venez à moi: 
soyez comptés avec Israël 

44 

Introduction 
Tom vivait pour le jour où il serait appelé à par­

tiÏ: en mission. n en rêvait. Quand on lui deman­
dait où il espérait aller, il répondait immédiate­
ment: «Auprès des Gentils.» Cela surprenait 
généralement les ge~, mais Tom expliquait:. «Peu 
m'importe où on m'envoie ttavailler~ mais quand 
j'ai eu ma bénédiction patriarcale, ~n m~a ~t que 
je serais appelé à prêcher aux Gentils, que Jéléve­
rais la voix et leur proclamerais le message de 
Dieu tel qu'il est contenu dans le Livre de Mor­
mon. Je veux donc aller auprès des Gentils.» 

n reçut finalement son appel. On l'envoya dans 
une mission des Etats-Unis dont le siège était à 
Independence, dans le Missouri. Lorsque ~t le 
moment de sa mise à part, la famille tout entière 
l'accompagna chez le président du pieu. Au cours 
de la bénédiction, le président du pieu dit: «En. 
accomplissement de la promesse que vous avez 
reçue dans votre bénédiction pa~ale, vous 
avez été appelé à travailler parmi les Gentils dans 
cette terre de promissiori. Vous avez la responsa­
bilité de vous préparèr pour pouvoir .élever l~ 
voix. Apprenez ce que le Livre de Mormon dit aux 
Gentils. Lorsque l'occasion s'en présente et lors­
que vous y êtes poussé par le Saint-Esprit, procla-
mez cemes.sage.» .'. . .. 

Le Livre de Mormon a été écrit non seulement à 
l'intention d'Israël mais aussi à celle des Gentils 
(voirla page de titre du Livre de Mormon). Vous 
avez maintenant l'occasion d'étudier les paroles 
du Sauveur et de ses prophètes concernant les 
bénédictions que peuvent recevoir les Gentils, 
s'ils coritractentJ'alliance avec Israël et marchent 
sur le chemin de la justice. 

Avant de continuer 
n serait utile que vous compreniez bien ce que 

désigne le terme. Gentils avant de lire ces chlilpitres 
du Livre de Mormon. Passez donc direct~ment à 
la section Points à méditer de ce chapitre et com­
mencez à l'étudier avec soin. Puis reveriez lire la 
sê(:tion Notes et commentaires tandis que vous 
étudiez soigneusement 3 Néphi 20-22,30. .. 

NOTES ET COMMENTAIRE 
SUR 3 NEPHI 20:10-46; 21; 22; 30 

(44-1)3 Néphi 20:10-22~ Qui sont les restes dispersés 
d'Israël dont parlent ces versets? 

«Quand le Seigneur parle de ses alliances, il ne les 
limite pas aux descendants de Léhi mais les applique à 
toute la maison d'Israël. <Et en vérité, en vérité, je vous 
le dis, quand elles [mes alliances rapport.ées par Esaïe] 
seront accomplies, alors arrivera l'accomplissement de 
l'alliance que le Père a faite avec son peuple, Ô maison 
d'Israël. Et alors les restes qui seront dispersés sur III 
surface de III terre seront rassemblés de l'est et de 
l'ouest, du sud et du nord ;et ils seront amenés à la 
connaissance du Seigneur leur Dieu, qui les a rache­
tés. Et le Père m'a commandé de vous donner ce pays 
en héritage.> . 

«Toutefois une grande partie du malentendu sem~le 
découler de l'interprétation attnbuée aux versets sru­
vants: <Et je vous dis que si les Gentils ne se repentent 
pas après la bénédiction qu'ils recevrontJorsqu'ils 
auront dispersé mon peuple - alo~s vouS, q~ êtes un 
reste de la maison de Jacob, vous trez parnu eux; et 
vous serez au milieu d'eux qui seront nombreux, et 
vous serez parmi eux, comme un lion parmi les bêtes 
de la forêt et comme uri jeune lion parmi les troupeaux 
de brebis, qui, s'il passe à travers, les fOule a,,?, pieds 
et les déchire en pièces,·et nul ne peut les délivrer. Ta 
main sera levée sur tes adversaires, et tous tes enne- . 
miS seront retranchés. Et je rassemblerai mon peuple, 
cOlnme un homme rassemble ses gerbes dans la . 
grange> [3 Néphi 20:~,l~].. .'. 

«Avons-nouS le drOit d appliquer cela Sm'lplement 
aux Lamaniteset de dire qu'ils vont aller comme un 
jeune lion, déversant leur vengeance sur les G~tils? 
Et l'expression <vous qui êtes un: reste de la matSO~ de 
Jacob> au verset 7 ne désigne-t-ellequeles ~tes? 
Les versets qui suivent indiquent que cela déslgne les 
restes d'Israel qui avaient été dispersés dans tout le pays. 
L'appliquer aux Lamanites en dépit ~u thème to.ut 
entier de ce discours, c'est, à mon aVlS, le restremdre 
beaucorlp trop. En outre, éette prophétie fut également 
donnée à Michée et ccmcerne Ides peuples nombreux, et pas 
seulement les Gentils d'Amérique [Michée 5:4-15; 3 
Néphi 21:12-20)» ijoseph Fielding Smith, Doctrines du 
salut,2:233). . 

(44-2) 3 Néphi 20:15. Qui sont les Gentils? 

Dans ce contexte, la définition générale d'un Gentil 
c'est quelqu'un qui n'a pas fait l'alliance avec le Dieu 
d'Israël ijésus-Christ) et ne fait par conséquent pas 
partie du troupeau du Seigneur (vo~ pourrez trouver 
d' autres renseignements sur les Gentils dans ce 
manuel, Lecture 4-17). 
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(44-3) 3 Néphi 20:23-46. Jésus-Christ est le centre 

Dans ces versets, comme dans tant d'autres du Livre 
de Mormon, on voit de nouveau la fonction centrale 
du Christ en toutes choses. n est le grand Dieu d'Israël 
et de toute la terre. Tous les prophètes et, en fin de 
compte, toutes choses prophétisent sur lui (voir Moïse 
6:63; 2 Néphi 11:4). Un peuple devient la maison 
d'Israël, ou le peuple de l'alliance, quand il fait 
alliance avec lui, suit ses commandements et prend 
vraiment sur lui son nom et devient ainsi ses enfants. 
Ce mécanisme est vrai pour ceux qui sont Israélites de 
sang aussi bien que pour ceux qui sont Israélites par 
adoption. 

(44-4) 3 Néphi 20:29-31,46. Quelles 
prophéties du Sauveur sont maintenant 
en cours d'accomplissement? 

«Beaucoup de prophéties du Sauveur concernant la 
maison d'Israël se sont déjà accomplies. Certaines 
d'entre elles se sont accomplies avant la parution du 
Livre de Mormon, mais beaucoup l'ont été depuis la 
publication de ses Saintes Ecritures. Toutefois d'autres 
de ces prophéties du Sauveur sont actuellement en 
cours d'accomplissement et d'autres encore sont à 
venir. 

»Par exemple, au verset 29, le Sauveur promet que 
dans les derniers jours la maison d'Israël serait ras­
semblés dans ,la terre de ses pères pour héritage, 
laquelle est le pays de Jérusalem, la terre qui lui a été 
promise pour toujours, dit le Père) (3 Néphi 20:29). 
Cette prophétie, le Sauveur la fit en 34 ap. J.-c. et elle 
fut publiée en 1830 dans le Livre de Mormon. Cepen~ 
dant ce ne fut q~' en 1948, 118 ans après la publication. 
du Livre de Mormon, que l'Etat moderne d'Israëlfut 
établi et que ce peuple .put se rassembler au pays de 
son héritage. 

En outre, au verset 30 le Sauveur prophétise: <Et le 
temps vient où la plénitude de mon Evangile lui sera 
prêchée.) Ici encore le grand programme missionnaire 
de l'Eglise n'était pas organisé en 1830 lorsque le Livre 
de Mormon fut publié. Toutefois, depuis ce temps4à, 
l'Evangile a été porté ~beaucoup de peuples dela 
terre, parmi lesquels beaucoup de Juifs. Au verset 31 
le Sauveur continue: ,Et ils croiront en moi, ilscroi­
ront que je suis Jésus-Christ, le Fils de Dieu, et ils prie­
ront le Père en mon nom.) Jusqu'à présent cette pro­
phétie ne s'est accomplie que partiellement; ce n'est 
que dans l'avenir que le peuple juif dans son ensemble 
acceptera Jésus-Christ» (Ludlow, A Companion to Your 
Study of the Book of Mormon, pp. 278-79). 

(44-5) 3 Néphi 21:1-8. Quel est le grand signe 
de l'accomplissement futur des prophéties 
du Seigneur aux Néphites? 

Au milieu de son grand discours sur la destinée 
future de la maison d'Israël et des Gentils, le Sauveur 
fit une déclaration surprenante. n dit qu'il donnerait le 
signe qui indiquerait le moment où toutes ces choses 
qu'il prophétisait commenceraient à s'accomplir. 
Cependant il faut lire soigneusement les versets 1 à 8 
si l'on veut comprendre en quoi consiste le signe. n y 
a, dans la phrase, beaucoup de formules explicatives, 
de propositions subsidiaires et de parenthèses. Mais 
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quand on l'étudie soigneusement, on voit bien que le 
signe annonçant qu'Israël va se rassembler de sa lon­
gue dispersion est directement lié aux descendants de 
ceux qui écoutaient le Sauveur à l'époque où Jésus dit: 
«Et quand ... ta postérité commencera à connaître ces 
choses [les enseignements de l'Evangile et les vérités 
du Livre de Mormon), ce lui sera un signe» (voir 
verset 7). 

En décembre 1963, Spencer W. Kimball, alors mem­
bre du collège des Douze, consacra le foyer de mission 
de la mission indienne du sud-ouest à Holbrook, en 
Arizona. Parlant aux Lamanites qui étaient présents ce 
jour-là, il dit: «Vous devez fleurir comme la rose sur la 
montagne. Vous devez vous épanouir et vous devez 
devenir un grand peuple de manière à pouvoir retour­
ner avec nous dans le comté de Jackson et nous avec 
vous, et nous y construirons le temple magnifique 
dont Orson Pratt a dit qu'il sera le plus beau bâtiment 
qui ait jamais été construit ou qui sera jamais cons­
truit. n sera l'apothéose de tout ce qui est beau et mer­
veilleux, et dans ses murs [sera) le pouvoir de scelle­
ment.» 

«Et les Indiens vont aider à la construction du tem­
ple, c'est pour cela que les Indiens qui ont accepté 
l'Evangile doivent rester fidèles quoi qu'il arrive. ns 
doivent rester loyaux et fidèles. Ils doivent aller au 
temple obtenir leurs dotations et leurs scellements. ns 
doivent être des dirigeants dans leur communauté, 
parce que dans un temps pas très éloigné il y aura une 
grande migration vers le comté de JaCkson, et là nous 
construirons le grand temple. Et vous, les Indiens, 
vous devez être instruits. Vos garçons ne doivent 
jamais quitter l'école, vos fils et vos filles ne doivent 
jamais abandonner leurs études. Ils doivent continuer 
et apprendre tout ce qui est possible sur la terre, sur 
les eaux, sous la terre, et les cieUx au-dessus de la· 
terre, et l'espace et tout. Les jeunes Indiens [doivent) 
apprendre les arts et les sciences comme les prophètes 
l'ont dit. 

«Pourquoi? Parce que avec toutes leurs capacités 
artistiques - et ils sont supérieurs dans les arts - ils 
seront peut-être ceux qui décoreront et aideront à le 
construire. Par conséquent ils doivent connaître les 
arts de la construction. J'espère que nos jeunes 
Indiens chercheront à entrer dans le métier et dans 
l'industrie de la construction et s'instruiront sur les 
matériaux, la façon de les assembler et prêteront leur 
art à la construction de beaux édifices, parce que les 
Lamanites et nous, les autres enfants de Jacob, travail­
lerons ensemble à la construction du grand temple du 
comté de JaCkson. 

«Et ce n'en est ~'une partie. Nous irons ensuite 
avec vous, les Indiens, par milliers et par dizaines de 
milliers, travailler nuit et jour dans le saint temple de 
Dieu pour veiller à ce que vos ancêtres - tous ceux qui 
sont morts depuis le Christ jusqu'à maintenant et ceux 
qui ont été tués à la colline de Cumorah, tous ceux qui 
ont été tués entre-temps pendant des centaines et des 
centaines d'années - que l'œuvre soit faite pour tous 
ceux-là, afin qu'ils reçoivent l'exaltation et la vie éter­
nelle de l'homme. 

«Quelles œuvres vous devez accomplir, braves gens! 
Vous ne devez jamais broncher. Vous devez continuer 
à progresser jusqu'à ce que vous ayez atteint votre sta­
ture totale, continuer à amener les vôtres avec vous, 
parce que les promesses du Seigneur ne périssent 
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jamais. ParfoiS nous les retardons. 
«J'ai connu des gens à qui il a été promis dans leur 

bénédiction patriarcale qu'ilS Vivraient assez long­
temps pour voir construire le temple, et certains sont 
en train de mourir et n'ont pas vu construire le tem­
ple. Savez-vous pourquoi? A mon avis, le calendrier 
du Seigneur est déterminé pour une bonne partie par 
nous. Nous accélérons l'horloge ou nous ralentissons 
les aiguilles et nous les retardons par nos activités·ou 
nos temporisations. Et savez-vous pourquoi je pense 
que des gens à qui on a promis qu'ilS vivraient pour 
voir la construction du temple meurent avant que le 
temple ne soit achevé? Parce que nous n'avons pas 
converti un nombre suffisant d'Indiens; nous n'irons 
jamais au comté de Jackson avant d'avoir converti et 
amené dans l'Eglise un grand nombre de Lamariites. 
Vous pouvez considérer cela comme un fait de base. 

«ll y a dans le monde de nom})reuses personnes qui 
sont indifférentes, qui ne s'intéressent pas aux Indiens. 
Dans toute l'Eglise il Y a de nombreuses personnes qui 
pensent que c'est merveilleux si d'autres viennent 
convertir quelques Indiens, mais elles ne veulent pas 
qu'on les ennuie trop avec du prosélytisme quel qui . 
soit. Elles veulent simplement leur Cadillac, leur poste 
de télévision et leurs voyages autour du monde. n y a . 
beaucoup de gens comme cela. Je pense donc que c'est 
là la raison. 

«Nous devons avoir beaucoup plus de missionnai­
res. Nous devons avoir beaucoup plus dé personnes 
qui soient. prêtes à travailler dans les organisations et à 
faire tout ce qu'elles peuvent pour le profit des 
Indiens. 

«Je voudrais lire un autre petit extrait de Wllford 
Woodruff. n dit: <La porte a déjà été ouverte [il y a 
quatre-vingts ans] aux Lamariites dans ces montagnes, 
et ils commenceront à accepter l'Evangile et les anna­
les de leurs pères, et leurs chefs seront remplis de 
l'esprit et de la puissance de Dieu s'ils se lèvent dans 
toute leur force; et une nation naîtra en un jour parce 
qu'ils sont la postérité d'Abraham, et ils seront sauvés 
avec la maison d'Israël ... > 

«Nous serons tous sauvés ensemble, car le Seigneur a 
parU et leur a fait ces promesSes par l'intermédiaire de 
leurs pères, si cela doit se produire. Eh bien, que cela 
se produise dans les années 60 ou les années 70 ou les 
années 80 ou les années 90, ce!a. dépend essentielle­
ment de vous et moi et de nous tous, n'est-ce pas? Et 
cela dépend (le vous, les Indiens. Que faites-vous? 
Faites-vous tout ce que vous pouvez pour répandre la 
cause? Ou vous contentez-vous de vous asseoir main­
tenant et de dire: <Bon; j'ai l'Evangile. Je vais laisser 
aux missionaires blancs le soin d'aller chercher les 
autres>>> (tiré d'une copie du discours du secrétaire du 
président Kimball). 

(44-6) 3 Néphi 21:9-11. Qui éstle 
«Serviteur» dont le Sauveur a parlé? 

Si on lit soigneusement ces deux versets et particu­
lièrement le verset 11, on verra que le Seigneur parle 
du prophète Joseph Smith. 
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(44-7) 3 Néphi 21:23. Qui l'expression 
«reste de Jacob .. clésigne-t-elle? 

«La nouvelle Jérusalem des derniers jours sera cons­
truite sur le contiilent américain par (1) de reste de 
Jacob>, les Gentils qui < entreront dans l'alliance et 
seront comptés parJllj ce reste de Jacob> et (3) <autant 
qu'il en viendra de la maison d'Israël> (3 Néphi 
21:22-25. Lisez aussi 3 Néphi 20:22; Ether 13:1-12). 
Après avoir largement cité les chapitres 20 et 21 de 3 
Néphi, le président Marion G. Romney a expliqué le 
rôle du creste de Jacob> dans l'édification de la Nou­
velle Jérusalem: 

«D'après ces déclarations de Jésus, il est clair que les 
Indiens croyants, repentants, justes et fidèles seront 
parmi «le reste de Jacob» qui doit édifier la nouvelle 
Jérusalem où l~ Sàuveur viendra. 

«Dès 1831 le Seigneur assurait le prophète Joseph 
que «avant le grand jour» de sa venue «Jacob Pf9spére­
raitdans·le désert et que les Lamanites fleuriraient 
comme le narcisse» (D&A 49:24) .. (Ludlow, Companion, 
p.281). 

(44-8) 3 Néphi 22:1-17. Prophéties 
relatives à Israël dans les derniers jours 

«Une autre prophétie d'Esaie (répétée ici par le Sau­
veur) concerne le rassemblement de la maison d'Israël 
dans les derniers jours. Esaïe avertit la maison d'Israël 
que lorsqu'elle aura été rassemblée, les nations de la 
terre se [réuniront] certainement contre toi mais ce ne 
sera pas par moi; tous ceux qui se réuniront contre toi, 
tomberont à cause de toÏ> aucune arme forgée contre 
toi ne prospérera> (3 Néphi 22:15,17). Certains érudits 
bibliques ont supposé que des prophéties d'EslQe se 
sont accomplies avant la vènue de Jésus-Christ. Mais 
le fait que le Sauveur cite ses prophéties d'Esaïe 54 et 
les rattache aux événements des derniers jours montre 
qu'elles ont trait à la dispel\Sation de la plénitude des 
temps> (Ludlow, Companion, pp. 282-83). 

(44-9) 3 Néphi 30:1,2 •. Comment les Gentils 
peuvent-ils être comptés parmi Israël? 

«Par la loi de l'adoption, ceux qui reçoivent l'Evangile. 
et obéissent à ses lois quel qu'ait pu être leur lignage 
littéral par le sang, ~rita4iQptés dans le lignage . 
d'Abraham (Abraham 2:9-11). . . . 

«En effet les fidèlessoJ\t adoptéfJ dans la famille du 
Christ; ils deviennent < les enfants d,u Chri~t, sesJils et 
ses fille$; ils sont <engendrés spirituellement; car leur 
<cœur s'est changé par [leur] foi en son nom, étant 
ainsi <nés de lUÎ>, devenant <ses fils et ses filles> 
(Mosiah 5:7). Paul explique la doctrine del'adopti01'l: 
en disant: <Tous ceuX qui SQnt conduits par l'Esppt de 
Dieu sont fils de Dieu< parce qu'ils reçoivent <Ul\ Esprit 
d'adoptioll>, étant ou devenant Israélites ,à qui [appar­
tient] l'adoptioll> (Rm 8:14-24; 9:4; Ga 4:5; Ep 1:5) .. 
(Bruce R. McConkie, Mormon Doctrine, p. 23). . 
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POINTS A MEDITER 

DEVENIR MEMBRE «D'ISRAEL» 

Israël n'est pas simplement une race ou une 
nation, c'est un mode d'existence - même une 
relation particulière avec Dieu. Le nom de Jacob 
fut transformé en Israël parce qu' «il lutta avec 
Dieu et fut vainqueur» et devint prince du Très­
Haut (Genèse 32:28). Ceux qui font l'alliance sont 
vraiment «d'Israël» par lignage ou par adoption 
par l'ordonnance du baptême. Le Seigneur a ten­
dance à donner à son peuple un nouveau nom 
pour indiquer qu'il s'est rapproché davantage de 
lui. Bien que le nom soit significatif, ce qui est 
important c'est ce qui est dans le cœur de 
l'homme. C'est pourquoi il y a beaucoup de soi­
disant Israélites qui ne sont pas vraiment 
«d'Israël» (voir Rm9:6) et, inversement, il ya 
beaucoup de Gentils qui, quoique n'éta:nt pas 
«d'Israël» par le sang, peuvent venir au Dieu 
d'Israël et entrer. Dans un sens t;rès réel, ils 
deviennent alors «d'Israël» (voir aussi 2 Néphi 
30:2). 

(44-10) Devenir enfants de l'alliaDce 

«Nous sommes un.peuple de l'allÏllnce, c'est-à.dire qu'en 
tant que membres de l'Eglise, nous somme sownis à 
des alliances et à des obligations. n en a toujours été 
ainsi [3 Néphi 20:25-27; Actes 3:23-26]. Le Seigneur a 
conclu au commencement des alliances avec Adam. 
Vous trouverez cela clairement dit dans le livre de la 
Genèse [Genèse 1; 2; 3; 4] et plus clairement encore 
dans le livre de Moïse dans la Perle de Grand Prix 
[Moïse 2; 3; 4; 5i 6], n a fait avec Enoch des alliances 
qui sont également mentionnées dans ces Ecritures 
[Genèse 5:21-24; Moïse 6; 7; 8]. n a fait alliance avec 
Noé, ce qui a eu pour résultat que la famille de Noé fut 
sauvée et que de grandes Pf9messes lui furent don­
nées dans le déluge [Genèse 6; 7; 8; 9; Moïse 8]. 

<<Ensuite Adam reçut des alliances, des alliances très 
précieuses et très importalltes qui nous concernent 
très concrètement aujourd'h~, '.' 

«Nous pensonsp&U'iois, çQ~e le pensaient les Juifs 
du temps du Christ, q~~ ~R~tes les bénédictions 
d'Israël n'appartie~~, '1\1'à nous, Vous savez le mal 
que le Seigneur eu~ ~. ççmvainqe les apôtres de l'épo­
que primitive de c~ ~~ 1',ay,~.8ile était pour les Gen­
tils. Vous avez lu l'~~ii'.e: de Corneille et de la façon 
dont le Seigneur dùt C:Qnyai,nÇre Pierre que l'Evangile 
était pour quelqu'yn d'aùti;èà part les Juifs [voir Actes 
10] ... 

«Est-il nécessaire. que nous appartenions à la maison 
d'Israël pour accepter l'Evangile et toutes les bénédic­
tions qui y ont trait? Si c'est le cas, comment 
pourrions-nous devenir membres de la maison 
d'Israël, par adoption ou par lignage direct? 

«Tous ceux qui adoptent l'Evangile deviennent membres 
de la maison d'Israël. En d'autres termes, ils deviennent 
membres du lignage élu, ou les enfants d'Abriiliam par 
Isàac et Jacob à qui les Pf9messes furent faites. La 
grande majorité de ceux qui deviennent membres de 
l'Eglise sont descent:la~littéraux d'Abraham par Eph-



Façon typique de porter un enfant (Guatemala) 

raim, fils de Joseph. Ceux qui ne sont pas descendants 
littéraux d'Abraham et d'Israël doivent le devenir, et 
qUllnd üs sont baptisés et confirmés, ils sont greffés sur 
l'arbre et peuvent prétendre à tous les droits et à tous les 
avantages en tant qu 'héritiers» (Smith, Doctrines du salut, 
3:219-21). 

(44-11) Les Gentils peuvent devenir littéralement 
du sang d'Israël 

Lorsque le Saint-Esprit tombe sur quelqu'un de la 
postérité littérale d'Abraham, il est calme et serein; et 
son âme et son corps tout entiers sont seulement ani­
més par l'esprit pur de l'intelligence; tandis que l'effet 
du Saint-Esprit sur un Gentil est de purifier le vieux 
sang et de faire de lui un membre véritable de la posté­
rité d'Abraham. Celui qui n'a rien du sang d'Abraham 
(par nature) doit recevoir une création nouvelle du 
Saint-Esprit. Dans ce cas l'effet sur le corps peut être 
plus puissant et être visible à l' œil, que sur un Israé­
lite, tandis que l'Israélite pourrait au départ être loin 
en avant sur le Gentil en intelligence pure» Ooseph 
Smith, Enseignements du prophète Joseph Smith, p. 117). 

(44-12) La possibilité pour les Gentils 

Quelles promesses précises Mormon fait-il aux Gen­
tils qui se repentent et contractent l'alliance? (Voir 3 
Néphi 30:2.) Les possibilités sont assurément claires 
pour tous. 

«Dans ces ... prédictions du Livre de Mormon, nous 
découvrons que grandes sont les promesses faites aux 
croyants parmi les Gentils du pays de Sion. n faut 

cependant se souvenir que ces bénédictions ne sont 
pas promises aux Gentils qui ne croiront pas ... 

« ... Tant qu'ils sont disposés à être humbles et 
essaient de pratiquer la justice, ces bénédictions leur 
reviennent. Lorsque le temps viendra où ils refuseront 
de servir Jéus-Christ, alors toute protection divine leur 
sera retirée. Les injustes ne doivent pas croire qu'ils 
ont droit aux promesses de protection que le Seigneur 
a données aux fidèles. L'ange dit à Néphi: 

«<Tu as vu que si les Gentils se repentent, tout ira 
bien pour eux; et tu connais aussi les alliances du Sei­
gneur avec la maison d'Israël; et tu as également 
entendu que quiconque ne se repent pas, doit périr. 

«<C'est pourquoi, malheur aux Gentils s'ils viennent 
à s'endurcir le cœur contre l'Agneau de Dieu. 

«.Quand le temps vient, dit l'Agneau de Dieu, où 
j'accomplirai une œuvre grande et merveilleuse parmi 
les enfants des hommes; une œuvre qui sera éter­
nelle; soit d'un côté soit de l'autre - soit pour convain­
cre les hommes de la paix et de la vie éternelle, soit 
pour les livrer à l'endurcissement de leur cœur et à 
l'aveuglement de leur esprit jusqu'à ce qu'ils soient 
conduits en captivité et aussi à la destruction, tempo­
rellement et spirituellement, selon la captivité du dia­
ble, dont j'ai parlé> -1 Néphi 14:5-7» Ooseph Fielding 
Smith, Le Chemin de 1Il perfection, pp. 134-35) .. 

Le témoignage de l'Ecriture est certain: «Car il 
fait ce qui est bon parmi les enfants des hommes; 
et il ne fait rien qui ne soit intelligtble aux enfants 
des hommes; et il les invite tous à venir à lui, et à 
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prendre part à sa bonté; et il ne repousse aucun 
de ceux qui viennent à lui noirs .ou blanc, esclave. 
ou libre, mâle ou femelle; et il se souvient des ... 
païens; et tous sont égaux devant pieu, Juifs et 
Gentils» (2 Néphi 26:33). .. . ,... .. 

Usez la déclaration du Seigneur aux Juifs 
d'autrefois (voir Jean 8:37-44). Le fait denaftre 
dans l'Eglise oud!ins un lignage particulier 
donne-t~il 1~ dtoitl des bénédictions spéciales 
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garanties? Quel est le facteur le plus iinportant? 
Le prophète Joseph Smith a donné un. av~se­

;tt\ent: «Tous souffriront jusqu'à ce qu'ils obéissent 
a1,l ~t» (Enseignements, p. 290). Pour être vrai~ 
Jnent«d'Israël», tous - aussi bien Israélites que 
. Gentils,:" doivent venir au Dieu d'ISraël qui est 
Jés~t. Une malédiction terrible est pronon­
cée. cC;lIltre ceux qui refusent (voir Luc 3:7-9). 



3 Néphi 23-26 

Voici le commandement: 
sondez les Ecritures! 

45 

Introduction 
D est significatif que le Seigneur de l'univers se 

préoccupe tellement des Ecritures. Vous allez lire 
comment le Sauveur ressuscité, tandis qu'il exer­
çait son ministère parmi les Néphites, prit le 
temps d'exarirlner leurs Ecritures, de corriger, d'y 
ajouter et finalement de les expliquer. Quelle' 
importance la parole de Dieu a-t~lle pour vous? 
Le président Spencer W. KiIriball a écrit: . 

«Nous sommes des pèlerins sur cette terre, 
envoyés ici avec une mission à remplir, .une 
grande œuvre à accomplir, pour laquelle nous 
avons besoin d'être guidés par le Seigneur ... en 
vérité, être privés de la parole du Seigneur pour 
nous diriger c'est comme être errants dans un 
vaste désert sans pouvoir trouver de repères bien 
connus ou dans les ténèbres denses d'une caverne 
sans lumière pour nous montrer le chemin de la 
sortie. 

«Pendant la guerre du Vietnam, certains des 
membres de notre Eglise ont été faits prisonniers 
et maintenus dans un isolement quasi total. 
Comme on ne leur permettait pas d'avoir accès 
aux Ecritures, ils ont dit plus tard à quel point ils 
avaient faim des paroles de vérité, plus que de 
nourriture, plus que de la liberté elle-même. Que 
n'auraient-ils donné pour un sÏ1Jtple fragment.de 
la Bible ou du livre de Mormon qui restent si inu­
tilisés sur nos étagères! fis ont appris à la dure 
quelques-uns des sentiments de Néphi quand il a 
dit: 

«<Car mon âme met toute sa joie dans les Ecritu­
res, et mon cœur les médite, et les écrit pour l'ins­
truction et le profit de mes enfants. 

«<Voici, les choses du Seigneur fontJa joie de 
mon âme, et mon cœur ne cesse de méditer sur ce 
que j'ai vu et entendu> (2 Néphi 4:15L 16). 

« ... Mais je noqs demande à tous d'évaluer 
honnêtement ce que nous faisons en matière 
d'étude des Ecritures. D est courant d'avoir à 
notre disposition un petit nombre de passages 
d'Ecritures qui flottent pour ainsi dire dans notre 
Esprit et d'avoir ainsi l'illusion que nous savons 
beàucoupc;le choses sur l'Evangile. Dans ce sens 
le fait d'avoir un peu de connaissance peut vrai~ 
ment être un problème. Je suis convaincu que cha­
cun d'entre nous devra découvrir, à un moment 
ou à un autre de sa vie, les Ecritures par lui-même 
et pas simplement les découvrir une fois, mais les 
redécouvrir.maintes et maintes fois» (Sondez les 
Ecritures, L'Etoile, septembre 1976, p. 2). 

Avant de continuer 
1. Usez la section Notes et commentaires ci­

dessous tandis que vous lisez et étudiez soi­
gneusement 3 Néphi 23-36. 

2. Usez la section Points à méditer suivant les 
directives de votre instructeur (les étudiants 
qui font r étude individuelle doivent lire toute 
cette section). 

NOTES ET COMMENTAIRE 
SUR 3 NEPHI 23-26 

(45-1) 3 Néphi 23.:1-5. Quene est la différence entre 
sonder les Ecritures et simplement les lire 7 

On pourrait lire machinalement les Ecritures, mais 
quand on sonde, cela signifie que les mots suivants 
sont d'application: méditer Oosué 1:8), faire attention (1 
Néphi 15:25); écouter (1 Néphi 19:24); garder précieuse­
ment OSM 1:37). Remarquez quele Sauveur com­
mande particulièrement à ses auditeurs de sonder les 
écrits du prophète Esaïe. Dans 3 Néphi 23:2 nous 
apprenons pourquoi: parce qu'Esale «a parlé sur tou­
tes les choses concernant mon peuple qui est' de la 
maison d'Israël». Mais il commanda aussi diétudier 
soigneusement tous les prophètes, car eux aussi 
témoignent de vérités importantes (verset 5). 

(45-2) 3 Néphi 23:6-13. Qu'est-œ que ces versets 
montrent à propos de l'importance des Ecritures, 

«D est intéressant de remarquer à quel point les Ecri­
tures sont importantes aux yeux du Seigneur. Jésus­
Christ ressuscité non seulement lut les annales des 
Néphites et demanda au peuple de faire de même, 
mais il commanda aussi qu'un élément important qui 
avait été omis rot ajouté aux annales pour les rendre 
complètes (3 Néphi 23:7-14). Ainsi non seulement il 
soutenait le témoignage de son serviteur Samuel le 
Lamanite, mais il aidait aussi à rendre les Ecritures 
complètes en elles-mêmes en ce qui concerne le témoi­
gnage» (Daniel H. Ludlow, A Companion to Your Study 
of the Book of Mormon, p. 283). . 

L'insertion de la prophétie de Samuel dans les anna­
les montre que l'addition désirée fut faite (voir Héla­
man 14:1-31). Pourquoi cet événement particulier 
était-il si important pour le Seigneur? (VOir Matthieu 
27:52,53.) . 

(45-3) 3 Néphi 23:14. Que pourrait vouloir dire 
l'expression expliquer «toutes les Ecritures ••• 
en une seule Ecriture»? 

La mission de Jésus est le sujet principal des annales 
divines; pat conséquent toutes les Ecritures témoi-
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gnent de lui. Jacob écrit que «il n'est pas un prophète 
qui ait écrit ou prophétisé sans avoir parlé de ce 
Christ» Gacob 7:11). Néphi dit: «Mon âme se réjouit de 
prouver à mon peuple la vérité de l'avènement du 
Christ ... et toutes les choses que l'homme a reçues de 
Dieu depuis le commencement du monde sont autant 
de figures du Christ» (2 Néphi 11:4). Toute Ecriture 
provient d'une source commune et coule vers une 
source commune: Jésus-Christ, le Fils de Dieu. Ainsi 
pour expliquer les Ecritures on doit parler, enseigner, 
écrire et témoigner du Christ. 

(45-4) 3 Néphi 24:1. Quand le Seigneur 
vint-il soudain dans son temple? 

Notez que dans ce chapitre le Sauveur montre 
encore une fois la valeur des Ecritures, car il fournit 
aux Néphites les écrits de Malachie, prophète de 
l'Ancien Testament, et dont les paroles he se trouvent 
pas sur les plaques d'airain parce que Malachie n'a 
vécu que près de deux cents ans apès que Léhi eut 
quitté Jérusalem. 

Un accomplissement de cette prophétie se produisit 
lorsque le Seigneur vint soudain au temple de Kirtland 
le 3 avril 1836 (voir D&A 110), mais son accomplisse­
ment total se produira lors de la seconde venue du 
Christ. 

(45-5) 3 Néphl24:2. 
Qu'est-ce que c'est le «Bavon du foulon» ? 

«L'art de fouler, de nettoyer et de blanchir était 
important à cause du coût élevé des vêtements et de la 
nécessité de nettoyer les fibres de leur huile ou de 
leurs gommes naturelles avant de les teindre. Dans 
certains endroits le foulon était aussi le teinturier. 

«ll était de coutume que le foulon travaille en dehors 
d'une ville à portée de l'eau où on pouvait nettoyer les 
vêtements en les piétinant sur une pierre immergée. 
De là le nom caractéristique de <piétineUT> (hébreux 
kabas) donné au foulon. A Jérusalem l'emplacement 
situé à l'extérieur du mur du côté est, où l'on étalait 
les vêtements pour les sécher au soleil, s'appelait le 
<champ du foulon> (2 Rois 18:17; Esaïe 7:3; 36:2). Les 
vêtements du Christ au moment de la Transfiguration 
furent décrits comme étant plus blancs qu'il n'était 
possible à un foulon (grec, gnapheus, <préparateur de 
toile» de les blanchir (Marc 9:3). 

«Pour le nettoyage on importait parfois du natron 
(nitre) d'Egypte où on l'utilisait mêlé à de la craie blan­
che comme savon (Pr 25:20; Jr 2:22). L'alcali existait en 
abondance dans les cendres de plantes et on obtenait 
le <savon> (Hé borit, kali) en brûlant la plante de soude 
(Salsola kali). La <potasse desfoulons> de Malachie 3:2 
consistait probablement en cendres de borit + , puisque 
le potassium et le nitrate de soude ne semblent pas 
avoir été connus en Syrie ou en Palestine, quoiqu'on 
les trouve en Babylonie» G. D. Douglas, éditeur, New 
Bible Dictionary, sous la rubrique «Arts and Crafts».) 

(45-6) 3 Néphl24:3-7. Quelle est l'offrande 
que les Lévites doivent faire? 

«On pense en général que le sacrifice fut entièrement 
aboli lorsque fut fait le grand sacrifice [c'est-à-dire le 
sacrifice du Seigneur Jésus l, et qu'à l'avenir l' ordon-
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nance du sacrifice ne sera plus nécessaire; mais ceux 
qui affirment ceci ne connaissent certainement pas les 
devoirs, les droits sacrés et l'autorité de la prêtrise, ou 
les prophètes. 

«L'offrande de sacrifice a toujours été liée à la prê­
trise et constitue une partie des devoirs de celle-ci. .. 

«Ces sacrifices, ainsi que toutes les ordonnances 
appartenant à la prêtrise, seront entièrement rétablis 
lorsque le temple du Seigneur sera construit et les fils 
de Lévi purifiés, et ils seront administrés avec tous 
leurs pouvoirs, ramifications et bénédictions» Goseph 
Smith, Enseignements du praphète Joseph Smith, pp. 
137-38). 

(45-7) 3 Néphl24:8-12. Quelles bénédictions 
sont promises à ceux qui paient la dîme? 

«Je rends mon témoignage ... que si les gens paient 
leur dîme et leurs offrandes, non seulement ils seront 
bénis dans leurs affaires matérielles, mais ils seront 
abondamment bénis par un déversement accru de 
l'Esprit du Seigneur» (Heber J. Grant, Gospel Stan­
dards, p. 106). 

Telle est la promesse que le Seigneur fait par son ser­
viteur Malachie: non seulement il ouvrira les écluses 
des cieux et déversera des bénédictions spirituelles, 
mais il protégera aussi nos fruits et nos légumes (c'est­
à-dire le labeur de nos mains) de la destruction (voir 
Malachie 3:8-12). 

«Une des choses importantes que le Seigneur nous a 
dit de faire c'est d'être généreux dans notre paiement 
de l'offrande de jeûne. J'aimerais que vous sachiez 
qu'il y a de grandes récompenses pour ceux qui agis­
sent ainsi, des récompenses à la fois spirituelles et 
temporelles. Le Seigneur dit que l'efficacité de nos 
prières dépend de notre générosité à l'égard des pau­
vres» (Marion G. Romney, «Fundamental Welfare Ser­
vice», Ensign, mai 1979, p. 95). 

(45-8) 3 Néphl24:13-18. Qui sont les «joyaux» 
du Seigneur et qu'esl-ce qui les rend tels? 

Un joyau est une pierre précieuse mesurée d'après 
sa valeur intrinsèque et et extrinsèque sur le marché 
des hommes. Les joyaux de Dieu, comme l'indique ce 
passage, sont ceux qui gardent ses alliances et ne par­
lent pas contre leur Seigneur. C'est là, dit-il, le moyen 
de «[discerner] les justes des méchants, celui qui sert 
Dieu de celui qui ne le sert point» (verset 18). (Vous 
trouverez d'autres informations dans D&A 101:3; 60:4; 
Exode 28:15-21). 

(45-9) 3 Néphl25:1-6. Que veut dire être laissé sans 
racines ni rameaux et quelle est l'importance de la 
promesse? 

«fi serait bon de réfléchir soigneusement à ce verset 
pour voir ce que Malachie a écrit sous l'inspiration du 
Seigneur. fi voulait dire que si nous ne faisons pas les 
choses à la manière du Seigneur, nous agissons 
méchamment et par conséquent serons détruits. Que 
veut dire le mot racine? Je pourrais demander: Quelle 
sont mes racines? Eh bien, mes racines c'est là d'où je 
viens. Mes racines ce sont mes parents, mes ancêtres 
par le lignage direct du sang. Le sang qui coule dans 
mes veines m'a été donné par mon père et ma mère, 



par mes grandS-mères et mes grands-pères et ainsi de 
suite suivant le lignage direct de mon père et de ma 
mère. Qu'entend..on donc par le mot TametlU ? Si je me 
considère comme le tronc de l'arbre, nourri et soutenu 
par mes raçines, alors les rameaux constituent ce qui 
vient de moi. Mes rameaux ce sont mes enfants ètmes 
petits-enfants, etc. En d'autres termes, mes rameaux 
sont la postérité qui sort de moi tout comme les bran­
ches sortent du tronc de l'arbre» (Theodore M. Burton, 
God's Greatest Gift, pp. 194-95). 

Si l'on veut que les hommes aient leurs racines et 
leurs rameaux après la résurrection et le jugement, il 
faut vaquer à des ordonnances importantes qui servi­
ront à garantir ces bénédictions. Ce sont les ordonnan­
ces supérieures de l'exaltation enseignées dans les 
temples du Seigneur. 

«Pourquoi envoyer Elie? Parce qu'il détient les clefs 
de l'autorité pour administrer toutes les ordonnances 
de la prêtrise, et si l'autorité n'est pas donnée, les 
ordonnances ne peuvent pas, être administrées selon la 
justice» (Smith, Enseigneménts, p. 138). 

Elie apparut le 3 avrlll836 à Joseph Smith et à Oliver 
Cowdery dans le templ~ de I<frtland, et rendit les clefs 
qui lieraient sur la terre.et dans le ciel tous ceux qui 
entreraient dans la nouvelle alliance éternelle de la 
prêtrise et du mariage et recevraient toutes'les autres 
ordonnances nécessaires au salut des Vivants et dés 
morts. Dans ce sens leS.fariûl1essont éternelles, mais 
uniquement pour ceuX qui aèceptent les ordonnances 
de la maison de Dieu et'y restent fidèles. , . . 

«Les ordonnances supérieurès, les bénédictions plus 
grandes qui sont essentielles pour être exalté dans le 
royaume de Dieu et qu'on ne peut obtenir que dans 
certains endroits, personne n'a le droit de les accom­
plir s'il ne reçoit l'autorité de le faire de la part de 
quelqu'un qui détient les clefs. Peu importe la gran­
deur de l'office que vous avez, le poste que vous déte­
nez dans l'Eglise, vous ne pouvez officier que si vous 
avez les clefs, le pouvoir de scellement. C'est ce qui 
compte, et c'est pour cela qu'Elie est venu ... 

«Elie a rendu à notre Eglise et, s'il veut les recevoir, 
au monde, les clefs du pouvoir de scellement; et ce 
pouvoir de scellement met le sceau de l'approbation 
sur toutes les ordontUlnces qui sont faites dans notre 
Eglise et plus particulièrement sur celles qui sont aéCOm­
plies dans les temples du Seigneur. Grâce à ce rétablisse­
ment, chacun de vous, mes frères; a la possibilité 
d'aller dans cette maison ou dans un des autres tem­
ples Ge crois que la plupart d'entre vous l'ont fait) 
pour vous faire sceller votre épouse pour le temps et 
toute l'éternité et pour que vos enfants vous soient 
scellés aussi ou mieux pour qu'ils naissent dans cette 
alliance. 

«Quelle merveilleuse bénédiction que de savoir que 
l'organisation familiale reste intacte. Elle n'est pas 
détruite. En vertu dès clefs que détient le président de 
l'Eglise, elle ne prend pas fin si nous nous conformons 
à la loi divine» Ooseph Fielding Smith, Doctrines du 
salut, 3:120-21). 

(45-10) 3 Néphi 26:1-5 

Note~ les nombreuses doctrines importantes de 
l'Evangile que Jésus enseigna aux Néphites après 
avoir ajouté les écrits du prophète Malachie. Notez 
aussi que Jésus reçut du Père le commandement 

d'ajouter les prophéties de Malachie, «car il est dans sa 
sagesse [du Père] qu'elles [les paroles de Malachie] 
soient données aux générations futures» (verset 2). 
Nous sommes parmi ces géttérations futures. Qui peut 
mesurer la valeur énorme de cet acte généreux de 
notre Père et de son Fils ressuscité? n est aussi signifi­
catif de remarquer que lè8;prophétiesde Malachie 'se 
retrouvent dans tous les ouvrages canoniques: 
<Ancien Testament (Malachie 4:5-6)'Nouveau Testa­
ment (Luc 1:17), livre de Mormon (3 Néphi 24,25), 
Doctrine et Alliances (2:1-3) et Perle de Grand Prix 
Ooseph Smith, Histoire 1:37-39). 

(45-11) 3 Néphi 26:6-12. Pourquoi 
tant d'Ecritures ont-elles été tenues secrètes? 

«Le Seigneur nous a mis à!' épreuve en tant que 
membres de l'Eglise. n nous a donné le livre de Mor­
mon, qui est la moindre partie, pour édifier notre foi 
par notre obéissance aux instructions qu'il contient, et 
lorsque nous, les membres de l'Eglise, sommes dispo­
Sés à garder les commandements tels qu'ils nous ont 
été donnés et montrons notre foi comme les Néphites 
l'ont montrée pendant une courte période, alors le 
Seigneur est prêt à faire paréU"tre les aùtres ann~es et à 
nous les donner, mais nous ne sommes pas prêts 
maintenant à les recevoir. Pourquoi? Pai'ce que nous ' 
nt avons pasrespeèté les conditions requises dans cet 
. état probatoire en lisant les annales qui nous ont été 
données et en en suivant les conseils» Ooseph Fielding 
Smith dans CR, octobre 1961, p. 20). 

On a souvent dit que si les saints des démiers jours 
sont un peuple qui possède des Ecritures, beaucoup 
d'entre nous ne sont pas les étudiants des Ecritures 
qu'ils devraient être. n est donc important de savoir 
que le Seigneur a beaucoup à nous donner. Mais tant 
que nous n'acceptons pas et n'utilisons pas la «plus 
petite partie» (c'est-à-dire la'partie qui nous a été don­
née), nous ne recevrons pas la partie plus complète; la 
partie scellée du livre de Mormon. 

(45-12) 3 Néphi 26:14-16. COllUllent les enfants 
pouvaient-ils dire des Choses aussi merveilleuses? 

«Mon expérience est que, comme les prophètes l'ont 
su et les poètes aussi, les enfants viennent dans ce 
monde 

<Non dans un oubli total, 
Non dans une nudité absolue, 
Mais traînant des nuées de gloire ... 
De dieu qui est notre foyer> 
[William Wordsworth», Ode: Intimations of lmmor­

tality'from Recollections' of Early Childhood», vers 
63-66]. 

«Je me demande si je pourrais en toute humilité pré­
senter, par la bouche d'enfants quelques idées, qui 
valent non sewement pour eux, mais pour nous tous. 

«Nous avons une petite fille qui est, je pense, parti­
culièrement sensibles aux choses spirituelles. Dès sa 
prime enfance elle m'a parfois donné un sentiment 
presque étrange, parce que se promenant dans le jar­
din, elle s'arrêtait et, au milieu de ses jeux, levait les 
yeux et disait: <Bonjour Jésus) ou <Je t'aime, Dieu); et 
'ce n'était qu'un petit enfant. Et je Sais que tout cela ne 
vient pas de son environnement. La tendre assurance 
et la confiance qu'elle a, sans l'ombre d'un doute, que 
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Dieu est, et que Jésus est, et qu'ils s'intéressent à elle 
et lui sont apparentés, et qu'elle peut parler avec eux 
et s'adresser à eux sur ses petits genoux le soir et le 
matin et s'attendre à ce que, 'quand elle prie pour sa 
petite sœur qui est malade, -elle soit bénie par eux -
cette tendre confiance et cette tendre assurance, c'est 
de cela que nous avons besoin. Les Ecritures non seu­
lement l'affirment, ma propre vie et mon expérience le 
confirment» (Marion D. Hanks, Through the Eyes and 
Mouths of Children, Brigham Young University Spee­
ches of the Year, 10 janvier 1956, p. 3). 

(45-13) 3 Néphi 26:17-21 

Notez qu'une «Eglise du Christ»futformée à cette 
époque-là avec ceux qui avaient vu et entendu le Sei~ 
gneur. Ainsi commença cette admirable société à pro­
pos de laquelle Mormon écrivit plus tard : 

«Et il n'y eut aucune querelle dans lé pays, parce 
que l'amour de Dieu demeurait dans le cœur du peu­
pie ... et assurément il ne pouvait exister de peuple 
plus heureux parmi tous les peuples qui avaient été 
créés par la main de Dieu» (4 Néphi 1:15,16). 

«DES TON ENFANCE, TU CONNAIS 
LES SAINTES LETTRES .. (2 Timothée 3:15) 

Léhi n'emporta pas grand-chose comme riches­
ses terrestres avec lui quand il quitta Jérusalem: 
uniqu.ement sa famille et des provisions. L'or, 
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l'argent et la maison furent abandonnés (voir 1 
Néphi 2:4). Puis le Seigneur commanda à Léhi de 
renvoyer ses fils à Jérusalem se procurer les pla­
ques d'airain auprès de Laban. Le Livre de Mor­
mon rapporte que la vie fut ôtée à Laban entre 
autres raisons pour que Léhi et sa famille pussent 
profiter des Ecritures. 

,Dans le 'songe de Léhi la'barre de fer est identi­
fiée comme étant «la parole de Dieu» (1 Néphi 
11:25). Cette barre de fer fut urte bénédiction pour 
les enfants de Léhi qui s~yagrippaientet mar­
chaient en droiture dans la voie du Seigneur. 
Néphi dit: «Mon âme met toute sa joie dans les . 
Ecritures, et mon cœur les médite, et les écrit pour 
l'instruction et le profit de mes enfants» (2 Néphi 
4:15). 

(45-14) Notre droit sacré et notre devoir 

«Dans notre foyer ... nous avons le droit sacré,que 
dis-je le devoir de rassembler notre famille pour lui ' 
enseigner les vérités des Saintes Ecritures. Dans tous 
les foyers, on doit encourager les enfants à lire la 
parole du Seigneur telle qu'elle nous a été révélée 
dans toutes les dispensations. Nous devons lire la 
Bible, le Livre de Mormon, les Doctrine et Alliances et 
la Perle de Grand Prix; non seulement les lire chez 
nous, mais \es expliquer à nos enfants, afin qu'ils com­
prennent les relations de Dieu avec les peuples de la 
terre» (George Albert Smith dans CR, avril 1914, p. 12). 



(45-15) Les Ecritures sont comme un phare 

L'Ancien et le Nouveau Testament, le livre de Mor­
mon et les Doctrine et Alliances ... sont comme un 
phare dans l'océan ou un poteau indicateur qui mon­
tre le chemin que nous devons suivre. Quelle direction 
indique-t~il? Celle de la source de la lumière. ; .. c'est à 
cela que servent ces livres. Us sont de Dieu. Us sont 
précieux et nécessaires; c'est par eux que noW!pOu- . 
vons déterminer la doctrine du Christ (Brigham YoUng 
dans JD, 8:129). .. 

Comme vous venez de le remarquer, Brighàm 
YoUng compare les Ecritures à un phare. Le grand 
Psalmiste appelait la parole de Dieu.«UI\e lampe à 
mes pieds» (psaumes 119:105). Le psaume 119 
parle des grands avantages que l'on a à connaître 
et à vivre la parole de Dieu: 

- Versets 97-100. Comment puis-je assimiler les 
Ecritures? Dans quel sens peut-on devenir sage en 
étudiant les Ecritures? 

- Versets 105,106. En quoi la parole du Seigneur 
est-elle une lampe? 

- Versets 111,112. Suffit-il de simplement savoir 
ce qui se trouve dans les Ecritures? 

.. 

(45-16) Découvrez vous-mêmes les Ecritures 

«Je ne connais pas grand-chose d'autre sur l'Ecriture 
que ce que j'ai retiré des ouvrages canoniques. Quand 
je bois à une source, j'aime prendre l'eau là où elle 
sort du sol, et non eri aval après que le bétail y a 
pataugé ... J'apprécie l'interprétation des autres, mais 
quand il s'agit de l'Evangile, nous devrions savoir ce 
que le Seigneur dit et nous devrions le lire. Vous 
devriez lire l'Evangile; vous devriez lire le Livre de 
Mormon et les Doctrine et Alliances et vous devriez 
lire toutes les Ecritures dans l'idée de découvrir ce qui 
s'y trouve et quelle en est la signification et non pas 
pour prouver une idée à vous. lisez-les simplement et 
suppliez le Seigneur de vous faire comprendre ce qu'il 
avait à l'esprit quand il les a écrites. C'est donc une 
chose sur laquelle j'attire votre attention. 
Convertissez-vous-y. Faites connaissance du langage 
des Ecritures et des enseignements ges Ecritures» 
(Marion G. Romney, discours prononcé devant 
l'asllemblée des coordonnateurs des séminaires et ins­
tituts de religion, 3 avril 1973, p. 5)~ . 

~J' APPUQUAIS TOUTES LES ECRITURES 
A NOUS, POUR NOTRE UTILITE ET NOTRE 
INSTRUCTION» (1 Néphi 19:23) 

Les peuples du livre de Mormon n'avaient pas 
ce livre tel que nous le connaissons. Ce livre fut 
écrit par l'inspiration et caché dans le Seigneur 
pour parvenir jusqu'à nous. Ne croyez surtout pas 
que les Ecritures sont archaïques et ne s'appli­
quent qu'au passé. «Je vous parle comme si vous 
étiez présents», écrit le prophète Mormon, «et 
pourtant vous ne l'êtes pas. Mais voici, Jésus vous 
a montrés à moi, et je connais vos œuvres» (Mor-

mon 8:35). Mormon vit notre époque et connais­
sait nos besoins lorsqu'il choisit dans la vaste 
librairie des annales néphites les choses qui 
s'appliqueraient le plus à nous. Si nous rejetons 
les choses qui nous ont été données, «alors les 
plus grandes choses [nous] seront refusées, à 
[notre] condamnation» (3 Néphi 26:10). 

(45-17) Les Ecritures sont de grands réservoin 
d'eau spirituelle 

«De grands réservoirs d'eau spirituelle, appelés les 
Ecritures, ont été fournis de nos jours et ont été sauve­
gardés afin que tous en boivent et soient nourris spiri­
tuellement et qu'ils n'aient plus soif. Les paroles du 
Sauveur montrent que ces Ecritures ont été considé­
rées comme étant d'une grande importance: «Sondez 
les Ecritures, parce que vous pensez avoir en elles la 
vie éternelle: ce sont elles qui rendent témoignage de 
moi» ijean (5:39); et l'expérience des Néphites ren­
voyés se procurer les plaques d'airain qui contenaient 
les Ecritures si importantes pour le bien-être du peu­
ple. L'utilisation de ces Ecritures est recommandée 
dans le passage de Néphi où il dit: < ••• car j'appli­
quais toutes les Ecritures à nous, pour notre utilité et 
notre instruction> (1 Néphi 19:23). De plus, quand 
Laban leur interdit d'utiliser ces Ecritures, l'ange 
déclara qu'il valait mieux qu'un seul homme pérît que 
de laisser toute une nation dégénérer et périr dans 
l'incrédulité. A travers ces générations, les messages 
de notre Père ont été sauvegardés et soigneusement 
protégés» (Harold B. Lee dans CR, octobre 1943, p. 
101). 

(45-18) Le livre de Mormon 
a été écrit pour nous aujourd'hui 

«Le livre de Mormon a été écrit pour nous qui 
vivons aujourd'hui. Dieu en est l'Auteur. C'est l'bis­
toire d'un peuple déchu, rédigée par des hommes ins­
pirés pour nous bénir aujourd'hui. Ces gens n'ont 
jamais eu le livre; il nous était destiné, à nous. Mor­
mon, le prophète d'autrefois qui avait donné son nom 
au livre, a abrégé .des siècles d'annales. Dieu, qui con­
nait la fin depuis le début, lui a dit ce qu'il devait met­
tre dans son abrégé dont nous aurions besoin pour 
notre époque. Mormon a remis les annales à son fils 
Moroni, le dernier historien; et Moroni, écrivant il y a 
plus de quinze cents ans, mais nous parlant à nous, 
aujourd'hui, a dit: <Voici, je vous parle comme si vous 
étiez présents, et pourtant vous ne l'êtes pas. Mais 
voici, Jésus-Christ vous a montrés à moi, et je connais 
vos œuvres) (Mormon 8:35) ... 

«En lisant et en enseignant, nous devons nous appli­
quer les Ecritures du livre de Mormon pour notre uti­
lité et notre instruction>~l Néphi 19:23)>> (Ezra Taft 
Benson, «Le livre de Môtmon est la parole de Dieu», 
L'Etoile, aodt 1975, pp. 44-45). 

(45-19) Découvrez quelle partie 
des Ecritures vous concerne 

«Sondez les Ecritures: sondez les révélations que 
nous publions et demandez à votre Père céleste, au 
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nom de Jésus-Christ, de vous manifester la vérité, et si 
vous le faites en n'ayant en vue que sa gloire, sans 
douter, il vous répondra par le pouvoir de son Saint­
Esprit. Vous saurez alors par vous-mêmes et non par 
quelqu'un d'autre. Alors la connaissance que vous 
aurez de Dieu ne dépendra pas de l'homme. Un'y 
aura pas non plus de place pour la théorie. Non, car 
lorsque les hommes reçoivent leurs instructions de 
celui qui h?s a fait, ils savent comment il les sauvera. 
Nous le répétons, sondez les Ecritures, sondez les pro­
phètes et apprenez quelle partie d'entre eux s'appli­
que à vous et au peuple du dix-neuvième siècle» 
(Smith, Enseignements, p. 7). 

Assurément le Livre de Mormon doit être un 
trésor pour nous, un trésor d'or spirituel. Toutes 
les Ecritures· sont véritablement comme «une perle 
de grand prix». Le sont-elles pour vous? Sondez­
vous les Ecritures? Notez les paroles du prophète 
Joseph concernant les Ecritures; 

«Tout cela n'est pas le simple résultat du hasard, 
ni ne pourrait être soutenu par une puissance 
moindre qu'une main toute puissante; et celui qui 
peut reconnaître la puissance de l'omnipotence 
inscrite dans les cieux peut également voir la pro­
pre écriture de Dieu dans le livre sacré: et celui 
qui le lit le plus souvent sera celui qui l'aimera le 
mieux, et celui qui le connaît reconnaîtra l'Ecriture 
chaque fois qu'il pourra la voir, et une fois qu'il 
l'aura découverte, non seulement il la reconnaîtra, 
mais obéira à tous ses préceptes célestes» (Ensei­
gnements, p. 42). 

Méditer et sonder les Ecritures ne doit pas 

La forteresse de Sucsahuman près de Cuzco (Pérou) 

nécessairement être une corvée. Cela peut être 
une joie! 

«C'est là de la bonne doctrine. Elle a bon goût. 
Je peux goûter les principes de la vie éternelle et 
vous aussi. Us me sont donnés par les révélations 
de Jésus-Christ et je sais que quand je vous dis ces 
paroles de vie éternelle, telles qu'elles me sont 
données, vous les goûtez et je sais que vous les 
croyez. Vous dites que le miel est sucré, et moi 
aussi. Je peux aussi goûter l'esprit de la vie éter­
nelle. Je sais qu'il est bon, et quand je vous parle 
de ces choses qui m'ont été données par l'inspira­
tion du Saint-Esprit, vous devez inévitablement 
les recevoir comme bonnes et vous réjouir de plus 
en plus» (Smith, Enseignements, pp. 287-88). 



3 Néphi 27-30 

Et voici mon Evangile 46 

Introduction 

. Le passage du Livre de Mormon que vous devez 
lire pour cette leçon contient les dernières instruc­
tions que nous avons de Jésus à ses douze Néphi­
tes. Dans ce sermon il définit la signüicationsaip­
turaire technique du mot Evangile. En d'autres ter­
mes, il explique ce que son Evangile contient. 

Vous comprendrez mieux la définition de Jésus 
si vous connaissez les utilisations sUivantes du 
mot Evangile: 

1. Le motEvangile signüie littéralement «la bonne 
nouvelle» ou, lorsqu'on étend sa signüication 
au sens total qu'il implique, «la bonne nou­
velle du Christ, de son royaume et du salut 
par son intermédiaire» (dans 3 Néphi 27:13-22 
nous trouvons ce qui semble être l'explication 
de ce sens). 

2. Dans l'Eglise et en dehors de l'Eglise on parle 
ordinairement de «l'Evangile» quand on parle 
de tous les enseignements religieux 'd'une 
Eglise. C'est probablement l'usage le plus 
courant du mot. La raison pour laquelle nous 
l'utiliSons dans ce sens est qu'il n'existe en 
réalité aucun autre mot convenable qui dise ce 
que nous essayons de dire. 

Dms ce chapitre nous nous efforçons d'expli­
quer et de développer l'importance de la défini­
tion que Jésus domie de l'Evangile dans 3 Néphi 
27:13-22. Cependant certains éléments donneront 
des détails sur d'autres usages du mot Evangile. 
Ne commettez pas l'erreur de penser que ces 
autres définitions n'ont pas de valeur ou sont 
incorrectes. Tous les mots sont plus ou moins 
imprécis, et nous découvons leur sens particUlier 
grâce au contexte dans lequel nous les trouvons. 

Avant dé continuer 
1. Lisez la section Notes et commentaires d­

dessous tandis que vous lisez et étudiez soi­
gneusement 3 Néphi 27:30. 

2. Lisez la section Points à méditer suivant les 
directives de votre instructeur (les étudiants 
qui font l'étude individuelle doivent lire toute 
cette section). 

NOTES ET COMMENTAIRE 
SUR 3 NEPHI 27:30 . 

(46-1) 3 Néphi 27:1-10. Quel rapport ces paroles 
du Sauveur ont-elles avec le nom que nous donnons 
à son Eglise? 

«Les Néphites croyaient au Christ; ils écrivirent et 
prophétisèrent sur lui et sur sa mission, et si l'on ne 
peut à juste titre faire de reproches à quelqu'un qui 
croit au Livre de Mormon, il n'y a aucune raison vala­
ble pour que les saints des derniers jours se qualifient 
eux-mêmes de <ll\ormons> ou l'Eglise d' <Eglise 
mormone>. Les missionnaires ne doivent pas <prêcher 
le mormonisme>, mais leur mission doit être de per­
suader les gens de croire au Christ , le Fils de Dieu, et 
de devenir membre de son Eglise, l'Eglise de Jésus­
Christ. Le terme SIlint des derniers jours est ajouté au 
nom simplement pour nous distinguer des saints des 
premiers jours ... 

»S'il n'y a aucune disgrâce ni aucune condamnation 
à être appelés <ll\ormons> et l'Eglise d'Eglise 
mormone>, le fait reste, et c'est une chose que nous 
devons tous souligner, que nous appartenons à 
l'Eglise de Jésus-Christ des Saints des Derniers Jours, 
le nom que le Seigneur a donné, par lequel nous 
devons être connus et appelés>)) Goseph Fielding 
Smith, Answers to Gospel Questions, 4:174-75). 

(46-2) 3 Néphi 27:1-10. Comment l'Eglise 
de Jésus-Christ des Saints des Derniers Jours 
a-t-elle reçu son nom? 

«Dans une révélation donnée à Joseph Smith le 26 
avril 1838, après s'être adressé à la présidence de 
l'Eglise et à d'autres, le Seigneur ajoute: 

«(Efaussi à vOus més fidèles serviteurs qui êtes 
membres du grand conseil de mon Eglise en Sion, car 
c'est ainsi qu'il sera appelé, et à tous les anciens et au 
peuple de mon Eglise de Jésus-Christ des Saints des 
Derniers Jours, dispersé dans le monde entier. 

«CCar c'est là le nom que portera mon Eglise dans les 
derniers jours, à savoir, l'Eglise de Jésus-Christ des 
Saints desDernier$ Jours (D&A 115:3,4). 

«La désignation (saints des derniers jours> sert à dis­
tinguer les membres de l'Eglise de Jésus-Christ en 
notre dispensation de ceux de l'Eglise établie par Jésus 
au midi des temps. 

«Cette question du nom que devait portet son Eglise 
était très importante pour le Sauveur. Non seulement 
son nom fut réVélé à Joseph Smith comme nous 
l'avons mentionné ci-dessus, mais en outre, lorsque 
Jésus rendit visite aux Néphites en Amérique après 
son ascension et organisa son Eglise parmi eux, le 
Livre de Mormon rapporte leur question et la réponse 
du Seigneur où il leur dit ce que devrait être le nom de 
l'Eglise ... 
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«Donc le nom de l'Eglise n'est pas le fruit de l'étude 
et de la recherche; nous le connaissons par révélation 
directe du Seigneur. Ne paraît-il pas incroyable que de 
toutes les Eglises du monde, pas une ne portait son 
nom lorsque le Seigneur rétablit son Eglise en notre 
dispensation?» (leGrand Richards, Une œuvre merveil­
leuse et un prodige, pp. 97-98). 

(46-3) 3 Néphi 27:11-17. Qu'est-ce que le feu 
dans lequel les méchants sont précipités? 

«Les révélations parlent aussi du jour où la vigne du 
Seigneur sera btûlée, un jour où les justes seront pré­
servés, mlÛs où tout ce qui est corrompu sera con­
sumé, où les éléments fondront sous une chaleur 
ardente et où tout redeviendra nouveau (D&A 
101:23-25; Malachie 3:4). C'est le jour où l'ivraie sera 
brftlée (D&A 101:66), où le Seigneur [consumera] les 
méchants d'un feu inextinguible> (D&A 63:32-34, 54; 
Mt 3:12; Luc 3:17). Finalement tous ceux qui souffrent 
la seconde mort subiront la vengeance du feu éternel 
(D&A 63:17; 76:44,105); leur tourment sera comme 
un lac de feu et de soufre, dont la flamme monte pour 
toujours et à jamaisl (Alma 12: 17)" (Bruce R. McConkie, 
Mormon Doctrine, p. 280). 

Dans un sens le feu est figuré puisqu'il ne met pas 
fin à l'existence des méchants. Us continuent à vivre 
dans l'éternité. Mais il est réel dans ce sens qu'il cause 
une véritable souffrance et un véritable remords men­
taux. D&A 19:1-20 discute aussi de l'effet de cette 
vengeance du feu éternel. 

(46-4) 3 Néphi 27:11-17. Pourquoi les méchants 
ne peuvent-ils retourner sur cette terre 
après le jugement final? . 

Certains parmi les méchants sont fils de perdition et 
ne peuvent bien entendu pas revenir. Mais de même 
les autres qui subissent la torture du jugement final ne 
peuvent pas revenir non plus. Ces autres sont des 
êtres terrestres qui sont plus à l'aise dans une gloire 
terrestre (D&A 88:22-24). Cela aide à comprendre que 
notre terre deviendra le royaume céleste pour tous 
ceux de ses habitants qui deviennent dignes d'une 
gloire céleste (D&A 88:14.,..31). Elle sera «ressuscitée» le 
jour duj~gemen! dans une gloire céleste et deviendra 
un grand ourim et toummin (D&A 130:6-9). C'est 
pour cela que tous sauf les êtres célestes sont chassés 
et ne peuvent plus retourner en la présence flam­
boyante de Dieu, dans la lumière et la chaleur de sa 
présence ou la gloire céleste. Qui peut rester? Ceux",là 
seuls qui ont été rendus purs dans le sang de l'Agneau 

(46-5) 3 Néphi 27:18, 19. On ne peut reposer en la 
présence de Dieu si on n'a pas eu les vêtements lavés 

Dans le langage sytnbolique des Ecritures, nos vête­
ments se tachent quanq. nous péch!lns. Quand il 
accomplit son expiation, le Séluveur versa son sang 
pour payer pour les péplés du monde. Par conséquent 
ceux qui participent à son expiation auront «lavé leurs 
vêtements dans mon sang» (verset 19). Ayant ainsi fait 
ils peuvent ((se reposer» en sa présence. La grande 
lumière et la grande chaleur ne causent pas de souf­
frances parce qu'ils sont purs et ont été ressuscités 
avec un corps céleste. Ds se reposent de toute souf-
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france, de tout chagrin, de toute oppression, de toute 
peur et de toutes les autres formes d'agitation qui sont 
caractéristiques de la vie dans la mortalité. 

(46-6) 3 Néphi 27:19-22. La sanctification 
par le Saint-Esprit 

Nous lisons dans les Ecritures que nous devons être 
baptisés par immersion pour la rémission [ou l'efface­
ment] des péchés» (4e article de foi). Nous savons 
aussi que le fait d'être immergé dans l'eau sytnbolise 
entre autres choses la purification ou le lavage de nos 
péchés. Cependant la purification est sytnbolique. 
Nous savons tous que les péchés ne sont pas littérale­
ment lavés, finissant ainsi dans l'eau des fonts baptis­
maux. La question est donc celle-ci: Comment les 
péchés (et les effets des péchés sur la personne) sont­
ils enlevés? Deux choses contribuent à réaliser cette 
purification: le mot scripturaire est SIlnctification. Tout 
d'abord notre sanctification est rendue possible par le 
sacrifice expiatoire du Christ. D a payé le prix de sa 
propre vie pour répondre aux exigences de la justice. 
C'est pourquoi le Seigneur dit à Adam que nous som­
mes sanctifiés par le sang du Christ (Moïse 6:59,60). 
C'est le fait qu'il a donné son sang, sytnbole de vie 
(Lévitique 17:11), qui rend notre sanctification possi­
ble. Deuxièmement le moyen par lequel on est purifié 
des effets périlleux du péché est l'influence sanctifica­
trice et purifiante du Saint-Esprit. Nous sommes 
((sanctifiés par la réception du Saint-Esprit» (3 Néphi 
27:20). Néphi enseigna la même idée importante 
quand il dit que quuand nous nous repentons et som­
mes baptisés «alors vieptla rémission de vos péchés 
par le feu et par le Saint-Esprit» (2 Néphi 31:17). Alma 
enseigna la même doctrine (voir Alma 13:12). 

Immédiatement après avoir enseigné cette doctrine 
de la foi, du repentir, du baptême et de réception du 
Saint-Esprit, Jésus dit: «Ceci est mon Evangile» 
3 Néphi 27:21). Comparez cela à la définition de la 
doctrine du Christ dans 3 Néphi 11:31-40. 

Chacmool, Statue à Chichen Itza (Mexique) 

(46-7) 3 Néphi 27:23-29 

Après avoir enseigné son Evangile (versets 9-22), 
le Seigneur souligne de nouveau l'importance des 
Ecritures (versets 23-26), de prendre le Fils de Dieu 
comme modèle de vie (verset 27) et la valeur de la 
prière (versets 28,29). 



(46-8) 3 Néphi 27:30-33. QueUe est la longueur 
d'une génération? 

Dans 4 Néphi 1:24 nous apprenons que la méchan­
ceté commença vers 200 ap. J.-c. On peut donc en 
déduire que Jésus utilisait le mot génération dans ce cas 
pour désigner le temps qu'il faut à un peuple pour se 
reproduire, soit environ quarante ans. Jésus dit ici 
qu'il craignait pour «la quatrième génération, après 
cette génération» (3 Néphi 27:32), ce qui fait cinq géné­
rations. 

La durée d'une génération varie selon l'utilisation 
du terme, et l'on peut généralement en découvrir le 
sens dans le contexte. Pour ce qui est de la variabilité 
de la durée d'une génération, Bruce R. McConkie a 
écrit le commentaire suivant: 

•• Puisque génération désigne l'acte de produire ou de 
procréer, une génération se compose de ceux qui des­
cendent des mêmes parents ... 

•• Quand elle désigne le fait de se reproduire, une 
génération est d'environ 30 ou 40 ans Oob 42: 16; 1 
Néphi 12:11,12). Dans le sens de mesure du temps par 
la vie dihommes, une génération, depuis le temps 
d'Abraham, a été d'environ 100 ans (Gn 15:13-16; 
Exode 12:40; 4 Néphi 18,22). D'après cette façon de 
mesurer, un.e génération depuis le temps d'Adam 
jusqu'au déluge aurait été de près de 1000 ans (Gn 5). 
Une génération peut se mesurer en fonction de la vie 
des personnes les plus âgées qui vivent à une époque 
donnée (D&A 45:30,31; 84:4,5). Elle put aussi désigner 
tous les contemporains qui vivent à une époque don­
née (D&A 5:8-10)>> (Mormon Doctrine, p. 310). 

(46-9) 3 Néphi 27:32. QueUe fut la gravité 
de la rébellion des Néphites 
qui avaient connu un état de Sion? 

Jésus compara ces Néphites aux •• fils de perdition» 
(voir aussi 3 Néphi 29:7; Jean 17:12; Actes 1:15-20). 
Pour ce qui est de leur rébellion volontaire, Joseph 
Fielding Smith a dit ce qui suit: 

•• il est possible que, par rébellion et méchanceté, les 
gens aillent si loin dans les ténèbres que l'esprit de 
repentance les quitte. Elle est un don de Dieu, et ils se 
mettent au-delà du pouvoir de la repentance. Mormon en 
parle si bien quand il parle des gens qui s'écartèrent 
sciemment et se tournèrent contre la vérité deux cents 
ans environ après la venue du Christ. Le peuple se 
rebella; Mormon parle d'eux et de leur état qui 
échappe au pouvoir de la rédemption à cause de leur 
méchanceté et de la dureté de leur cœur que l'Esprit 
de Dieu ne pouvait pénétrer. 

«Ils ont péché sciemment, et c'est pourquoi le salut ne peut 
leur être donné. il leur fut offert et ils ne voulurent pas 
l'avoir. ils le rejetèrent. ils le combattirent et préférè­
rent prendre fait et cause pour la rébellion; et le Sei­
gneur dit un jour à Mormon: <Tu ne prêcheras pas à 
ces gens; ils se sont tournés contre moi et tu ne leur 
prêcheras pas.> il avait le droit de le dire. Et pourquoi 
l'a-t-il dit? Parce qu'ils avaient eu toutes les occasions 
d'accepter la vérité et ne le firent pas. ils s'en 
moquaient, et c'est pourquoi le Seigneur dit: • Tu n'as 
pas besoin de leur parler; il n'est pas nécessaire de les 
appeler encore à la repentance.> Au bout d'un temps, 
Mormon continua encore à plaider auprès du Seigneur 

pour qu'il lui permît d'essayer de nouveau. Ce fut inu­
tile (Doctrines du salut 2:185). 

(46-10) 3 Néphi 28:1-40. Les trois Néphites 
furent transfigurés et enlevés 

C'est ce récit qui nous a appris presque tout ce que 
nous savons sur les êtres enlevés. Notez ce que Jésus 
dit à leur sujet: 

1. ils ne goûtent jamais la mort ni ne subissent les 
souffrances de la mort (versets 7,8). 

2. ils passeront en un clin d' œil de la mortalité à 
l'immortalité (verset 8). 

3. ils n'éprouvent pas de souffrances pendant qu'ils 
sont dans la chair et pas de tristesse si ce n'est 
pour les péchés du monde (verset 9) . 

4. ils ont pouvoir sur les hommes méchants de la 
terre (verset 20). 

5. ils sont comme les anges de Dieu, servant ceux 
qu'ils veulent servir (verset 30). 

6. Un changement se produit dans leur corps de 
sorte que Satan ne peut pas avoir de pouvoir sur 
eux; ils sont sanctifiés dans la chair et sont saints 
(verset 39). 

7. ils restent dans cet état jusqu'au jour du jugement 
du Christ (verset 40). 

Mormon nous explique aux versets 13-15 qu'ils 
furent également transfigurés. Bruce R. McConkie a 
défini cet état comme suit: 

•• La transfiguration est un changement spécial dans 
l'aspect et la nature que le pouvoir de Dieu produit 
chez une personne ou dans une chose. Cette transfor­
mation divine la fait passer d'un état inférieur à un 
état supérieur; elle a pour résultat un état plus exalté, 
plus impressionnant et plus glorieux ... 

«Par la puissance du Saint-Esprit beaucoup de pro­
phètes ont été transfigurés de manière à se tenir en la 
présence de Dieu et à contempler les visions de l'éter­
nité. Parlant de ce genre d'événement dans sa vie, 
Moïse rapporte: .Mais mes propres yeux ont vu Dieu, 
non pas mes yeux naturels, mais mes yeux spirituels, 
car mes yeux naturels n'auraient pu le voir, car je me 
serais desséché et je serais mort en sa présence, mais 
sa gloire était sur moi, et j'ai vu sa face, car j'étais 
transfiguré devant lui> (Moïse 1:11; D&A 67:11). 

«De même quand les trois Néphites .furent enlevés 
au ciel, et virent et entendirent des choses ineffables>, 
ils étaient transfigurés» (Mormon Doctrine, p. 803). 

Ainsi donc la différence entre la transfiguration et 
l'enlèvement est que la transfiguration est plus tempo­
raire. Les trois Néphites furent transfigurés pendant 
un certain temps pour pouvoir contempler les visions 
de l'éternité. ils furent aussi enlevés, état qui est d'une 
plus longue durée, jusqu'au jour du jugement. 

(46-11) 3 Néphi 29:1-9. Mormon parle à ceux 
des derniers jours qui rejettent le Seigneur 

Mormon avertit ici les méchants que la parution du 
Livre de Mormon dans les derniers jours est le signe 
des événements suivants: 

1. Israël retournera dans les terres de son héritage 
(verset 1). (Cette prophétie commence déjà à 
s'accomplir.) 
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2. Les paroles de tous les prophètes s'accompliront 
(versets 2,3). 

3. Le Seigneur se prépare à faire tomber sa justice 
sur les méchants (versets 4-9). 

(46-12) 3 Néphi 30:1,2 

Qui a commandé à Mormon d'écrire cela? Quel 
message a-t-il pour notre époque? De quoi nous dit-il 
de nous détourner? Que nous dit-il de faire? Pour­
quoi, à votre avis, Mormon attache-t-il tant d'impor­
tance à ce qu'il dit? 

POINTS A MEDITER 

«L'EVANGILE» OU LA «oocrRINE DU CHRIST» 
EST LE PLAN DU SALUT 

Un point de doctrine très important dans 
l'Eglise de Jésus-Christ des Saints des Derniers 
Jours est notre affirmation que nous acceptons 
toute vérité, qu'elle vienne de la science, de la 
philosophie ou d'autres religions. Ceci doit être 
particulièrement significatif lorsque nous prenons 
le temps de réfléchir au fait que nos idées religieu­
ses sont basées presque entièrement sur une 
grande masse de nouvelles révélations données 
au prophète Joseph Smith entre 1820 et 1844. Les 
révélations qu'il r~t remplissent des centaines 
de pages et touchent de nombreux sujets outre 
celui de la.théologie. Actuellement, près d'un siè­
cle et deUIl plus tard, beaucoup de ces révélations 
ont plus de sens que du vivant de Joseph Smith. 
Et on n'a pas pu démontrer la fausseté de la moin­
dre chose officiellement présentée. Pendant ces 
nombreuses décennies, les dirigeants de l'Eglise 
nous ont ~suré que les doctrines que nous accep­
tons continueront à être compatibles avec toutes 
les nouvelles vérités découvertes. Le passage sui­
vant est typique; 

«Ce qu'on appelle le (Jl\ormonÏ$me) embrasse 
tous les principes relatifs à la vie et au salut, pour 
le temps et l'éternité. Peu importe qui l'a. Si l'infi­
dèle possède une vérité, elle appartient au 
(Jl\ormonÏ$me). La vérité et la doctrine saine que 
possè~e le monde des sectes, et il en a beaucoup, 
appartiennent toutes à cette Eglise. Pour ce qui est 
de leur morale, beaucoup sont moralement aussi 
bons que nous. Tout ce qui est bon, beau et digne 
de louanges appartient à cette Eglise et à son 
royaume ... Le <Il\ormonisme> englobe toute la 
vérité. n n'est pas de vérité qui n'appartienne à 
l'Evangile. C'est la vie; la vie éternelle; c'est la 
béatitude; c'est la plénitude des choses dans les 
dieux et dans les éternités des dieux» (Discours de 
Brigham Young, p.3). 

Les points suivants visent à vous aider à mieux 
comprendre ce passage. 
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(46-13) Y a-t-il d'autres passages qui confirment 
3 Néphi 27:13-22? 

Dans 3 Néphi 27:13-22 Jésus énonce des principes 
que l'on appelle ordinairement «les premiers principes 
de l'Evangile». Ici il les appelle son Evangile. Dans 
d'autres passages ces mêmes principes sont appelés la 
«doctrine du Christ» (voir 2 Néphi 31:2-21; 32:6; 3 
Néphi 11:31-40; Hébreux 6:1). 

Dans Alma 12:22-37 on trouve une étude de ce que 
l'on appelle le «plan de la rédemption». En lisant soi­
gneusement ce texte on peut en déduire que ce plan 
de rédemption est l'équivalent de l'Evangile du 
Christ. En outre l'Evangile du Christ est la même 
chose que la doctrine du Christ tel que le terme est uti­
lisé dans les passages cités ci-dessus. Et il y a d'autres 
synonymes comme «bonne nouvelle» et «bonne. nou­
velle de grande joie». Mais le sens complet de ces 
autres synonymes n'est pas aussi clairement défini 
que «l'Evangile du Christ» dans 3 Néphi 27:13-22 et la 
«doctrine du Christ» dans les passages cités ci-dessus. 

(46-14) Quel est le but de l'Evangile de Jésus-Christ? 

«Le but de l'Evangile de Jésus-Christ est de nous 
préparer pour le royaume céleste. Le Seigneur nous a 
révélé qu'il y a d'autres royaumes de gloire et d'autres 
royaumes qui ne sont pas de gloire; mais pour que les 
hommes soient préparés pour le royaume céleste, il a 
envoyé son Fils unique dans le monde. n a vaincu la 
mort, a trouvé le chemin de la résurrection et a remis 
le message de vie et de salut aux enfants des 
hommes ... 

« ... Le seul plan qui puisse préparer les hommes 
pour le royaume céleste est le plan qui a été donné par 
Jésus-Christ, notre Seigneur ... » (George Albert Smith 
dans CR, avril 1934, pp. 28, 30) 

(46-15) LesDodrine et Alliances disent que la 
plénitude de l'Evangile est dans le livre de Mormon 

«Nos révélations disent que le livre de Mormon con­
tient la plénitude de l'Evangile (D&A 20:8,9; 27:5; 
42:12; 135:3)>> (McConkie, Mormon Doctrine, p. 333). Ce 
passage parle bien entendu de l'Evangile aussi bien en 
tant que message que dans le sens restreint utilisé par 
Jésus dans 3 Néphi 27 et ailleurs dans les Ecritures. 
Les quatre ouvrages canoniques utilisentpresqu~ 
co~ent, ~i pas c?mplètement, les mots Evangile 
ou plhJ.tude de 1 Evangde pour qésigner le message 
d'espérance et de salut ou notre libération de nos 
péchés et de la chute par le Saitveur. Tel est le sens lit-
téral d'Evangile. - ... 

«Evangile signifie littéralement bonne nouvelle. 
C'est donc la bonne nouvelle concernant le Christ, son 
expiation, l'établissement de son royaume terrestre et 
l'héritage futur possible dans sa présence céleste. <Et 
voici l'Evangile>, rapporte le prophète sous forme de 
révélation, da bonne nouvelle dont la voix des cieux 
nous rendit témoignage: qu'il vint dans le monde lui 
Jésus, afin d'être crucifié pour lui, de porter ses ' , 
~és, de le sanctifier et de le purifier de toute injus­
tice; pour que tous ceux que le Père avait mis en son 
pouvoir et faits par lui fussent sauvés par son 
intermédiaire) (D&A 76:40-42) (McConkie Mormon 
Doctrine, pp. 331-32). ' 



Monolithe, Musée natiotuzl, Mexico 

(46-16) n ne suffit pas d'avoir les textes de l'Evangile 

Quelle que soit l'époque où l'homme vit, toute la 
vérité qu'il a se rattache à l'Evangile ou en fait partie. 
Toute la connaissance qu'il a - même scientifique -
devient cruciale pour la vie qu'il mène en tant que vrai 
saint. Les enfants d'Israël sous Moïse reçurent un 
Evangile partiel ou préparatoire et un code d'obser­
vances et de commandements stricts. Nous avons une 
connaissance plus grande accompagnée de la pléni­
tude de l'Evangile et nous avons une forme plus 
volontaire d'obéissance ou de responsabilité à l'égard 
de cette connaissance plus grande. Nous avons aussi 
toute l'autorité nécessaire pour vivre la plénitude de 
l'Evangile que nous possédons. Nous ne pouvons pas 
obéir à l'Evangile et recevoir ses bénédictions si nous 
n'avons pas cela. Bruce R. McConkie dit ce qui suit 
concernant la nécessité d'avoir plus que le message 
écrit: 

«.Au sens le plus large, toute vérité fait partie de 
l'Evangile, car toute vérité est connue de la Divinité, 
est voulue par elle et vient d'elle; et toute vérité aide à 
la progression et à l'avancement. Mais au sens spiri­
tuel élevé dans lequel le terme est utilisé dans les révé­
lations, l'Evangile concerne les vérités religieuses qui 
permettent aux hommes de sanctifier et de purifier 
leur âme en s'y conformant, en obtenant ainsi pour 
eux-mêmes le salut dans les mondes éternels. 

«Les principes de l'Evangile furent révélés pour la 
première fois aux hommes dans la préexistence, et la 
progression qu'ils y connurent fut le résultat de 
l'obéissance à ces principes. Puis à partir d'Adam, le 
premier homme, le Tout-Puissant a donné de temps 
en temps des dispensations de l'Evangile aux hom­
mes. n est question dans les révélations de deux véri­
tables Evangiles qui ont été révélés aux hommes selon 

que la situation le justifiait: l'un est la plénitude de 
l'Evangile éternel (Ap 14:6; D&A 14:10), l'autre est 
l'Evangile préparatoire (D&A 84:26,27). 

«La plénitude de l'Evangile se compose des lois, des 
doctrines, des ordonnances, des pouvoirs et des auto­
rités n~essaires pour permettre aux hommes d'obte­
nir la plénitude du salut. Ceux qui ont la plénitude de 
l'Evangile n'ont pas nécessairement la plénitude de la 
connaissance évangélique ni ne comprennent toutes 
les doctrines du plan du salut. Mais ce qu'ils ont, c'est 
la plénitude d~ la prêtrise et du pouvoir de scellement 
qui permet aux hommes d'être scellés pour la vie éter­
nelle. lA plénitude de l'Evangile dicoule de la plénitude du 
pouvoir de scellement et non de la plénitude de la connais­
sance de l'Evangile . .. (Mormon Doctrine, pp. 332-34). 

IL Y A UNE DOCfRINE DE BASE QUE 
L'ON DOIT COMPRENDRE ET A LAQUELLE 
ON DOIT OBEIR POUR ETRE SAUVE 

n n'y a certainement pas deux personnes qui, 
sans discussion préalable, composeraient des lis­
tes de doctrines identiques à partir du texte de 3 
Néphi27:13-22. Mais leurs listes contiendraient 
ou couvriraient les mêmes idées si elles étaient fai­
tes avec soin et de manière approfondie. n se peut 
qu'au lieu d'une courte liste de doctrines elles pré­
sentent une liste plus longue d'ordonnances et de 
préceptes. On pourrait réunir ceux-ci ou les catalo­
guer sous huit grandes rubriques communément 
appelées doctrines. Le schéma suivant énumère 
ces huit principes et illustre leurs rapports 
mutuels. 

L'EXPIATION DU CHRIST 
(paie les péchés des 

vrais pénitents 
et réalise) 

LA RESURRECTION 
(de tous les hommes) 

UN JUGEMENT ETERNEL 
(dans la chair) 

par lequel les bénédictions 
de la vie éternelle sont 
accordées à ceux qui 

exercent suffisamment 
LA FOI AU CHRIST 

pour SE REPENTIR 

de tous leurs péchés et consomment 
totalement leur repentir 

en contractant l'alliance 
duBAPI'EME 

et puis 

reçoivent le 
DON DU SAINT-ESPRIT 

et entretiennent par 
la suite cette 

capacité spirituelle en 
PERSEVERANT fidèlement 

JUSQU'A LA FIN. 
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L'exercice suivant énonce les principes corrects Par conséquent, l'Evangile est-il statique ou 
et~ pour. chaqu~ principe, une ~xpression scriptu- immuable? Est-il toujours le même? n est statique 
ratre qw le définit. Ces expressIons sont tirées de dans ce sens qu'il n'y a pas d'autre véritable 
3 Néphi 27:13-22. Evangile (voir Galates 1:6-9) et dans ce sens qu'il 

1. Expiation du Christ: «ceux qui ont lavé leurs n'y a pas d'autre moyen d'apporter le salut. Ces 

vêtements dans mon sang» (verset 19). principes fondamentaux ont été, sont et seront 

2. Les hommes ressuscitent «selon le pouvoir du toujours le seul moyen d'être sauvés (voir Actes 

Père j'attirerai tous les hommes à moi» (ver- 4:11,12; Mosiah 3:17; 3 Néphi 11:40). Mais l'Evan-

sets 14,15) gile est dynamique ou changeant dans le sens 

3. Le jugement universel: «pour attirer tous les expliqué par 3 Néphi 27:21. Ce passage dit: «Et 

hommes à moi ... [pour] être jugés selon vous connaissez les choses que vous devez faire 

leurs œuvres, bonnes ou mauvaises)) (verset dans mon Eglise, car les œuvres que vous m'avez 

14). vu faire, vous les ferez aussi; ce que vous m'avez 

4. La foi au Christ: «à cause de leur foi)) (verset vu faire, cel~ même vous le ferez.» A mesure que 

W). . notre COnnaISsance de Jésus et de ce qu'il fait aug-

5. Le repentir: «du repentir de tous leurs men~e, notre responsabilité d'obéir augmente, elle 

péchés» (verset 19). aussI. Plus nous nous repentons par la foi, plus 

6. Le baptême d'eau: «baptisés en mon nom» élevé sera notre niveau d'engagement et de force. 

(verset 20). Ainsi donc, dans ce sens, quand nous vivons 

7. Baptême de l'Esprit: «afin que vous soyez l'Evangile nous sommes dans un état de change-

sanctifiés par la réception du Saint-Esprib) ment jusqu'à ce que nous soyons rendus parfaits. 

(verset 20). Ce changement est le but de l'Evangile immuable. 

8. La persévérance jusqu'à la fin: ((leur fidélité 
jusqu'à la fin» (verset 19). 
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